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Le combat a été livré à la

Reforma, Chihuahua, en-

=

Envolée projetée de
Postdam à New-York
BERLIN, 4 — (SPA) Le

capitaine Hermann Koehl a dé-
| claré ici que les arrangements

| financiers n'ont pas été com-
plétés pour une envolée de
Postdam a New-York, avec le
colonel Fitzmaurice, qui an-

nonça à New-York qu'il mé-
ditait une telle envolée.
Koehl déclara que le coût dé-

passera de beaucoup les dépen-
ses de l’envolée vers l'ouest
de l'aéroplane de Huenefeld,
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UNAVIATEUR
VA SURVOLER
LEPACIFIQUE
Harold Bromlev, de Taco-
| ma, annonce qu'il tentera
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| DEUX NOUVEAUX ROMANS,
LA COLLECTION FAMILIA vient

Ide s'enrichir de deux nouveaux ro-
| ans:

LA FORTUNE DES MONTLIGNE,
par M. MARYAN: une trés belle nou-
fveauté, Cees Le
* LE LAC ONTARIO, par FENIMO-les révoltés et le: vu que les deux hommes ont ‘à 11 RE Ocha 0. bar |tre 5 vuquelesJeuxhommes ont || seul I'envolée de Tacoma, feo FER:une remipressiond'un

troupes du gouverne- dro-aéroplane Junkers à trois ||. Wash., à Tokio, Japon, ‘oi35 sous chacun et par poses
t C fut dit-on un moteurs. Cette machine col- \ . * | sous,

ment.—Le fut, , terait de quatorze à vingt-cinq | dès que le vent et le os §
: mille dollars. Des expériences |} are

horrible carnage, et on prolongées seraient aussi né- temps seront favorables. l QUELQUES OUVRAGES DU
croit que des centaines de

soldats ont été tués.

 

cessaires,
Le capitaine ajouta que le

point de départ serait un lac

dans le voisinage de Berlin.

I1 faudra une grande étenlue
pour permettre a la machine      
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| 5.700 MILLES

 

DR SURBLED:—
Nous avons en librairie tous les ou-

rvrages du DR SURBLED. Ce savant
, médecin a écrit de nombreux volumes
i sur des questions rnédicales et mo-
jrales. Il a abordé en véritable maitre

 

 

 

‘ valerie de s'avancer de chaque côté :

les troupes fédérales aient annoncé
que la bataille de Jimenez s'était
terminée en une déroute pour les re-
belles, les nouvelles du correspon-
dant de la Presse associée et des
quartiers rebelles à Chihuahua re-
ques ici hier soir disent que les ré-
voltés ont lancé une contre-attaque

sur Jimenez, et qu'ils livrent bataille
avec les fédéraux en cette ville.

LE MASSACRE

MEXICO, 4:—Le rapport d'Alma-'
gan, tel que transmis par Calles, dit

que les rebelles ont été massacrés
dans un véritable guet-apens. Hier
matin, Almazan a ordonné à sa ca-

du chemin de fer et de s'efforcer de
couper la marche a l'ennemi au
moyen de l'infanterie fédérale. La
cavalerie passa en avant de linfan-
terie et attaqua les trains des re-
belles.

BOMBES LANCEES
NACO, Ariz., 4:—Un aéroplane des

rebelles a lancé trois bombes hier
soir et l'un? est tombée sur le ter
ritoire ainé-icain. à environ vingt
pieds de la ligne Internationale. Les
bombes ne causèrent pas de domma-
ges.
mr

RÔLE JOUÉ PAR LE
CANADA DANS LES
AFFAIRES MONDIALES

   
 

élèves de bons principes moraux et, plus protecteur; les libéraux veulent
civiques. “Dans la formation d'une. beaucoup de modération dans notre

nation, dit-il. la tâche des éduca-, politique tarifaire; les députés de

teurs est importante, et c'est une'l’Ouest sont libres-échangistes et tra-

grande satisfaction pour le départe-| vaillent à augmenter, en faveur des-
ment de l'instruction publique d’avoir: pays britanniques, le tarif de faveur
des professeurs tels que ceux de l’On-, que nous leur conçédons. ,Ç

tario. Il faut inculiquer aux enfants Un incident nouveau menace d’oc-

des principes de ficrté nationale.” M, cuper l'attention de la Chambre: ce-
Ferguson suggère que les professeurs lui du vaisseau “I'm Alone”, qui a été

; consacrent s'il le faut une partie de, coulé au large des Etats-Unis par le
la semaine. vendredi après-midi, si, “Dexter,” des services côtiers des E-
nécessaire, pour raconter aux élèves tats-Unis. Les Affaires Extérieures
l'histoire des hommes d'action du-canadiennes sont en possession de
pays. tous les détails relatifs à cet incident,

On adopta une résolution qui sera'et un peu partout la conclusion qui
envoyée au gouvernement provincial s'impose est que les Etats-Unis soni
pour lui annoncer que le dix-huit|en faute dans cette affaire. |
mai, jour de bonne entente nationa-' L'administration de la Loi des
le, sera observé chaque année dans Grains nous promet encore un autre

toutes les écoles de la + -‘--> TT-- débat, mais comme il y aura, sous

| autre résolution demande là revision peu, enquête parlementaire dans cette
des règlements du fonds de non . administration, la Chambre ne pour-

| de retraite. de sorte que les hér:tiors ra revenir sur cette question tant que
{des professeurs décédés qui tou- le comité d'enquête n'aura pas fait
chaient un revenu du fonds pendant ses recommandations aux Communes.

| une courte période avant leur mort, :
|resoivent le reste de la somme “UN DÉFICIT DE

4 : J

29,560 BOI LARS

le défunt a versée au fonds.

(De la Presse Associée)

i On approuva une requéte deman-
dant la mise en vigueur de la loi en
vertu de laquelle Un professeur n’au-

ra pas plus de quarante élèves dans

CHARLOTTETOWN, I. P. E.. 3. —
école Wellington. Ottawa. vice-prési-; Le premier ministre Saunders, de l'Ile
{dente: Mlle E. Reece. Birchcliffe, re-| du Prince-Edouard. dans son discours
| présentante de la fédération mondia- sur le budget prédit un déficit de

 

sa classe.
Mlle M.-C. Straight. de Windsor,

fut élue présidente: Mille M. Burns,

 

MONTREAL, 4— (SPC) Le role, le du congrés des associations d’édu-,

 

 $29,500. Le total des revenus de la pro-

doit y avoir un essor dans la menta-
lité du Donunion, a déclaré hier l'ab-

LE CHEMIN DE FER :ré qu'il serait capable d'annoncer des
résultats meilleurs de sa démarche

 

 

 succéder à Sir Lomer Gouin. mort
jeudi dernier au Parlement. M. E.
J. Lemaire, en sa qualité de greffier
du conseil privé, sera présent. La cé-.
rémonie a été fixée pour trois heures.|
Vu la fin tragique de Sir Lomer

Gouin, on a dcidé que la cérémonie
serait très simple, Les invitations
coma NNent celles faites aux mem-/
bre. de la famille ainsi que quelques:
autres.
Immédiatement après l'assermenta-_

Lion. aura lieu lu prorogation de la |
législature, qui aurait dû être proro-|
gee par Sir Lomer Gouin. Le nou- |
veau lieutenant-gouverneur lira le
discours du trône. Ce discours dif- |
fère peu de celui que devait lire Sir
Lomer Gouin: on y a ajouté seule- 1!
ment quelques détails sur la mort de i
ce dernier.

manche dernier. On craint que les

aéroplanes actucllement à leur re-
cherche n'aient que peu de chance

de les signaler dans la région sau-
vage ou on les croit perdus, surtout

si la pluie persiste. Les coureurs]

WASHINGTON, 4 — Des
mes’ affectant les

prohlà-
Canadiens et les

Américains à des endroits très épar-,

 

QUI FAIT ÉPOQUE
pillés le long de I: frontière inter-!
nationale ont été discutés hier à une WINNIPEG, ‘SPC. +4. Au

 
le principal

(orgarVsation tenue hier en vue

de la campagne entreprise pour é-

tablir un mémorial permament à son
illustre oncle. sous forme de fonds

!

peuvent parcourir environ cinquante; séance de l'exécutif de la Commis-
milles par jour et pénétrer dans des; “Ion conjuinte internationale, La

endroits inaccessibles aux blancs. Hs Commission qui tient ici son assem-
disposent aussi de moyens raffinés blée générale semi-annuelle, a remis

de transmettre les nouvelles par si- à aujourd'hui les auditions prélimni-
gnaux. | haires et débattu privément diverses

UN MESSAGE : questions: cuiles de Rainy Lake, de

LONDRES, 4 — Dans une dépê- la rivière Roscau et de l'inconvé-
che de Melbourne, Australie, l'Eve- ‘Nient de la fumée à la fonderie de
ning News dit qu'ui message rédigé Trail. Ie développement du St-Lan-

et qu'il pevt avoir une grande por-:monrat mals i] cst probable qu'on
tée sur les recherches des aviatenrs' la discutera.
du Southern Cross. Le message, dit | Ta requête de l'Est de Montana, ñ

— savoir que la décision de la rivière

Suite à la 2e col. 4 Milk soit reconsidérée, ne fait pas
— - - officiellement partie de l'agenda de

 

PE

 la C-minission, mais les commissai- 

La vieille province de Québ

canadiens-français d'Ontario;

Aujourd'hui, nous avons |

, méme fils de cultivateur.

: Témoin de ses succès,

QUÉBEC A LES YEUX SUR
NOTRE CONGRÈS AGRICOLE

agricole des 16 et 17 prochains.

| approuve généreusement cette réunion spéciale des cultivateurs

ces journées d'études s'annoncent
très populaires et très fructueuses.

veau conférencier de la province de Québec:

res v songent tout de même. La ré-
partition des eaux entre les provin-

ces de Saskatchewan et d'Albert,
et l'Est de Montana, d'autre part,
est un problème sur lequel ia Com-
mission prendra unc de ses plus im-
\ portantes décisions.

Pendant une douzaines d'années,
les rivières Milk et St. Mary ont été
réglées d'après la décision prise.
Maintenant le Montana prétend que
la répartition des eaux a été faite

.à son détriment. Je gouvernement
ide Washington a demandé au gou-
vernement d'Ottawa de se joindre à

lui pour demander à la Commission

ec a les yeux sur notre Congrès
La presse française du pays  

‘honneur de présenter un
M. l'abbé H.

nou-
Bois,

cours dune breve séance de la lé- Thomas D'Arcy McGee. On a en
gislature du Manitoba hier apres- vue la fondation d’un camp d'été
midi, W-C. McKinnell, député mi-!dans les Laurentides pour les en-

nistériel de Rockwood. a attiré l’ut- fants pauvres
tention de la chambre sur l'achéve-! M. MceGee déclara que le but visé
ment de la voie ferrée dopuis Le était non seulement noble mais spé-
Pas jusqu'à Fort Churchill, terminus 'cialement approprié, car Thomas
du chemin d2 fer de la baie d'Hudson D'Arcv McGee fut un avocat en-

et premier port de mer du Manitoba. thousiaste des droits de la jeunesse
C'est, dit-il. une époque dans l'his-‘à la santé, au bonheur, aux récré-

| avec Je code Morse a été intercepté tent cest tume question morte pour le toire de la province et un événement ‘ations, etc. T1 parla aussi du désir de
digne d'éloges. Ti prédit que Fort‘son oncle, dont étaient animés tous
Churchill aura une population de'iïcs Pères de la Confédération, à sa-
cent mille habitants d'ici vingt ans.‘ voir que le Canada devrait avoir une
et félicita le gouvernement de ce qu’il'autre province par l'addition de Ter-
prend l'administration de l'emplace- _-_Neuve.
ment de Churchill. ! po
L’ordre du jour était pratiquement

épuisé hier. ct le premier ministre
Bracken doit présenter le budget cet.

après-midi. ;
Un bill sur les frontieres entre le:

Manitoba et l'Ontario a été sanction- !
né hier après-midi. Cette lol main-!
tient la ligne de frontière détermi-' rg
née par des commissaires dûmentnom- - J&

‘més. Si la legislature de l'Ontario, LK
adopté un tel projet, celle du Mani-

toba consentira à ce que le gouver- }
nement fédéral confirme la ligne de’
frontière telle que maintenant tracée |
Srétre

 

   
TORONTO, 4— La pression est é-

“levée sur les côtes de l'Atlantique et
le nord-ouest du continent

1Flie est relativement base à l’ouest
"dang

Inspecteur des Ecoles Ménagères de la province de Québe-, de suspendre son jugement el d'étu-LA LOI DES ORIGINES
des Grands Lacs. Il y a eu de légé-

le gouvernement
années « amena de grandes dépen-

de Québec lui fit | ses. La Commission n'agira que sur
| BOSTON. 4. — Les orateurs ont Pronostics: Vellée de l'Outaouais
i dénoncé la loi des origines nationales: et Haut-Seint-Laurent:

d ; "| cation qui «it se tenir à Genève l'an vi à o “cel M. l'abbé Bois possède tous les titres à notre sympathie. dier de nouveau ln sujet. le gou-| EB en Ct ;
- | onesmond | prochain. ° vinceSontestimésà 99.469. et ceul Après de brillantes études classiqu’ à Sainte-Anne de la Pora- vernement du Cancda a anpañm. NATIONALES, DÉNONCÉE tres averses dans l'ouest ontarien et

; petit pays. et pour cette raison il | Le ministre Saunders avait espé- tière, il se donma. encore tout jeune prêtre, à l'enscignement ment de le répugnance à le faire | (De ia PresseAssocié» re da neige dans le nord Albertain.
4 où agricole à l'Ecole spéciale annexée à son Alma Mater. FH est lui- T‘enanête originale dura plusieurs * Ailleurs il fait beau.

|
variable; a-

 

 

à UNE CONTRE-ATTAQUE lourdement chargée de prendre ||| | TACOMA, Wasan, 4— (spa | tous les sujets qui touchent à la mé-
; son vol. Une envolée transpacitique solitaire décineet à la morale.

} Wl sans arrêt de Tacoma à Tokio, dés Ps RRL, par le DR GEOR-
MEXICO, 4 (8. P. A)—La révolu- yy . ; que le vent et le temps seront favo- CES 5 i au comptoir 30

tion mexicaine, qui dure depuis un seerers ee |. La violente bourrasque du premier avril a causé des dommages considérables dans toute Ia pro- | rables, a été annoncée ici par le licuy- | SOUS et par poste 37 sous.mois, n’est plus aujourd'hui, à la sui- { vince. A Ste-Catherine par exemple un grand orme a été déraciné et s’est abattu sur le capot d'un au- tenant Harold Bromley. avinteur de, L'AME ET LE CERVEAU, par le
, e quatre jours, dans tomobile. Le radiateur, le moteur et le capot ont été fort endommagés. Tacoma, €t un groupe de capitalistes DOCTEUR SURBLED; au comptoirte d’un combat de q J , Ta g in group 1 !

le sud de Chihuahua, qu’une pâle he ap > PTT ss ce res = = de cet endroit, qui donnent leur ap- 50 sous et par poste 60 sous.

lueur du mouvement qui, le 3 mars. | = | pui au projet. L'HONNEUR MEDICAL, manuel
menaçait le gouvernement. Cernée « : » La chambre de commerce annonce anoieélémentaire par M
comme dse rats en cage par le leu ; b U É ! | qu'on a vu à la question des finances el > comptoir
des unités coordonnées de læ cava- : UNE AVENUE D / MAK CHAL FOCH et. que l'achat de l'aéroplane est né- 130 sous et par poste 37 sous.
ierie, de l'infanterie, de l'artillerie et q - a ; x — zocié. —0§ 1:$0—

du service d'aviation des forces fé- . + 2d “ < . , LI Bromley partira pour Los Angeles AUX PARENTS ET AUX
lérales, l'armée du nord a été pres-, Derrire photographie de Myron- PARES, 4.—L’Avenue du)Bois de Boulogne, une des plus auj ‘hui ré- CHARGES D'AMES:—d es, p - ! gne, p | jourdhui ou demain afin de pré
cue anéantie hier a La Reforma, T. HERRICK, ambassadeur améri- a beMes avenues de Paris, portera désormais le nom d'avenue du arer l'aé i . Nous avons aussi d'autres ouvra-: , p aéroplane et faire des der
Chihuahua, dans un combat que les Cain en France, décédé ces jours der- ,Ç - Maréchal Foch. j ; niers arrangements d'une envolee |3¢S du DR SURBLED, qui peuvent
dépêches du gouvernement appellent|niers a Paris. j | Le Conseil municipal a voté la mesure par 58 voix contre 7. préliminaire sans arrêt de Los An- {être d'une grande utilité; les mères
un affreux massacre. On croit que — Une statue du inaréchahl Foch sera élevée au bout de l'av>- | geles & Tacoma. La machine emplo- de famille trouveront de sûrs guides
piusieurs centaines d'hommes ont été : % —_— {| nue, à l'entrée du Bois de Boulogne. L'avenuc commence a la |H yéeest le grand Lcckhezdvega, qui {dans la direction à donner à leurs
tués. Ç \ Il] place de l'Etoile, où se trouve l'Arc de Triomphe. , était (astiné à l'expédition antarcti- 8'andes filles et à leurs grands gar-
Pensant d'en avoir fini avec le; i ' i est peu probable que la i que de Sir Herbert Wilkins. Elle est |¢0nssi elles consultent les ouvrages

nord, le général Calles, commandant . er construction à Burbank, Califor- : 5béciaux de ce savant et pieux mé-
en chef fédéral ,a annoncé la diver- À 1 ces“on dure au dela du 24 - me —— ; EE nie. ] ditt y ; decin. chargés d’âmes y pui à tout
sion de cinq milles de ses soldats | i - , ’ romley  meditait une envolée charges > puiseront tou

= dans les Etats de Guanajuato et de À Inc mai — Le débat sur le CHAMPS D AVIATION AU COEUR DE LA transpacifique depuis un an. La dis- ce qui est nécessaire à l'éclaircisse-

Jalisco, se proposant par là de livrer ' y 1% R b d t : tance qu'il compte parcourir en une !Ment des intelligences de la jeunesse
“ une autre guerre d'extermination aux | udget ne sera pas ermr-; FORET EQUATORIALE | seule étape est de 5.700 milles. En Sur les questions délicates de la pu-
insurgés de ces Etats. Les soldats . ¥ Pe né d'ici dix jours L’in-. | cas de succès, cette envolée sera la | berté et de la Cone.

| d’infanterie rebelle non tués sont nos i : ‘ or | EE —= : plus longue connue. Ce sera aussi la | ——051550-} 04 ; x : “yr ; > (Agence Fides) ' ‘première fois que le Pacifique est! L'AMI DES PECHEURS, par lei prisonniers, dit un bélégramme+du AUX ENFANTS cident du “I'm Alone”. | _ NOUVEL ANVERS, Congo Belge — Les grandes lignes aériennes se traversé dans une envolée sans ar- , R. P. A. GALY, S.M. ?; BÉNéra mazan, com i ; développent de plus en plus au Congo Belge. On tend a rclier entre eux.’ rêt Dieu cst bon. infiniment miséricor-
ral, au président Portes Gil, mais la — ; non seulement tous les chefs-lieux de district, mais encore la Belgique et Depui ; . dieux. Voilà 1 the d

! boûcherie parmi eux a été horrible. | le Congo. Pour cela sept terrains d'atterrissage sont en voie d'aménage- ; y \ epuls un an et demi, Bromley fait en x. volla € réme de ce beau
: L'armée rebelle a été retardée à uni], : : ist F _ LE TARIF ment dans le seul territoire de Bomana, au district des Bengales. La Iigne, “7274775717744752Mammaana ar TITI TT Ge l'aviation commerciale et est ins- livre d'une doctrine si consolante. Il
; pont brûlé à La Reforma, à onze| e premier ministre rergu LO2E | de vol suivra leCours de la rivière Ubangi et celui du fleuve Congo, pour LE COLONEL JAMES FITZMAU  ructeur àl'aéroport de Tacoma. Il contient des conseils pour, atteindre
milles au nord de Jimenez, après; ‘nes ; ir _ agen re _Leonoldville. 4 2 iS 1 LMAU- naquit à Victoria le 10 novembre |la perfection. Volume de plus de 300

avoir réparé un autre pont près ge; SON insiste sur l'impor La Chambre des Communes re- —- — : == = | RICE, l'un des héros de la traver- | 1899. En 1915, il s'enrôla à Victoria pages.
| Jimenez. En faisant des efforts dé- tance d'inculquer de bons Prend cet après-midi ses séances, a- 1 sée du “Bremen” l'an dernier, vient , dans le quarante-huitième bat. lon Au comptoir 75 sous et par poste

és pour rénarer le second pont, 4 . , ;près des vacances de douze jours. de rentrer dans la vie privée. I] Canadien et fit du service en Fran- |82 sous.
} Yes révoltés se virent cernés des deux prmeipes moraux et c1- [C'est la seule vacance qu'auront les ; U 2 Ÿ fait en ce moment du travail d'ex- Ce pendant près de trois ans, prenant ——0§:/§0——
| côtés par le cavalerie fédérale. Des, . députés durant la présente session, à | pert au nouvel aéroport de Long Part aux batailles d'Ypres, de Vimv| VERS L'ETERNITE, par L'ABBE
aéroplanes fédéraux survolèrent le! VIqUES aux enfants des moins que la session _ dure encore: "Island. ie. aux deux batailles de | .omme. POULIN.
champ de bataille-et læncèrent des écol à] be après le 24 maiprochain, ce qui est| (a _ 1 ss Vers la fin de la guerre, il fut trans- CeL ouvrage, d'un beau mouve-

! bombes de 78 livres sur les trains des, €COIES, assemblée an- plus que probable. | : | - ‘fféré dans la force Royale d'aviation |ment et d'une consolante doctrine.
} rebelles, causant de grands domma- nuelle de la fédération des Les députés sont tous revenus dans | AY eb envoyé à Hastings pour y subir |s'adresse à tous les disciples de No-
ges. Les rebelles abandonnèrent leurs . . ; ; . la capitale. A l'ouverture de la: jun entrainement. Il a fait de l'avia- tre-Seigneur, mais spécialement aux

2 | trains, mais la fuite était impossible. 1Astifetrces d'Ontario. Chambre cet après-midi, les absences EE I : nN thon pendant pres de mille heures et ‘âmes endolories, angoissées, meur-
- Les mitrailleuses et les carabines les étaient très rares. Les chefs des par-; . ; A C'est de plus un navigateur et un tries par la vie. a celles qui chemi-
fauchaient comme de l'herbe pen- tis ont fait l'éloge de feu Sir Lomer’ | ! 5 1 ¢ RI NE opérateur de radio. nent tristement, sans un rayon d'en-
dant qu'éclataient les obus. FIERTÉ NATIONALE Gouin, mort lieutenant-gouverneur, 9 DU IN: Dans son envolée, 11 compte em- haut, sur les routes de l'exil, au milieu

“ On ne manifesta que peu de pitié. de la province de Québec, puis la —_— _ in porter sept sents gallons de gazoline. des déceptions, des amertumes, des
Quelques soldats se rendirent et fu- TT Chambre s'est immédiatement remise , . 15° 5 | : ps \ La machine sera muni d'un moteur jcruclles souffrances d'ici-bas. C'est
rent acceptés. Les trains, privés de| TORONTO, SP.C. 4. — "Les édu-‘au débat sur le budget. La cérémonie a été fixée Ce sont les coureurs du pays Wright J. P., de 335 chevaux-vapeur. un combat d'espérance, un hymne à
leurs soldats valides, rendirent cinq cateurs devraient façonner l'esprit, et, La Chambre passera encore une di- . Cpe A . | capablede faire cent cinquante mil- 1a vie éternelle. un cri de confiance
cents blessés, qui avaient été forcés, le corps des écoliers et voir à leur zaine de jours sur le budget et le vo-! pour cet après-midi a qui ont le plus de chan- ; | es 8iheure. A soit-il.rédulra vers Dieu bon et juste. La doctrine

frêl ris, santé, j is j - it pri i ine . . . i ; : 8 I ! 25. est sûre. les vues originales et puis-
Sendantque lefeu desfédérauxdé-| dépourquai on nélesBiosEman. beseraitpris surIeinde principaux | trois heures, après quoi la| ces de le retrouver—Un:! 4 tu L'aéroplane sera muni d'un appa- santes et le style est finement ou-

i 6 es :s Ge ciné _ ; rari 5 : ; , : 22 ; —_—— ‘reil de radio semblable à celul emplo- vragé.

moispo Hp ici le nombre oudeshérosdeballe aucampTen dupe dupublic BrantPood Session sera prorogee.—| message Intercepie poi- » ‘ . yé dans l'envolée Dole, de Oakland Volume de 420 pages.; * >. | , . . . > . . ; i” i ‘avi € . io de i -
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Le Haut Commissaire britannique

el lady Clark sont partis pour Was-
Lington, ou ils seront les hôtes, de
l'Ambassadeur anglais et de lady
Isabella Howard, pour la fin de se-
maine.

ss 8 +=

M. E. J. Lemaire passe quelques
jours a Québec. .

LA *

Le colonel et madame H. C. Os-
borne partiront cette semaine, pour
vn Voyage, d’un mois, aux Bermu-
des.

s. & 9

M. Jean Knight, ministre de Fran-
ce a bien voulu offrir ses salons pour
un Thé-“Money-shower” qui sera
donné le mardi 16 avril, de 4 à 7
heures, sous 1-# auspices de l'Auxili-
aire français de l’Institut Jeanne

d'Arc.
LJ + e

Madame H. 1. Thomas est de re-
tour d'un voyage, de quelques semai-
nes, aux Bermudes.

6 + .

Mademoiselle Anne-Marie Laroc-
que est retournée à Montréal, après
un court séjour en notre Capitale,
l'invitée de sa cousine mademoiselle
Anita Châtillon.

« oo ®
M. Charles Michaud a fait un bref
séjour à Joltette.

. - -

Mademoiselle Jacqueline Grant a
passé la fin de semaine à Montréal,
Tinvitée de sa tante, madame Arthur
Corriveau.

- = =

M. Ray: : nd Lajeunesse de Vank-
leek-Hill, a passé les fétes de PA-
ques en ville, chez sa soeur, made-
moiselle Bertha Lajeunesse.

x % x
Mademoiselie Marjorie Anderson

passe une dizaine de jours, à New-
York.

+ LS *

Mademoiselle Louiselle Gagnon, de
Québec, a passé les fêtes de Pâques
eu notre Capitale, l'invitée de ‘sa
soeur, madame Antonio Gagnon.

…. + à

Mademoiselle Rosa Latour est re-
venue de Montréal, où elle a passé
la fin de semaine, l'invitée de M. et
madame Arthur Corriveau.

M. Arthur ‘Buisson a passé la fin
de semaine, à Montréal,

e @

M. et madame A. F. Larose et leur
fils Albert, ont passé les fêtes de
Paques, à Montréal.

» e

M. et Mme John Sylvain annon-
cent les fiançailles de leur filles,
Germaine, au docteur Edouard Bé-
langer, fils de M. et Mme. J.-C. Bé-
langer. Le mariage sera célébré lun-
di matin en la chapelle de l'Univer-
sité d'Ottawa.

< # ®

GAGNON-BRASSARD
Un joli mariage a eu lieu lundi

matin en l’église du Sacré-Coeur. M.
Hylas Gagnon ,industriel de Rober-
val, Qué, conduisait à l'autel mada-
me L. H. Brassard, née Suzanne Otis,
domiciliée à Ottawa depuis quelques
mois et belle-soeur de M. Armand
Sylvestre, député du Lac St-Jean,
qui lui servait de témoin. M. Gagnon
était’aceompagné de M. Ernest Bilo-
deau, assistant-bibliothécaire du Par-
lement. La messe fut célébrée par
le R. P. J. N. K. Laflamme, O. M. I,
curé, les servants de messe étant MM.
Hector Tremblay et A. Lebel, de Ro-
berval, étudiants au Juniorat des
Oblats. M. Charles Paré joua la mar-
che nuptiale de Wagner à l'entrée
du cortège. Madame A. Marcotte
chanta le Noël du mariage de Chou-
dens, mademoiselle A. Otis, donna
les Cloches du Monastère comme so-
lo de violon; mademoiselle Germai-
ne Lefebvre et M. Henri Lefebvre
chantérent “Ecce Panis,” de Dubois,
en duo. Aprés la cérémonie, un dé-
jeuner fut servi chez madame L. E.
Otis, avenue Daly. M. et madame H.
Gagnon  partirent ensuite, pour
Montréal Québec et Roberval, ou ils
Fabiteront.

- *“ ®

RECEPTION ANNUELLE DE L'U,
N. F. O.

La septième réception annuelle de
l'Union Nationale Française d'Otta-
wa, sous le patronage d'honneur de
Son Excellence M. Jean Knight, mi-
nistre de France, a eu lieu hier soir,
au Château-Laurier. Plus de deux
cents personnes assistaient à cette
brillante fête mondaine. Le vicomte
H. de Jocas président et madame E.
I Bunel, vice-présidente, recevaient
103 Invités, secondés des membres du
comité de réception, Mme L. de
Montigny, di: comte J. de Broïn se-
crétaire de M. et de madame Henri
Gauthier et de madame Francis. La
salle des conférences, où avait lieu
la réception était décorée de plantes
exotiques et en bonne place. le dra-
peau tricolore de l’Union Nationale
française, figurait avec les couleurs
auglaises et canadiennes. Au cours
de la soirée, un excellent orchestre
fit entendre les morceaux les plus gou
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tés et lez plus entrainants de son
repertoire varié. Le souper fut ser-
vi dans la grande salle des diners;
les tables étaient ornées de verdure
et. de fleurs printanières. Mention-
nons au hasard de la mémoire, par-
mi l'assistance, I'hon. M. Jean
Knight, M. Henri Coursier, Mme E.
J Lemaire, M. et Mme Louis Ber-
trand, M. et Mme Louvigny de Monti-
gny, Mlle J. de Montigny, Mlle Ger-
maine de Jocas, le colonel R. de Ba-
laberry, Mme Héloïse Gauthier, Mme
Gauthier Dunnett, M. et Mme Ma-
rius Barbeau, Mlles Bolduc, le Dr et
Mme R. H. Parent M. et Mme J.
Emile Tremblay, M. et Mme Bar-
man, le Dr Aubry, Mlle 8. Parent,
M, et Mme Ls Coté, le Dr A. Richard,
M. J. Meakle, Mlle Annonciade Ste- :
Marie, M. et Mme Jean Genest, Mlle
I. Charron, M. V. Courtemanche,
Mlle Y. Bélanger, M. V. Lemire, Mme
Noël Chassé Mlle S. Routier de Qué-
bec, le Dr F. Rioux, Miles Margueri-
te et Marcelle Barthe, M. F. Mac-
kay. M. Georges Barthe, Mlle M.
Grenier, M. Maurice Grenier, Mlle
G. Pagé, Mlle Y. Smith, M. E. Smith,
M. René de la Durantaye, Mlle Ga-
brielle Ste-Marie, M. G. Dupuis, M.
et Mme Valmore Boudreault, Mlle
B. Lapointe, M. et Mme F. Brisson,
M. Roger Aucouturier, Mlle M. Oui-

met, Mlle P. Faribault, Mlle

Gaulin, M. L. Moffet, Mlle F. Drouin,

le Dr Léon Letellier, M. Lyall Court-
nay.

» & e

AVIS. — Toutes nouvelles concer-
nant le Carnet Mondain, pourront
se communiquer par téléphone, le
soir, de 7 à 8 heures, à R. 2154, ou
jar écrit, à Case Postale, 554, “Le
Droit”, Ottawa, Ont.
eee

GOUTER MAIGRE

Les recettes suivantes, dûment
éprouvées, résolvent le problème d’un
goûter succulent sans viande.
2 tasses Lait St-Charles de Borden
1 chopine eau chaude
214 tasses tomates en conserve

oignon moyen, tranché mince ,
cuillerée à soupe beurre, ou subs-
titut

cuillerées à soupe farine
cuillerées à thé sucre
cuillerées à thé sel

3% cuillerée à thé poivre
1% cuillerée à thé soude à pâte

6 biscuits à l'eau, fendus

©
b
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Mettez fondre le beurre dans Ie
dessus du bain-marie. ajoutez l’oi-
non, faites brunir environ cinq à
huit minutes. Versez-y le lait et
l'eau et mettez cuire au bain-marie.
Mêlez la farine, le vel et le poivre
avec un peu d'eau pour en faire
une crème lisse: versez dans le lait
en remuant et laissez cuire environ
quinze minutes en remuant de temps
à autre. Faites chauffer les tomates
avec le sucre; au point d'ébullition,
ajoutez la soude à pâte et mêlez
avec le lait épaissi. Au moment de
servir, on met dans chaque assiette
la moitié d'un biscuit sec, trempé à
l'eau chaude

Escalope de Macaroni au Fremage
114 tasses Lait St-Charles de Borden
3 tasses macaroni cuit, égoutté et

coupé en longueurs de 2 pouces.
1% tasses fromage canadien, râpé
134 cuillerées À soupe farine
1% cuillerées à soupe, beurre,

substitut
lg cuillerée à thé sel (petite)
14 cuillerée à thé poivre

ou

Quelques grains paprika
Faites une sauce blanche avec la

farine, le beurre, les assaisonne-
ments et le lait non dilué. Versez-y
le macaroni en remuant. Graissez
bien un moule pas profond, mettez-
¥ un lit de macaroni, puis un lit de
fromage et alnsl de suite en alter-
nant jusqu'à épuisement, le lit de
dessus étant en fromage. Faites cui-
re jusqu'au brun doré, environ tren-
te-cing minutes 4 four modéré.

Crème Espagnole
tasses Lait St-Charles de Borden
dilué dans 13 tasses d'eau
cuillerée à thé sel
tasse sucre
oeufs
cuillerées à soupe gélatine gra-
nuléa

cuillerée à thé vanille
Faites tremper la gélatine dans le

lait cinq minutes, alors échaudez le
mélange. Mêlez les jaunes d'oeufs,
le sucre et le sel avec le lait echau-
dé, et laissez cuire jusqu'à consis-
tence d'une cossetarde. Versez dans
le mélange les blancs d'oeufs battus
en neige: ajoutez la vanille. Versez
dans dex moules Individuels, préala-
blement passés à l’eau froide. Lais-
sez prendre.” démoulez et servez
&vec une crème légère, ou avec des
fruits en conserve.

<
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Noces d'or
QUEBEC. — Dimanche dernier,

Monseigneur Robert Lagueux a célé-
bré le cinquantenaire anniversaire de
son entrée dans la Congrégation de
la Sainte-Vierge. Il est le deuxième
aumônier de la Congrégation de St-
Roch, laquelle fut fondée par feu
Monseigneur Gauvreau, curé du
temps.
De plus, deux autres Congréganis- tes ont fêté aussi leurs noces d'or,

dimanche.
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imparfaites ou endommagées

santes harmonies de teintes.
priées Aux cuisines.

6 pieds x 9 pieda.
Rég. 36.35.
Vendredi,

$3.50
9 pds x 10 pds 6 pcs

Rég. $11.25. Vendredi,

| ses

Rég.

  
 

UN ECOULEMENT DE

Carpettes Congoléum
A DE GROS RABAIS, VENDREDI

Un grand écoulement de carpettes qui sont devenues légèrement
par l'étalage.

qualité Congoleum bien connue. en dessins
Des carpettes durables et appro-

chambres à coucher, sailes à manger, ete.Si vos chambres ont besoin de couvertures de planchers. venez
Ces étonnants bas prix vous enchantcrônt.

‘quez l'épargne. Venez de bonne heure.

7 pds 6 pcs x 9 pds

Vendredi,

$4.55

Au Troisième Etage du C. D. 8,

tee

Toutes sont de la
en vogue et ravis-

Remar-

9 pieds x 9 pieds
Rég. $9.50.
Vendredi,

$5.39
9 pieds x 12 pieds.

Rés. $12.75. Vendredi,

$7.65

$8.00,

se   
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Valiquet. le Dr A. Drouin, Mlle L,
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JE N'AI PAS LE TEMPS !
Certaines personnes n’ont que

ce mot à la bouche: Je n'ai
pas le temps! Pas le temps de
tenir leur maison, pas le temps
de fairs les raccommodages né-
cessaires, pas le temps d'aller aux
retraites, pas le temps de prépa-
rer une table convenable. Mais la
femme qui ne trouve jamais le
temps de faire sa besogne n’est-
elle pas toujours la première à
courir à la fenêtre quand passe
l’'homme-sandwich annonçant des
“petites vues”?

Jeanne LE BER.

 

Les jolies pages
PROVERBES DE PAQUES
“Be faire brave comme un jour

de Pâques”, c’est-à-dire se parer
comme on le fait ordinairement
un jour de grande fête.
“Tarde qui tarde, en Avril aura

Pâques”. La fête de Pâques n’ar-
rive jamais après le mois d’avrit.
“A Pâques on s’en passe à la

Pentecôte quoiqu'il coûte” Se
dit en parlant des habits d’été
dont on n’a absolument besoin
qu'à cette époque.
“A Noël au balcon, à Pâques

au tison”. Quand le temps est
beau à Noël, il fera chaud à Pâ-
ques.
“A Noël les moucherons, à Pâ-
ques les glaçons.”
En Provence: “Noël au jeu, Pà-

ques au feu.” *
En Bretagne: “Pâques mouii-

lou, année fromentou”; ce qui
veut dire: Quand il pleut à Pâ-
ques bonne récolte de blé très
belle moisson.

————e

La Mode
L'ELEGANCE DES MAINS

Une coquetterie a laquelle nous
sommes trés attachées, cette du pe-
tit sac à main. Cette valise en réduc-
Jon. de fantaisie si féminine, nous
est indispensable depuis que nous
n'avons plus le manchon et ies po-
ches profondes. Car si ces dernières
rcieviennent à la mode, elles ser-
vent surtout corime accessoires ou
garniture. Elles n’ont plus d’utilité
pratique, nuisqu’elles doivent demeu-
rer plates, sans aucune saillie qui
menace d'épaissir la silhouette.
Ne Soyons pas embarrassées sur le

choix d'un présent à offrir: nous se-
rons toujours sûres de faire plaisir en
donnant un petit sac à main à la
mode, tant est ‘nombreuse Ja con-
sommation qu'en font les coquettes.
Il y & tant de genres, de fantaisies,
de formes, d'inattendu dans la con-
fection de ces sacs.
Dans un thé, un salon, vous ren-

contrez des sacs de caprices aussi di-
vers qu'il y a d’élégantes dans la ré-
union, chacun d'eux étant, en l’es-
pece, un petit chef-d’oeuvre. Les sacs
à main dont le groupement ci-joint
vous présente les exemples les plus
récents sont des sacs élégants, pour
visites. Ils ne conviennent guère pour
Sports, sorties matinales. Leur décor
charmant veut être accompagné du
décor charmant de toilettes soignées,
de Ces costumes de velours de soie qui
veut être nos préférés pour les toilet-
tes de visites.

resrs

Bienséances
LETTRES—
D.—Peut-on employer du papier

d'affaires pour écrire une lettre?
R.—Jamais une femme ne doit em-

ployer le papier d'affaires de son ma-
ri pour écrire une lettre quelle qu’elle
soit; jamais un homme ne doit em-
ployer son papier d’affaires pour une
lettre qui ne soit pas strictement
d’affaires. Cette régle est absolue,
même pour les relations intimes.
D.—Comment doit-on écrire une

lettre?
R.—En dehors des recommandati-

ons ordinaires, de netteté et de pro-
preté, de ponctuation, etc. on doit ob-
server les règles suivantes:
On doit laisser une marge de trois

Quart de pouce à gauche de la feuille
et on doit éviter d’écrire jusqu’au
bord extrême de gauche comme si le
papier n'était pas assez large. En
recommançant une phrase à la ligne,
on laisse une marge d’un pouce. La
formule de salutation, s'écrit à deux
ou trois pouces du haut de la page à
gauche. La date s'écrit à droite, jus-
te un peu plus haut.
La lettre doit commencer, une ligne

en-dessous de la salutation et au mi-
lieu de celle-ci.

———————

Conseils et recettes
SALADE DE POISSONS

1chopine de poisson cuit et froid,
1 cuiller à thé d'oignon râpé
1cuiller à thé de raiford râpé
1gros concombre et conserve (dé-

coupé en petits morceaux).
1pinte de pommes de terre décou-

pées en cubes.
Mélangez le tout avec suffisamment

de garniture de crème bouillie pour
rendre humide. Laissez reposer pen-
dant plusieurs heures avant de l'em-
ployer: Servez sur de la laitye.
Paté de saumon.—Voici une bonne

matière d’employer une boîte de con-

  

chauë apprécié.
Prenez une petite boîte de saumon,

un oeuf dur et deux fois le volume
d'un deuf en pain rassis que vous
faites tremper dans du lait, puis
égoutter.
Passez au hachoir Je poisson, l'oeuf

et le pain; mélangez bien et &joutez
sel et poivre. Mettez dans un moule
beurré et faites cuire au bain-marie
environ 25 minutes, nappez d'une
helle bechamel épaisse et bien rele-

| vée. Servez avec le reste de la sauce
:en saucière. ‘

}
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Un financier archivéreux arrive en
retard À un rendez-vôus d’affaires.
Je vous prie de m'excuser, dit-il.

Flgurez-vous que mA montre est ar-
"rêtée…

—Je commençais à être
Heureusrment, ce n'est
montre!

inquiet.
que votre 
  

‘(tique le précisent longuement,

serve de saumon. pour faire un plat  

LE SOUTHERN. ..
suite de la le page

la dépêche était faible et par frag-
ments et contenai* le nom de Smith
ainsi que les mots: Les hommes se
nourrissent d'oiseaux rauvages,

Un amateur de sans-fil déclara
avoir reçule message.

MACHINE SIGNALEE
SYDNEY, 3 — Ceux qui sont à la

recherche de l'avion “Southern
Cross”, - disparu depuis !: 31 mars,
et portant le capitaine Kingaford-
Smith et trois compagnons, ont ob-

tenu un premier indice de l'endroit
OÙ tls pourront retrouver les dispa-
rus. Le capitaine Chateau, en voyage

de découverte, & reçu hier de la mis-
sion établie à la -ividre Drysdale,
la nouvelle que le jour même de
l'envolée un aéroplane était passé à
cet endroit.

C'est là un fil bien mince qui
puisse conduire les chercheurs au
milieu du vaste labyrinthe de la
broussaille australienne, la région

probablement la plus sauvage qui
existe encore aujourd'hui. Tout de
même, c'est encore le "enseigneruent
le mieux défini que l’on ait eu jus-

qu'ici au sujet des quatre aviateurs,
absolument évanouls depuis leur
message radiographique annonçant
que les moteurs de leur avion fal-
blissaient et qu'ils tentalent d'atter-
rir au milieu d’une tempête de pluie
À un endroit situé à environ 19 mil-
les à l'est de Wyndham,

rene

LE MARIAGE...
Suite de la 3e page

appartient aussi de connaître des cau-
ses qui tiennent au lien des époux.
Elle peut poursuivre enfin par ses
peines les délits et les infractions à
ses lois relatives au mariage. Tout
cela découle de la thèse principale.
Les saints canons du Code ecclésias-

une
fois posé le principe du caractère sa-
cré de l'union conjugale des fidèles.

* [J &
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Et quels seront, au regard de cette
doctrine, les droits et devoirs du pou-
voir séculier, par rapport au maria-
ge des chrétiens?

Il aura le droit de compétence d'a-
bord sur les effets purement civils de
ce mariage. Le canon 1016 l'enseigne
explicitement. Par exemple, la do-
tation des époux, leur régime de pro-
priété, les conditions d'héritage, leur
participation aux droits civils et pri-
vilèges sociaux. Car cela n'importe
formellement au salut ni des époux
ni des enfants. C'est d’ordre tempo-
rel en soi. Que l'Etat s'en empare
pour le gouverner, c’est logique et ce-
la suffit. .
L'Etat par suite aura le droit de

juger de certains délits de droit na-
turel et civil qui tiennent au maria-

ge ou à ses effets naturels, par exem-
ple l'adultère, le droit de prévention

étant laissé à l'autorité eccléstasti-!
ue.

a Il aura enfin et surtout le droit de

recourirà l'Eglise à l'effet que par sa

législation ou son intervention elle

prévienne et guérisse des maux rela-

tifs au mariage, et qui compromettent

le bien des peuples soumis au pou-

(tin, 11 lui fut répondu brutalement

A
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—…Jafoien]
(Agence “Fides) !

LYHSIEN, (Tche-Li, Chine), — Au!
cours de la visite que je faisais de la
chrétienté de Hoa-Tchoang (Lysien)
wm fervent chrétien, au hasard de la
cunversation, de l'air le plus natu-
rel du monde, et sans songer certes
4 se faire admirer, m'a conté le mar-
tyre qu'il eut & subir pour sa foi, en
Europe, pendant ia guerre.
Yang-ts'ing ho, c'ést son nom,- fai-

sait partie d'une équipe d'ouvriers
chinois recrutés par l'armée anglai-
se. Dès son arrivée au camp, il n'eut
de cesse qu'il meut découvert les ca-
tholiques de son groupe. Iis étaient
12., I] les organisa en uné sorte de
Cercle ouvrier catholique faisant tout,
surtout par son exemple, pour les
maintenir dans la verti. A force de
diplomatie, il parvint à ‘obtenir que
les cacholiques fussent réunis dans
un même logement, cé qui leur per-
mit de dire leurs prières en commun,
matin et soir. Pour resserrar les liens
entre eux. fl imaginade faire de tous
des “frères jurés”. -Ils échangérent
donc un serment d’amitié .et. fidélité
réciproques. Par ce moyen, il vou-
la} prévenir toute défection possi-
ble. “Car, disait-il, tant que nous

craindre, ni. pour la Fol, ni pourles
moeurs.” ©
Tous lés -dfmarichès, ‘dans’ les pre-

communie”. Nesachant pas un mot,
de langue européenne, il faisait d’a-
bord sa confession, sous le sceau ‘du:
secret, à linterpréte, heureusement
catholique aussi, qui l'écrivait en an-
glais. C'est avée ce papler que le
vaillant ouvrier ailaitensuite recevolr
I'absolution. .... Con tron my

Je l'arrête à ce point de sa narra-
tion: “Cela devait être bien génant.”
— “Evidemment, mais que voulez-
vous? Ce prêtre anglais ne savait
pas un mot de chinois... Je ne
pouvais tout de même pas rester des
mois et des mois sans communter,
cela aurait été bien plus péniblé en-
core que mes doubles confessions.”
Et tout allait donc.très bien quand

l'officier, jusqué là un catholique, fut
changé: il leur vint ‘eri sa place un
sectaire hairieux, qui, aussitôt qù’il
eut répéré le petit groupecatholique,
le prit en grippe et s’acharna à gêner
sa vie chrétienne. Naturellement ho-
tre Tang, l'âme de cette petit phalan-
ge, était visé le premier. Comme il
demandait à son ordinaire, la per-
mission de sortie du. dimanche ma-

que cette permissidn était désormais
suprimée pour lui et pourlés autres.
Les autres furent atterrés.... .puis 5e
résignèrent à l'inévitable. Lui, point.
Il se fit porter indisposé je ne sais
par quelle roublerie, et une fois dis-
pensé du travail de la matinée, n’eut
pas de peine à se faufiler à l’église, voir civil. ;

Mais, er: retour, les pouvoirs pu-

blics ont le devoir de tenir pour lé-

gitimes les seuls mariages entre fi-.

dèles jugés tels par l'Eglise. Ils ont

le devoir de n’accorder les effets ci-

vils qu'à ces mariages canoniquement

reconnus. Ils ont en dernier lieu le

devoir d'aider l'Eglise dans la pro-

tection du mariage chrétien et par

suite dé la famille, en lui prétant au

besoin l’aide du bras séculier pour

fortifier l'observation des lois ecclé-

siastiques. |

On pourrait descendre de ces prin-

elpes aux applications les plus variées

et les plus actuelles; cela dépasse-

rait les limites du présent article.

L'Etat incrédule, l’État neutre ou

Mbérai ignore ou repousse Ces con-

clusions. Mais ne Youblions pas, I'E-

tat non-catholique est toujours sur

un plan faux dans l'organisation so-

¢iale de l'humanité. Quoi d'étonnant

qu'il s'accorde mal avec les droits de

l'Eglise, organisme social majeur au-

quel la société civile doit, de droit

divin, s'homologuer et se subordon-

mer.
=: a.

Un motencore. L'Eglise régit le ma-

riage des chrétiens. QuandBux non-

tisés, nous inclinons v sen-

rent du grand nombre de théo-

logiens: à savoir, que l'Etat alors est

l'autorité sociale compétente pour les

gouverner. En effet, l'Eglise n’e ju-

ridiction que sur ceux qui sont déve-

Mange et Dort

Bien Maintenant
Grâce à TANLAC

 

l des indisposés, flaira-t-il un strata-
Le commandant, le voyant sur la liste

gème? Toujours est-il qu’il voulüt
le voir lui-même et.... constata qu’il
se portait fort bien. Grande colére.
qui redouble lorsque Yang donne le,
motif, “C'était pour âller à la messe
parce que c’est dimanche.” — “Ah,

Tu vas voi cé ques
celà rapporte.”

Oui, il allait le voir, notre pauvre
cher chrétien, pauvre enfant de not
campagnes chinoises qui s'étaient a-

venturé dans cette galère anglaise:
Il fut donc condamné à.... TROIS
MOIS DE CACHOT SANS LUMIE-
RE. :
Nourriture: Trois petits morceaux

de rain. ;
“Je serais certainement mot de

faim, me dit-il, sl mes frères — ges
frères dans le Christ — ne s'’étaiént
ingéniés, de toutes les racons possi-
bles et impossibles à me faire passer
un peu de leur propre nourriture.” .
Mais ceci n’est encore rien. Il était

de plus, mis au supplice, soumis à
une sorte d'écartellement, tous ‘les
jours pendant trois heures.... Trois
heures chaque. jour, et cela pendant
trois mois!! Le bon Dieu aidant, qui
voulait garder à l'Eglise de Chine et
au futur vicariat chinofs, cet admi-
Table chrétien, permit que, contre
toutes prévisions, il sortit vivant du
cachot. II était plus fervent chrétien
et plus zélé que jamais. Co
Et alors? lui demandai-je.
— Alors.... C'était justement un

dimanche: je me, fig.porter malade;
et je partis à la messe.
“Vous comprenez, il fallait que je

fasse une communiftn d'action de
grâce. Et puis, des ordres comme
ceux-là, jé trouvequ’ori peut y déso-| “Les brûlements d'estomac, paipt-

tations, maux de tête m'affolalent|

presque, déclare M. Henry Sholer,|

175. ruo Edinburgh, Peterboro, Ont. |

Jétais souvent si faible et si misé-;

rable qu'il me fallait quitter le tra-L
vail avant la fin. Mais le bon vieux

TANLAC est venu & mon secours et

je n'éprouve plus maintenant aucun
malaise. Il semble que TANLAC m'a
refait tout entier: un bon appétit,
des : Tfs solides et un sommeil pro-
fond m'ont rend aussi fort qu'un
boeuf. Je ne donnerais pas TANLAC

» tous les autres remèdes réu-

Procurez-vous cn une bouteille
Aujourd'hui même chez votre phar-
macien et obtenez satisfaction par-
faite sans quoi l’on vous rembourse-

ra_votre argentpromptement.   
 

Lorsque vous

rentrez -- affamé!
Pour avoir le breuvage le plus nour-
rissant et le plus délicieux, qui se
prépare le plus rapidement, mettez
simplement une ou deux cuillerées
à table de Lait Horlicks dans une
tasse ou un verre. Fouettez avec
notre agitateur rapide de Horlicks.
(Nous vous en enverrons un avec un
échantillon gratult pour 10c, Ecri-
vez chez Horlicks, Ave. Ple IX,
Montréal.)

Le
LAIT MALTÉ ORIGINAL

HORLICK'S
Au nature: ou au chocolat

8-29

béir sans pécher: persohñhe ne peut
m'empêcher d’aller à la messe le di-

manche.— ___   

rait être non plus une religion faus-

et de l'Eglise légitime. Or ’l'argumen-
tation énoncée au. corps de cet ar-
tacle demande l'intervention d'un pou
voir public pour protéger une institu-
ion d'intérêt radicalement social.
D'où la conclusion que l'autorité ci-
vile a par mandat naturel juridic-
tion sur le mariage de ceux qui ne
sont point entrés par le baptéme dans
la société surnaturelle. D'ailleurs la
discipline pratique de l'Eglise favorise
ce sentiment qui semble bien être

Un ouvrierchinois confesseur de
= eeest À EN

 

étions ensemble,il n’y avait rien al

grand cagot, c’est ça ta religion. Men-|
teur. Fainéant.

1G. Lchapelle,

nus ses sujets par le baptéme. Elle Ms: i iimiein
ne saurait ddne intervenir directe-
ment dans la célébration des maria- E
ges des non-chrétiens. Ce ne sau-| ==

se qui héritat des droits de la vérité.

vas - :

ope durant la guerre  

 

—Mais si le commandant t'avait
remis -au cachot?
— Qh! J'y serais retourné... Père,

est-ce que cela n'est pas agréable à
Dieu qu'on aille au cachot dans ces
conditions?
— Sans doute. répondis-je, sans

voulojr faire paraître mon émotion,
mais en fin de compte, on ne t'a pas
repris?
— Non. Le commandant l'a su,

mais il a été tellement étonné, qu'il
en a ouvert la bouche, et est resté
deux minutes sans savoir que dire,
puis il a haussé les épaules, d’un air
découragé.... et tout a été fini. J'ai
continué à aller à ia messe tous les
dimanches jusqu’au dernier, en dépit
de tous les règlements de ces Anglais.

pas pu le faire.

tu l'as prise.

DEUX HOMMES TUÉS
ET UN AUTRE BLESSÉ

(De la P. C}

SIMCOE, Ont. 4— La collision en-
tre un camion automobile et un
tiamway de la ligne Lake Erie and
‘Northern Radial a causé la mort de

 

question était en charge du garde-
‘mdteur Ball et du conducteur Wri-
gley. Le camion a été complétement
démoli. On ne sait pas qui condui-
sait le camion au moment de la col-
sion. Emil Howser a été tué ins-
tantanément,
54 rue Elm; Toronto. est mort à la
‘suite de ses blessures à l'hôpital de
Simcoe et Harvey Feorler, de Nor-
wich, Ont:est dans un état criti-
que. Les trois hommes étaient en
route pour Norwich.
re

SONT CONDAMNES
À DEUX ANNÉES

En cour de police ce matin, Geor-
ge Beñnett, de Winnipeg, et Walter
Barnes, de Cochrane, ont été con-
damnés respectivement à deux ans de
pénitencier à Kingston, et à une pé-

riode définie de 6 mois et une pé-
riode indéfihie ne dépassant pas deux
ans môins un jour à la Réforme
‘d'Ontario,pour avoir pénétré avec ef-
fraction dans les établissements de la
Canadian Packing Co., 93 rue Queen
ouest, avec l'intention de voler.
Le premier a un dossier criminel

pour vol. Il a déjà été condamné à
un an de prison à Louisville, Ken-
tucky, et 6 mois à Montréal. Barnes
en est à ‘sa première comparution en
cour en autant que la police à pu sa-
voir. :
Bennett et Barnes ont été pris en

flagrant délit de bonne heure hier
.matin par les constables William Mec-
Layet J. Joanisse. Ils allaient fai-
re céder la porte du coffre-fort du
-magasin Canadien Packing.

LAC STE-MARIE
4 avril, 1929.

Mme F.-Xavier Beaudoin recevait
intiment à l'occasion du %4ième an-
niversaire de naissance de son ne-
veu M. Fernand Goyette. Parmi les
personne . présentes on remarquaîit:

1” le curé Mondoux de Gracefield,
parent de‘ M. Goystte, M. le curé
Levac, N. G. Poirier, M. A. Sage,

 

 

Dubeau, A. Emond, Mlle A. Mercier,

GC, Morin, Mme ?. Morin, Mlles B.
Morin, G. Emond, C. Bertrand et au-
tres. }

La fête de Pâques fut célébrée
avec solennité; l’église était très
bien décorée. Le choeur de chant
sous la direction de Mme W. La-
ramé> rendit Ja messe Royale et un
cantique de circonstance dont les
soliste furent M. W. ‘Laramée, Mme
Laramée.

Mlle Marguerite Poirier, du C'ou-
vent d'Ayimer, est en vacance chez
ses parents, M. et Mme F. Poirier,

Maîtré-de-Poste.
EN VISITE:—
M; Roger Poirier chez ses parents,

M. et Mme Eugène Poirier, Mile Y.
Foirier est aussi de retour d'une
promenade , de quelques semaines
chez des parents et amis,
M. H. Emond du coiiège de St-

Alexandre, passe ces vaca’ ces chez
fes parents, M et Mme Zotique
Emond.
M. 2. Charbonneau, neveu de M.

demeurera parmi

Malheureusement, mes frères n'ont’

Ernest Egelschwerler;

MM. Victor Lanthier, H. Morin, R.;

inst., Mlles Ethier. inst, M. et Mme|

 

Biatistique de l'Ordre Franciscain.
tagence Fides)

ROME, ler janvier — Les “Acta
O. F. M.’ de janvier donnent a
statistique de l'Ordre Franciscain
bres depuis le 4 octobre, 1926 .

192 provinces le composent. avec
un total de 19,713 religieux. C'est
une augmentation nette de 850 mem-

bres de puis le 4 octobre, 1836.
Il y a en outre 12,942 religieuses

clarisses, 63,917 religieuses francis
caines de diverses congrégations, et
1 million 690,763 membres du Tiers-
Ordre séculier.
Les Franctscains viennent d'inau-

gurer à Jérusalem les cours de leur
Biblique. 
Direction d'une école

AJMER, RAJPUTANA, Indes.
— Je comprends, ils attendaient la; Le gouvernement des Indes a of-

Jiberté d'agir en catholiques. Toi,|fert au diocèse d'Ajmere la direc-
tion d'une école secondaire au Raj-
putana. Une Société protestante l'a-
vait abandonnée après plusieurs an-
nées d'efforts infructueux. Mer
;Caumont a accepté cette offre et a
\ confié cette oeuvre aux frères irlan-
| dais des Ecoles Chrétiennes, qui vien-
nent de s’y installer.
 

  

Les Nouvelles Religieuses J| = a
Le diocèse d'Ajmere créé en 1913

comme suffregant d'Agra, est con-
; filé aux capucins français. Mgr. Cau-

‘mont, est le premier titulaire de ce
(siège.

Ce diocèse ne compte que 6,580
catholiques pour plus de 13 millions
d'habitants. La ville d'Aîmere comp-
te plus de 110,000 habitants.
e

Ordination

.. CHICOUTIMI— Lundi & eu leu
à la cathédrale l'ordination au sous-
diaconat de M. Gérard Fortin, sémi-
nariste de ce diocèse.

S. G. Mgr Lamarche était assis
té de M. le chanoine Lemieux direc-
teur du Grand Séminaire et de M.
l'abbé Alph. Tremblay, diacre. M.
l'abbé J.-Bte Tremblay assistait com
me cérémoniaire.

a ° .

A la Trappe

QUEBEC. — Nous apprenons que
M. l'abbé Joseph Legendre entréra
prochainement chez les Pères Trap-

| pistes.
M. l'abbé Legendre appartenaitau

 

 

3 , 1 obtenait pour tho- deux ‘hommes et laissé un autre
ere mois permission de escath° homme dans un état critique dans | à avril, 1929.
l'heure de la messe, 1 tenait.à y|un hépital local. Le tramway en | Ecole no 1 A.St-Sixtet, sous la dirce-

tion de Mile E. Parent.

4tème année: Linette
898. Oscar Varin, 99.3.
dième année A: Roméo Sabourin,

98.2, Anita Varin, 97., Blanche Ro-
i bineau, 96.8.

Jième année: Romuald Sabourin
96.5, Rodolphe Legault,

d'Ambremont, 90,
bremont, 889.
Zième année:

Anita Sabourin,

85. i
lière année cours Préparatoire:

Ronald Legault et Gérard Sabourin,
90.

Legault,

Prudent d'Am-

irène Sabourin, 97.2
92., Ernest Varin,

 

lf.marvinppm ree.

LEMIEUX, OKT.
3 avril, 1928.

A l'occasion de Pâques Mlle Jean-
ne Hébert était dans sa famille à
Bourget

Nos institutrices passent quelques

jours chez-elles durant ces vacances,
Mlle E. Dupuis à Embrun, Mlle

Hurley à Vankleek-HHlI, Mlle Apn-
nette Villemaire, à Bourget.

Dans la soirée de Pâques plu-

sieurs des nôtres se rendaient chez
M. Thomas Vallée, on remarquait:
Mlles Germaine, Irène Denis, Léon-
tine et Lucienne Benson, Esthelle
Patenaude, Cécile Leroux, Germai-
ne Primeau, Evelina Guay, Cécile
Leroux, S. Vallée, MM. Léo Denis,
Bernard Charlebois, Ernest Benson,
Roméo Patenaude, Camîile Charle-
bois, Antonio Rozon, Philias Guay,
Roland Beuson, Henri Vallée, Wil.
frid Vallée. Il y eut chant, musi-
sue et plusieurs autres divertiase-

iments. Un délicieux seveillon fut 
 

LÉTTRE PRIMEE
| = 
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“Les Teintures Sunset

 
tes_avec la teinture Sunset gris,ere aa > >t BTiS,

sont Incomparables”
dit Mme Chandler

“Pour .eindre une robe de toile de
couleur pêche, je me procural de la
Teinture Sunset bleu marine, et je
fis la solution faible pour obtenir
une nuance plus pâle que le bleu
marine. Je réussis à merveille. Je
porte encore cette robe et je l'ai ‘la-
vée plusieurs fois durant l'hiver.
“Enchantée de ma première expé-

rience avec la Teinture Sunset, ja
teins du crêpe plat de sole d'une
nuance tamisée bleu et blanc avid

petits quadrillés
noirs. Je fils usage
de la teinture Sun-
set vieux bleu, fai-
sant le bain plus fort
que régulièrement

- afin de couvrir les
fils noirs. Ie résultat fut plus’ foncé
que le Vieux bleu, une teinte *donce
et uniforme. Je teins une robe de

laine fleurie gris pâle, en deux tein-
ui
des

96, Julien|

i

Vicariat Apostolique de l'Ontario-
Nord.

servi et lon se quitta emportant

un gai souvenir de cette agréable

soirée.

MM. et Mmes Olivier Gratton,
Ovila Leroux, Hector Leroux, Miles
Germaine Primeau, Léontine, Lu-
cienne, MM. Roland, Ernest, Robert
Benson, ainsi que M. et Mme Martin
Benson ont rendu visite à la sucre-

rie dc M. Benson où chacun s'amu-
sa ferme.

 

La Magnésie est ce

qu’il y a de mieux

pour l'indigestion
Elle empêche d’abimer l'estomac

avec des adjuvants digestifs
artificiels.

la plupart des gens qui souffrent
temporairement ou continuellement
de gaz, d'acidité et d'indigestion, ont
mis aux régimes désagréables, aux
aillments brevetés et à l'usage de
drogues dangereuses, de toniques
stomachiques, de remèdes et d'adju-
vants digestifs artificiels. Au lieu
de prendre ces médicaments ils sui.
vent les conseils si souvent donnés
dans ces colonnes, et prennent avec
in peu d'eau, après leur repas, une
cuillerée à thé ou quatre pastilles de
Magnéste Bisuratée. Le résultat en
est que leur estomac ne les ennule
plus, qu'ils peuvent manger ce qu’ils
veulent et qu'ils jouissent d'une
meilleure aanté. Ceux qui font usage
de Magnésie Bisuratée ne redoutent
jamais l'approche de l'heure des re-
pas; c'est du'ils savent que ce mer-
veilleux antiacide et correctif des

aliments, qui se trouve chez tous les
pharmaciens, neutraliscra instanta-
nément l'acidité de l'estomac, l’a-
doucira, empêchora Ja fermentation
des aliments ét rendra la digestion
-facila- Faites voñs-Mmême cet essai,
mais soyez bien sûr que vous avez
de la Magnésie Blsuratée, qui ost 

~ N\A LJ

 

  

fabriquéesau Canada._

spécialement préparée pour usage
_stomacal. _0000 _

 

  POUR BIEN TEINDRE
 

 

elle à l'apparence d'une robe neuve.
“Je teins un chandail épais de lai-

ne blanche, faisant usage de là tein-
ture brun foncé, et lé résultat fut
parfait. Ma plus récente teiniure
fut celle d'une robe de sole tan, le
bas était richement brodé. Je fis
Usage de teinture notre, et le régul-
tat est très satta-
faisant, un noir pai-

fait avec un fasci-
nant lustre

“Je n'al jamats
trouvé une teinture
qui puisse se com-
parer aux .eintures
Sunset. Elles produ-
sent le maximum de
résultats avec iemni-
mum de travail, sont
propres et ne salis-
sent pas les mains, les ustensiles, Ja
planche à repasser, etc. Los direc-
tions sont faciles à exécuter. ’—
Mme J. $. Chandler.
Pour teintre en couleurs inalléra-

bles. faites usage des Telntures fa-
von Sunset, 15 sous le pain. Pour
teindre les tissus délicats, servez-
vous de Dytint, splendide nouvelle
teinture en une £Ærosse boîte, 10 sous.
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 aussi celui du Docteur Angélique.
Peut-être les théologiens qui ne

lont pas admis ont-ils fait attention.
en refusant un droit semblable au,
pouvoir civil aux abus qu'en peut|
faire un état athée ‘ou persécuteur,:
qu'à la rigueur stricte des conculsions.

ais l'Etat en tant que tel, l'Etat

ture. Et nous ne voyons point que,
sur le mariage des non-baptisés il ne.
puisse exercer sa juridiction, ;
Quant aux gouvernements étran-

gers à la fof, ils nieront & l'Eglise‘
je le sais bien, ses droits, ils l'en dé-!

uilleront, ils les lui arracheront

i

orce. Tout de même [histo
firme ici l’Événgile:

ne passera point, -

(La revué dominicaine.)

 

  
   

 

3. — Encyclique Arcanum.

 

honnête, l'Etat chrétien, 1& seul vou-
Ju par Dieu. n'abuss pas de sa ma-+

i ‘ de. : Ty

Te Con, |
Le ciel et ig tér-|

re passeront, la parole du: Séigneur -
; - ++

J.-M. Rodrigue VILLENEUVE. O.M.I. .

La recherche de la santé, de la richesse et du bonheur sont trois cho-
“ses oui sont un héritage commun de la race humaine.

D
EUX de ces choses — la santé et le bonheur —

dépendent, pour une bonne part, de la lumière,
Et comme productrice de la meilleure lumière

moderne — l’Hydro-Electrique satisfait une bonne
part des besoins du public.

Bi vous désirez L'efficacité de l'Hydro-Electrique Mais sDn hablleté à continuer de
de plus amples est due au fait qu'elle jouit de ce faire — donner le mellleur
renseignements l’encouragement d'une grande service de lumière et d'énergie

il nous fera partie des contribuables de la électrique qul soit et cela aux
= ville — qui, à titre de contribna- plus bas prix — dépens de la
plaisir de vous bles, sont aussi des actionnaires continuation de l’encouragement

= Yes donner. 8 des copropriétaires de leur de ses clients et de l'augments-
. . propre établissement. tion de leur nombre.

Faites-vous votre devoir envers vous-même et votre propre com-
. pagnie en faisait usage de votre propre service électrique?

tou,

RUE BANK

109,

Commission Hydro-Electrique
d’Ottawa vééphone:71 Quesn
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’ Nitôt que les hommes sont en société, ils perdent le sentiment
Bn de leur faiblesse.
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OTTAWA, LE 4 AVRIL 1929

‘LE PROCHAIN CONGRÈS
Jour les cultivateurs franco-ontariens. — Problèmes à étudier. |

  

 
L'union fait la force. — Vers le succes.

 

Le congrès agricole franco-ontarien qui se tiendra à Ottawa
les 16 et 17 avril s’annonce sous d’heureux auspices. Les dates,
bien choisies, permettront aux cultivateurs d’assister en grand
nombre. Comme question de fait, beaucoup ont déjà donné leur
adhésion et tous les jours de nouvelles délégations sont annoncées.

La présence de deux archevêques et de deux évêques don-
nera un caractère solennel au congrès. A toutes les séances, des
spécialistes de notre province et de celle de Québec donneront
des causeries ou conférences sur les divers problèmes économi-
ques qui concernent la profession agricole.

L'Association d’Education n’a rien ménagé pour assurer le
succès du congrès et rendre ses séances
possibles. Son activité, dans le domaine économique comme dans
le domaine scolaire, aura été bienfaisante. Elle aura rendu un
immense service à notre nationalité et au pays si elle réussit à
grouper les cultivateurs comme elle a fait des pères de famille.

L union fait la force. Cette vérité élémentaire, nous en som-
Mes convaincus, mais sommes-nqus empressés de la mettre en
pratique? Ne péchons-nous pas par un excès d’individualisme qui
nous engage à faire de grands efforts personnels mais qui nous
empêche de porter une sympathique attention à ce qui se fait
autour de nous et dans notre région? Ou si nous croyons dans la
coopération, nous n'avons pas toujours le courage ou le temps de
prendre les initiatives nécessaires, de nous livrer à un travail

tio plupart du temps difficile et ingrat.
L’Association d’Education donne aux cultivateurs franco-on-

tariens l’occasion de se réunir et de coopérer et ils veulent en
profiter. Ce souci de leurs intérêts professionnels est tout à leur

d'organisation, la

honneur.

lls savent, en effet, que dans leur profession peut-être plus
que dans toute autre, les efforts individuels, quelque généreux
qu’ils soient, ne suffisent pas, qu’il faut l’entente et l'union pour
faire face aux graves problèmes d’ordre technique ou économi-
que qui se présentent.

Ces problèmes sont multiples et complexes,
liorer les méthodes de culture,

gions de colonisation, ete.
Un homme ne peut suffire à l’étude de toutes ces questions,

à l’établissement de ces organismes nécessaires. Il est done in.
dispensable de se réunir, de donner ses vues, de faire connaître
ses difficultés, d’entendre les conseils de ceux qui se sont spé-
cialisés dans la science agricole, d’élargir ses horizons, afin de
prendre des décisions qui seront d’autant plus fécondes qu’elles
auront été plus éclairées et plus mûries.

C’est donc pour le plus grand bien de leur profession que
les cultivateurs, leurs épouses et les jeunes agriculteurs se réuni-
ront prochainement à Ottawa, sous les auspices de l’Association
d’Education.

ce

I! s'agit de la goélette ‘‘I’m
Alone’, coulée dans des circons-
tances ussez extraordinaires par
le ‘‘Dexter’’, garde-côte des E-
tats-Unis,

Voici l'histoire: nn jour, sur
les côtes de la Louisiane, on a-
perçoit une goélelte aûx cou-
leurs britanniques: 1““‘I’m Alo-
ne’” Le ‘‘Walcott’’, qui croit à
un cas de contrebande des bois-
sons fortes, lui fait la chasse et
le poursuit jusqu'à une distance
de 215 milles des côtes américali-
nes. Somme de se rendre, 1*‘I’m

p Alone’ refuse. Le ‘ Walcott”
» mande le ‘‘Dexter”’. autre navi-

; * américain, à sa recsousse. Ce-
lui-¢i intime à son tour au navi-
re britannique l'ordre de se ren-

« dre. Nouveau refus. Menace de
M «quler le navire, qui est ignorée.

Le ‘’Dexter’’ tire du canon.
LC I'm Alone’ coule. L’équipa-
ge cst à la nage. Unmatelot d’o-
vigine française se noie. Les au-

B®. (res sont faits prisonniers et a-
BR, incnés dans les fers à la côte a-

mérieaine.

, l.c vaisseau coulé était cana-
rien, les eouleurs arborées par

Ml ni étaient britanniques, et la
88 victime de l'équipage était d'al-
BE légeance française: d'où au

@ moins trois pays qui sent inté-
M ressés À cette affaire.

L'incident pose la question des
canx territoriales. D’après une
entente internationale on appelle
vaux territoriales celles qui bor-
lent les côtes d'un pays sur une
largeur de trois milles. C’est la
règle communément acceptée, et
qu'on ne brise, en pratique, que
par traités. Or !*‘Im Alone’ se
trouvait à 215 milles des eôtes 

d’enrayer l’exode rural, de se pro-
téger contre les. mesures douanières des autres pays, de recher-
cher des marchés & 1’étranger, de promouvoir l’enseignemeent a-
gricole, de former des associations professionnelles,

Y ratives de crédit, d’achat et de vente,
industries rurales, d’établir les jeunes cultivateurs dans les ré-

—00r,

Y aura-t-il complications

 

|

 
PL

les plus intéressantes

Il s’agit d’amé-

des coopé-
de développer les petites

Charles GAUTIER.

américaines, par conséquent en
haute mer.

Quels sont les droits de per-
quisition d’une nation, sur les
navires en haute mer? Il faut
tout d'abord distinguer. II y a
des temps de paix et des temps
d~ guerre. En temps de paix les
droits de perquisition n'existent
que dans la limite des eaux ter-
ritoriales, fixée par traité ou par
la loi générale. En temps de
guerre ces droits de perquisition
existent en haute mer comme
dans la limite des eaux territo-
riales. Ce point a été très claire-
ment élucidé par la Cour Supré-
me des Etats-Unis, qui dans une
cause célèbre a dit ceci: Le droit|
de visite et de perquisition est|
essentiellement attaché au temps
de guerre (strictly a belligerent
right), et les nations se sont en-
tendues pour ne l'admettre
qu’en temps de guerre, et n’exis-
te jamais en temps de paix,
‘quand il n’y a pas d'entente spé-
cifique à cet effet''. Dans le cas
qui nous nccupe, la sommation a
été intimée à un navire qui se
trouvait en dehors des eaux ter-
ritoriales, et en temps de paix.
Les Etats-Unis ne sont certaine-
ment pas en guerre ni avec la
Grande-Bretagne, ni avec le Ca-
nada. !

YŸ aurait-il done traité eutre!
les Etats-Uni; et les nations bri-
tanniques, autorisant la perqui-
sition dans les vaisseaux dou-
teux quant à leur cargaison, sur-
tout quand les doutes portent
sur les boissoys alcooliques?

- Le traité passé entre la Gran-
de-Bretagne et les Etats-Unis le
23 janvier 1924 règle le droit de
perquisition des Etats-Unis sur
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niques que l’on pourrait soup-
çonner de pratiquer la contre-

bande des boissons, en violation

d’un article: de la constitution
américaine. L’article en ques-
tion porte que la Grande-Breta-
gue permettra des perquisitions
américaines dans les va:;seaux
à pavillons britanniques se trou-
vant en dehors des euux terri-
toriales des Etats-Unis dans les
cas spécifiques suivants :

1, Pour que l’on puisse poser
des questions aux membres de
l’équipage d’un vaisseau dou-
teux; 2. pour que l’on puisse
examiner les papiers du vaisseau
douteux, dans le but de se ren-
dre compte si ce vaisseau ou des
membres de son équipage prati-
quent ou veulent pratiquer la
contrebande des boissons alcoo-
liques en violation des lois amé-
ricaines de la prohibition; 3.
Quand un aura constaté que les
soupcons (taient fondés, on
pourra entreprendre des recher-
ches et des perquisitions sur le
vaisseau douteux.

Si les soupçons paraissent fon-
dés, après recherches, on pour-
ra saisir ce vaisseau et l’amener
dans un port américain, pour
procès conformément aux lois a-
méricaines. Le traité ajoute que
ces droits, concédés aux Etats-.,
Unis par la Grande-Bretagne,

n’existeront plus, même en de-
hors des limites territoriales, au
delà de la distance parcourue
par le vaisseau fugitif en un
heure. Cette distance peut être
de six, dix, vingt milles suivant
la rapidité avec laquelle file le
vaisseau poursuivi.
Et c’est tout ce qu’accorde le

traité, sur cette question de droit
de perquisition. Ce traité n’ac-
corde aucun droit de couler le
vaisseau douteux, ni d’amener
les membres de son équipage pri-
sonniers dans des fers. Et cepen-
dant c’est jusque là qu’est allé
le ‘‘Dexter’’.

Il est tout de même heureux
que le monde soit plus vieux
d’un siècle, car au commence-
ment du XIXe siècle pareil inci-
dent auraët signifié une guerre
certaine. S’arroger, en effet. en
temps de paix, des prérogatives
qui n’appartiennent qu’aux pé-
riodes de guerre, est, à tout pren-
dre, un ultimatum dans les bon-
nes et dues formes.
Espérons que nous ne verrons

rien de ce genre. Mais croyons
aussi que notre gouvernement
sera assez énergique pour ne pas
laisser pareil imvident se régler à
la légère.

Charles MICHAUD.

AU JOURLE JOUR

 

L’Eglise et le “Rotary”.

Dans le ‘‘Devoir’’ paraît cet-
te note sur l’Eglise et le Rotary.

‘‘L'Osservatore Romano si-
gnale la nouvelle publiée par un
journal de New-York, que
les dernières conversations du
président général du Rotary au-
raient aplani les divergences en-
tre le Saint-Siège et les clubs
Rotary. Le journal romain com-
mente avec ironie l’optimiste
des intéressés. Il affirme de nou-
veau que les soupçons défavora-
bles que l’Eglise nourrit contre
les Rotariens sont légitimés par
le statut des clubs Rotary, qui
ignore la religion et qui célèbre
‘‘la fraternité universelle autour
d'une bonne table’.

Cette dépêche spéciale au ‘‘De-
voir’’ remettra les choses à leur
place. Sur ec point, n’attendons
pas de New-York, mais de Ro-
me, ce que nous devons penser.

Un bon atout.
Le chancelier de 1'Echiquier

de l'Angleterre, Winston Chur-
chill, donne à son parti un ex-
cellente arme électorale en an-
noncant un surplus de 18,394,
463 livres à la place du surplus
prévu de 7,738,000 livres.
L'annonce d’un pareil budget

une couple de semaines avant les
élections, est un fameux atout
dans une campaghe politique.
Les conservateurs ne manque-
ront point de le faire valoir au-
près des électeurs. Ils ne man-
queront point — ce qui est vrai
— d'attribuer ce bon état rela-
tif aux finances à une meilleure
condition du commerce et à l’é-
conomie dans les dépenses.
Et le peuple, qui se laisse plu-

tôt toucher par les arguments en
espèces ronnantes, redonnera
peut-être sa confiance au minis-
tère de M. Baldwin, se disant
qu'un gouvernement qui, dans
les circonstances présentes, bou-
cle un budget d’une façon aussi
habile, mérite l’appui du pays.

mu, ”
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Matériel et spirituel.

 

Dans le ‘‘Cassell’s Weeklv”",
M. T. P. O'Connor reconte qu’il
vit l’autre jour un banquier mil-
lionnaire. Celui-ci, en dehors de
ses heures de travail, employait
ses loisirs à composer des vers.
Ce banquier c’était le baron Emi-
le d’Erlanger. Son frère, - un
homme de grande fortune aussi,
fait ses délices, non pas de l’or,
mais de la musique. C’est l’au-
teur d’un opéra de grand méri-
te. ,

Parlant un jour avec sir Jo-
seph Duveen, ce marchand d’ob-
jets d’art millionnaire, O’Con-
nor en apprit que ce que ce mil-
lionnaire aurait aimé, c’aurait
été d’être un homme politique
célèbre et un grand orateur.
La nature humaine ne change

donc point et révèle toujours, à
travers ses actes, son caractère

essentiel. Des savants auront
beau disserter sur la matérialité
de l’homme, celui-ci nous crie
par ses actes que le matériel ne
saurait satisfgire les aspirations
de son être. Il lui faut quelque
chose de plus que l’or. Il lui faut,
ici-bas, un rayon de poésie ou
de gloire illuminant sa vie. Dans
cette aspiration vers la Beauté
immatérielle, dont le monde sen-
sible n’est qu’an reflet, apparaît
son caractère spirituel et, par
quelque côté, immortel.

Une loi de déportation.
Le sens de la loi que les Etats-

Unis ont portée contre les Cana-
diens habitant les Etats-Unis
est claire.

Ceux-là seulement sont affec-
tés par cette légistation qui sont
entrés illégalement aux Etats-
Unis, à partir du ler juillet
1924. Sont considérés comme
tels, ceux qui, a partir du pre-
mier juillet 1924, sont entrés
aux Etats-Unis sans un passe-
port ou un visa, ou les visiteurs
qui ont dépassé le temps de sé-
jour alloué. Il est entendu que
les Canadiens qui réclameront
être entrés aux Etats-Unis avant
le ler juillet 1924 devront être
capables de le prouver d’une fa-
çon suffisante. Autrement ils
seront, s’ils sont entrés illégale-
ment aux Etats-Unis, soumis à
la loi de déportation.
Pour régulariser leur situa-

tion, ces Canadiens doivent re-
tourner, au Canada pour y rem-
plir les formalités requises par
la loi de l’immigration. Moyen-
nant ces conditions, ils pourront
réintégrer leurs foyers sans être
nullement inquiétés. S’ils refu-
sent d’obéir, ils seront poursui-
vis et déportés. Lies Canadiens
visés par cette loi ont jusqu’au
ler juillet pour s’y conformer.

Il n’y a rien à blâmer dans
cette loi. Les Etats-Unis ont le
droit d’exiger que leurs rési-
dents se conforment à la loi. Ils
offrent, moyennant une condi-
tion peu onéreuse, aux Cana-
diens qui depuis le ler juillet
1924 habitent les Etats-Unis
d’une façon illégale de régulari-
ser leur situation. Pour eux, il
n’y a qu’une chose à faire, c’est
d’obéir. Vouloir courir sa chan-
ce serait d’une mauvaise politi-
que. Car bien peu échapperont
à la machine administrative qui
s’occupera sous peu d'appliquer
cette loi.

Détresse industrielle.
La situation que la crise du

papiercrée chez les ouvriers ne
s’améliore point très vite. Dans
un de ses derniers numéros, le
‘“Star’’, de Toronto, décrit la si-
tuation à Espagnola.

Là, deux cents hommes sont
sans travail et leurs familles se
trouvent dans une situation très
dure. Depuis le milieu de jan-
vier, le moulin Abitibi, la seule
industrie de la place, fonction-
ne à peu près pas. Les hommes
mis dehors n’ont pu trouver de
l’ouvrage ailleurs. Au début
de la crise, quelques-uns quittè-
rent Espagnola, mais la majori-
té des travailleurs renvoyés res-
tèrent, ou parce qu’ils n'avaient
pas assez d’argent pour émigrer
avec leurs familles ou parce
qu’ils pensaient qu’il serait dif-
ficile de trouver ailleurs rapide-
ment du travail. Ils attendent
la reprise de l’ouvrage.

Il y a, à Espagnola, un comi-.
té de fonds de secours. Depuis
Janvier, il assiste un grand nom-
bre de familles ouvrières. Mais,
en ce moment, les fonds sont
épuisés. Une douzaine de famil-
le sopt sans le sou, au sens lit-
téral; des familles vivent avec
les cinq ou six piastres que les
ches, chaque semaine réus-
sissent à gagner grâce à
la générosité de certains ou-
vriers qui sacrifient

=

trois
Jours de leur travail; un bon nombre d’autres familles n'ont

|

LE DROIT
“L'AVENIR EST A OBUX QUI LUTIENT”

    

pour toute subsistance que l’al-
location du fonds de secours;
la majorité réussit encore à ob-
tenir les aliments nécessaires à
la vie. Si la situation se prolon-
ge, il y aura à Espagnola un
problème sérieux.

D’après l’arrangement surve-
nu entre le gouvernement onta-
rien et les compagnies de papier,
ne décida-t-on pas que tous les
moulins à haute production doi-
vent produire 70% de leur ca-
pacité? Or le moulin d’Espa-
gnola est un moulin à haute pro-
duction et il ne travaille qu’à
20% de sa capacité. Il y a là.
semble-t-il, un mépris des enga-
gements pris.  Les ordres des barons de
la finance sont souvent la
guillotine des pauvres ou-
vriers. Nous en avons un exem-
ple à Espagnola. Que fera-t-on
pour améliorer la situation de
ces deux cents familles ?

La critique. +
Que penser de la critique? On

pourrait reprendre à son sujet
la définition qu’Esope donnait
de la langue: c’est en même
temps le plus grand bien et le
plus grand mal. C’est qu’il y a
la contrefaçon de la critique:
le dénigrement, et la critique'
vraie. La première est un mal;
l’autre est un bien. La valeur de
celle-ci se mesure encore à son
caractère négatif ou construe-
tif. De toutes‘ la plus utile,
c’est évidemment la critique
constructive.
La contrefacon de la criti-

que vraie n’a pas sa place nulle
part. En est-il ainsi de la cri-
tique vraie? Quel rôle doit-elle
jouer en politique? L’honorable!
M. Taschereau disait récemment !
à ce propos aux jeunes libéraux:
‘“Laissez la critique aux adver!
saires, elle nous manquera pas.
Nous la voulons. Elle peut nous:
faire du bien. La vôtre peut
nous décourager et nous faire’
du mal.” |
M. Taschereau concède la né-.

cessité de la critique en politi-
que, mais il en fait l’apanage
exclusif des adversaires du gou-
vernement. Dans le parti, il de-;
mande une discipline toute mili-
taire dans l’intérêt des chefs.
Ce motif revêt au moins l’appa-
rence de l’intérêt général,
Un certain député provincial

plaida la cause de la soumission
aveugle d’une façon un peu plus
brutale. Il nia non seulement
le droit de critiquer les chefs,
mais il démontra le grand désa-,
vantage de la critique: c’est, à |
son sens, de nuire à ceux qui la
pratiquent.

Toute cette lumineuse doc-
trine touchant la critique
se résume donc à ceci: ne dites
jamais un mot contre le gou-
vernement‘ c’est l’intérêt des
chefs et le vôtre. On ne pouvait
pas mieux plaider, auprès de la
jeunesse libérale, l'abdication
totale de toute indépendance de
l’esprit.

C. L’H.

 

—_—

Le nouveau Lieute-
nant-Gouverneur de

la province de Québec
Depuis 1867, date de la Con-

fédération, le comté de Kamou-
raska, où naquirent tant d'hom-
mes illustres, avait eu l'honneur
de donner au Québec deux re-
présentants de Sa Majesté, dont
les noms ne sont pas oubliés, les
honorables Luc Letellier de
Saint-Just et Sir Charles-Alphon-
se-Pantaléon Pelletier.
L'une des plus heureuses no-

minations du gouvernement
King-Lapointe, une nomination
vraiment populaire, est bien cel-
le du seizième lieutenant-gou-
verneur de la province, notre é-
minent concitoyen, l’hon. juge
H.-J. Carroll, qui assume au-
jourd’hui ses hautes fonctions.
Né dans le comté de Kamou-

raska, il a toujours été victorieux
dans des luttes politiques bril-
lantes et mémorables contre des
adversaires redoutables. Il ve-
nait à peine d’être admis au bar-
reau, il n’était âgé que de vingt-
cinq ans, lorsqu’il fut élu pour
la première fois comme député
au Parlement canadien, où il sié-
gea de 1891 à 1904.

II ne tarda pas à faire sa mar-
que, et le regretté Sir Wilfrid

 

 

; d’appel. H s’y distingua par son
lintégrité, la clarté de son esprit‘ comment, de contrat

à recevoir, une haute idée de no-
tre race, car il est essentielle-

F

la Rivière-du-Loup. Son entrée
dans le gouvernement Laurier
fut célébrée avec éclat par ses
électeurs et ses nombreux amis
Un de ses adversaires politi-

ques me disait naguère que, par-|
mi les politiciens de l’époque, il!
était l’un des plus souples et des,
plus habiles. Quoi d’étonnant,
puisque son tact parfait ne s’est
jamais démenti?
Au contact de Laurier, dont

il fut le disciple fidèle et dont!
il conserve pieusement le sou-!
venir ému et touchant, il avait’
acquis une vaste expérience.

Il ne pouvait se décider à quit-
ter la politique pour les régions
calmes et sereines de la magis-
trature, à moins de laisser son!
comté ‘‘entre bonnes mains’

Il y avait à la Rivière-du-Loup
un jeune avocat jovial, bon gar-|
con et rempli de talents, qui ob-
tenait autant de succès au bar-
reau qu’il avait remporté de prix ;
au collège. C'était Ernest La-
pointe, le successeur tout trouvé
du juge Carroll comme repré-
sentant du comté de Kamouras-
ka à la Chambre des Communes.

: Qui aurait dit dans le temps
qu'à vingt-cinq ans de distance,
le jeune député d'alors, aujour-
d'hui ministre de la Justice du
Canada, ferait nommer son pré-
décesseur comme représentant
de Sa Majesté dans la province
de Québec?

Cela ne démontre-t-il pas que,
dans la politique le coeur peut
s’allier à la raison?
De 1904 à 1921, l’honorable

juge Carroll siégea d'abord à la!
cour supérieure, puis à la cour,

 

 
et la sûreté de son jugement. Il
démontra qu'il possédait à un
rare degré ce qui s’appelle le
sens légal.
En 1921, il fut chargé de pré-

parer le projet de loi constitu-
ant en corporation la Commis-
sion des liqueurs de Québec, dont
il fut depuis le vice-président.

Néanmoins, tous ceux qui le
connaissaient  continuaient à
l’appeler le juge Carroll. +
Gentilhomme de haute cultu-

re, lettré délicat et subtil ironis-
te, le juge Carroll, — nous l’ap-
pellerons encore ainsi — donne-
ra aux étrangers de marque qu’il
rencontrera et qu’il sera appelé

ment Canudien français de coeur
et d'esprit.
Au nom des citoyens de la Ri-

vière-du-Loup et du comté de
Témiscouata, où ils ont vécu
pendant de nombreuses années,
Je me fais un plaisir et un devoir
d’offrir mes plus sincères félici-
tations et mes meilleurs voeux
aux nouveaux châtelains de
Spencerwood.

Jean-François POULIOT.
député de Témiscouata.

2 ATION Nog, ©
ADORA CTURNE ;

BASILIQUE D'OTTAWA

, ’

Les membres sont priés de pren-
dre note qu'il n'y aura pas l'heure
de garde ce soir comme d'habitude.
Ils voudront bien conserver leur car-
te d’assignation pour le mois pro-
chain,

Le seciétaire.

LA RANDONNÉEDES
JEUNES AUSTRALIENS.

MONTREAL, 4 — Après avoir
passé quelques jours très activement
employés, les 160 garçons, membres
de la ligue de la “Young Australia”,
sont partis, de Montréal par le Ca-
nadien National. Ils se rendaient à
Québec où ils demeureront jusqu'au
matin du 8 avril alors qu’ils passe-
ront par Montréal pour se rendre à
Ottawa où ils séjourneront jusqu'au
12 avril. d’Ottawa ils se rendront à
Oshawa, Ont, où ils serônt les hôtes
de la General Mctors, après quoi ils
visiteront Toronto, les Chutes Niaga-
ra, London, Détroit, et Battle Creek.
Finalement le train du Canadien Na-
tional les conduira jusqu'à Chicago.

 

 

 

 

     POUR ÉVITER
POUR SOIBNER

Toux, Rhumes,
Maux de Gorge,

Bronchites,
PRENEZ DES

 

  
  
     Laurier, qui savait apprécier le

véritable mérite. l’invita, en]
1902, à faire partie de son gou-|
vernement comme solliciteur gé-
réral.
Depuis quelques années, M.

Carroll exercait sa profession
d'avocat à proximité du palais
de justice, dans notre jolie ville,
où lui-même et sa charmante
femme s'étaient fait tant d'ami-
tiés sincères et durables. Il était 

  

CALENDRIER

la

QUARANTE-HEURES

VENDREDI, 5 AVRIL 1929 — 95e jour de l'année
Lever du soleil 5.36 — Lever de
Coucher du solei! 6.32 — Coucher de la lune 1.31

lune 4.02

Couvent de Lefaivre: 4, 5 et 6 avril.
FETE DU JOUR — S. Vincent Ferrier, confes.eur.

 

Les plantations des régions élevées

produisent ce thé savoureux

TH TEE

"SALADA”
Tout frais des plantations

PROVOST & ALLARD, distributeurs pourOttawa,

 

Je mariage des chrétiens
Suite et fin

Ainsi le mariage est un contrat-sa-
crement. Il n'y à pas deux parties,
l'une contractuelle, l'autre sacramen-
telle. Non. Il y a, si l'on veut, deux

aspects, l'aspect contrat et l'aspect
sacrement, mais au concret une seule
chose, une seule r&*tité, le contrat-sa-
cramentalisé.
Entre les mains de qui sont les sa-

crements, célestes moyens le salut
institués par le Sauveur, canaux de
la grâce attachés à la source du Cal-
vaire, sinon de l'Eglise à qui le Ré-
dempteur les & remis et confiés?
Non point donc, entre les mains de

l’autorité civile, pour excellente qu'’el-
le soit. Voilà qui découle du droit di-
vin. C'est parce que Dieu Notre-Sei-

gneur l'a ainsi réglé. Les choses sont
telles de par la volonté de Celui qui
a fait l'homme, qui a fait la société
humaine, qui a fait l’Eglise. Qui con-
testera qu’il en ait eu le droit? Et
qui osera chicaner le Maître suprê-
me d'en avoir usé comme II l'a fait?

Une comparafson fera mieux saisir

naturel qu'il
puisse être dans son concept primitif,
le mariage entre chrétiens devient
moyen de grâce et bien d'Eglise sous-
trait à toute aufre juridiction. Voici
un pain. Il vous appartient. Un
prêtre se penche sur ce pain, et pro-
nonce les paroles consécratrices de
l'hostie. Ce pain est devenu le Sacre-
ment des autels. Ainsi sacramentall-
sé sanctifié, divinisé, vous appartient-
il encore? Réclamez, si vous le voulez
bien, pour le dommage qu’on vous
aurait fait, si ce n‘est point le Mai-

tre de toutes choses qui ait repris

son bien, passe. Mais votre pain n’en
est plus, il apartient à Dieu puisqu'il
est devenu chose sacrée; désormais,
i™est a la garde exclusive de l'Eglise
qui continue ici-bas l’oeuvre du Sau-
veur, et qui a le soin de tout ce qui
est consacré.
Ainsi du mariage. Contrat, admet-

tons qu'en tant que tel il ne ressorti-
rait point à l'autorité spirituelle, il
lui apartient dès l'instant où le Set-
gneur en a fait un sacrement. Le-
mandez-en raison à sa divine sagesse,
mais ne niez point ce qui découle de
son infinie puissance.
Le mariage-sacrement appartient à

l'Eglise, gardienne et trésorière des
sacrements.

° LJ *

Il y à plus, Léon XIII l'a solen-
nellement affirmé. (3) Déjà, simple-
ment comme office de nature, le ma-
riage est d'ordre sacré. Non de par
ses constituants intrinsèques, mais en

raison de sa fin.
Les époux s'unissent pour donner

de la vie, une vie douée d'immortali-
té, faite pour le bonheur des cieux.
Cela est aussi propre que possible

au concept du mariage. Il pourvoit
au peuplement du ciel, il fournit à
Dieu de quoi se faire des élus.

Voilà qui tient & la nature meéme
de l'âme de l'enfant pour lequel le
mariage est fait, à son immortalité,
au rang spécifique de l'homme dans
l'échelle des êtres sensibles: homo est
animul religiosum.

Si l'homme vient au monde pour
atteindre sa fin éternelle, le maria-
@a est fait pour mettre l'homme en
vua de cette fin. Il ne saurait lui
donner qu’un être intentionellement
orienté vers le ciel. Par conséquent,
l'Eglise attend l'enfant qui va nal-
tre du mariage de ses fils pour le
baptiser et lui faire prendre place

 

dans le royaume des cieux. Et s
l'Eglise, de par sa mission, a l'autorite

,requise pour ordonner à la fin éter-
| nelle les choses qui s'y rattachent, el-
,le aura évidemment autorité sur le
; mariage dont le rôle premier est de
lui préparer des élus.
Sans être religieux dans son entité

; de nature, le mariage est essentielle-
ment relaté à l'éducation des servi-

| teurs de Dieu, des cultores Dei. Et de
la sorte il tombe sous la juridiction

 Spirituelle de l'Eglise comme l'un des
| moyens esesntiels de sa fin. Ce sont
les époux qui donnent à l'Eglise ses
| prêtres, ses pontifes, et tous les chré-
: tlens qu'elle conduit par la pratique
de l'Evangile a la vie éternelle,

» » *

On objectera que c'est aussi de la
main des époux que la société civile

i reçoit ses citoyens, ses défenseurs, ses
| juges et ses chefs. Et donc que l'au-
‘ torité civile, en vertu d'un raisonne-
| ment analogue, a de même son droit

| sur le mariage.
Mais au concret, il ne peut en être

ainsi. Impossible à un unique contrat

d’être régi sous la même formalité
par deux pouvoirs distincts et indé-
pendants. C'est le désordre, donc le
faux et l'erreur morale. La raison
comprend qu'en un conflit paretl la
priorité appartient au pouvoir supé-
rieur, dans l'espèce à l'Eglise. Le bien
de l'Etat réclame que ce droit de l'E-
glise, qui l’exercera sans doute d'ac-
cord avec les prescriptions de la na-
ture et de tous les intérêts sociaux
de l'humanité, soit reconnu et sauve-
gardé. C'est, une fois encore, la su-
bordination essentielle qui s'impose
du civil au religieux, de la chair à
l'esprit, du temps à l'éternité, de l'E-
tat à l'Eglise, dans les choses qui ti-
ennent de près ou de loin à l'ordre
religieux, à la conscience et au salut.
au bien des âmes et aux intérêts de
Dieu.

Voilà à quoi se réduit toute la doc-
trine des droits de l'Eglise sur le ma-
riage des chrétiens, ses fils. Elle est
aussi intransigeante que l'ordre et

forte et solidement établie.
on a la foi, elle brille d’un éclat qui
ravit et subjugue toutes les opposi-
tions des infirmités de la chair ou de
l'orgueii d'esprit.
Tirons-en pour finir quelques con-

séquences.
®e ® ®

Ce droit de l'Eglise sur le mariage
des siens lui est un droit propre, Elle
ne le tient nulle part des pouvoirs
humains. Ce n’est point non plus une
simple compétence qu'elle se sèrait
réservée provisoirement quitte à la
céder au besoin contre quelque a-
vantage. Non. C'est parce que le

mariage chrétien est ce qu’il est et
l’Eglise ce qu'elle est aussi, qu'elle lc
domine et le régit. Nécessairement,
comme le porte le can. 1066, le mari-
age des baplisés est réglé non seule-
ment par le droit divin, mais auss:
par le droit canonique, qui pourra
préciser et protéger le premier.

Droit social, ce droit de l'Eglise
comporte la triple prérogative qui re-
vient à l'autorité publique, à savoir
de légiférer, de ;uger, de punir et de
sanctionner l'exécution relativement
à la matière qui lui appartient. A l'au-
torité ecclésiastique de porter pour les
baptisés des empêchements dirimants
ou prohibents par manière de loi uni-
verselle ou spéciale. C'est à elle qu'il
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Le journal quotidien spécialement dévoué

aux intérêts de Hull et de la région. 35
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Le ronseil a adopté avant-hier soir une motion des échevins
Moussette et Laramée dans le but d'obtenir du gouvernement}
provincial que celui-ci partage avec les muricipalités le produité
de la taxe sur la gazoline. “4,

Ce que veulent les promoteurs 'de l'idée, e‘est que Hull parte |
UN mouvement dans lequel entreront les autres villes ou munici-
palités, qui feront ensuite la demande collective aux autorités de
la province de procéder au partage. 4

La ville de Toronto lance une catnpagne semblable dans sal.
province afin que cette dernière ne garde pas non plus toute pours
elle les recettes de l'impôt sur la gazoline, dont lé taux vient d’yj
être augmenté tout comme il l'a été chez nous il n'y a pas bien4
longtemps. ° ;

Le gouvernement de Québec a invoqué pour justifier l'établis-!
sement de sa taxe de tunt par gallon d'essence, et ensuite une,
augmentation de son taux, le fait que les routes coûtent très cher]
de construction et d'entretien, que ce sont surtout les automobi-
les qui s’en servent, les détériorent et les usent, qu’il n’est que!
juste que ce soient principalement les automobilistes qui en fas-]
sent les frais.

|

  

 

NOS TROUBADOURS
AU RADIO CE SOIR

Les Troubadours de la Gati-
opty. compusés de MM. Th.
JAanctdt, Ed. Bédard, K. Massé
et Ph. Charron, avec M. Gros-
ges Ardouin comme pianiste.

--chanteront ce soir au poste de
radio CNRO, de . 3.30, 3. 830
heures. Nok dopte queJespom- |
breux amateurs des.ehants du
terroir ne mangueront pascet-

- te occasion d'entendre.et. d'ap-
présier nes troubadousrs.

-   
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A. LA VIE SYNDICALE
 

| nion des Emp. du Dép. de Fen,

1a Bourse du Travail. Tous les mem-
hres non en devoir doivent se faire
un’ dévoir ‘d'y assister.

} LeSecrétaire.
| Union. des Employés de Bureau.
| “ L'Uniém a siégé hier soir en assem- |  blée spéciale, pour là nomination de

 

 

 

FUNÉRAILLESDE
Mme X. LAMOTHE

Ce matin ont eu lieu dans la pa- |
Ce raisonnement est logique; mais s'il l'est pour les routes

provinciales ou régionales, que le gouvernement construit et en-
tretient lui-mnême, pour les chemins ruraux à la construction des-
quels le même gouvernement contribue, il l’est aussi pour les
rues des villes. Qui utilise ces rues, dont la construction, le main-
tien en bon état et la reconstruction périodique exigent des som-
mes fabuleuses? Ce sont principalement les automobilistes.

On ne peut songer à imposer À ceux-ci le fardeau d’une dou-

ble licence sur leurs voitures, ni d'une doubl: taxe sur la gazoli-

ne, la première réclamée parla province et la seconde par les mu-

nicipalités. D'ailleurs, bénéfices de la Commission des Liqueurs,

impôt sur _l’essence, permis d’automobile, ce sont là autant de

sources de revenus que la province tient sous bonne garde et

pour son seul bénéfice jusqu'ici.
Il n’en serait pas moine raisonnable qu’elle partageât dans

une certaine mesure avec les municipalités.
Pour sa part, la ville de Hull a fait la demande a Québec, il

y à quelques années, de subventions pour l’aider à refaire des

parties de routes qui sont dans ses limites, certes, mais qui res-

tent avant tout des tronçons de routes régionales, des voies de

communication extérieure. Pour toute réponse, elle a reçu des

menaces de procédures. 11 fallut se rendre el paver entièrement

à nos frais ces parties de routes. Pendant ce temps et encore

maintenant le gouvernement empoche toutes les recettes des im-

pots relatifs à la circulation des automobiles.
Le gouvernement ne voudra pas s'en départir facilement, pas

plus que d’une certaine partie des profits sur la vente des li-

queurs, après qu'il s’est aussi emparé de la moitié des revenus

bruts de la taxe sur les amusements, qui était une initiative mu-

nicipale.
S'il consentait maintenant à céder lui aussi une part de ses

recettes provenant de l'impôt sur la gazoline, tout comme il a for-

cé et force les municipalités à lui céder le morceau du lion dans

la taxe sur les divertissements ? ;Ç

Mais il y a à parier qu’il ne fera pas cela de lnimême et qu él

n’y consentira que si la campagne que l’on veut déclencher est

d’une force telle qu’il Mi sera impossible d’y résister.

Henri LESSARD. —
ryge

REMERCIEMENTS QUI PEUT DONNER
…… - DE L’ORPHELINAT |. DES NOUVELLES DE

= M. EMILE PILON?
NM. Emile Pilon de Hull depuis

sept ans, n'a pas donné de nouvel
les de lui depuisson départ et ses
parents, M. et Mme Immbert Pilon,
3 rue Vaudreuil, Hull, seraient bien
reconnaissants à celui ou a ceux
qui pourratent leur faire parvenir
des renseignements sur le compte

 

Le personnel de l'orphelinat Ste-

Thérèse de l'Enfant-Jésus remercie

cordialement les généreux dona-

teurs de fleurs, d'oeufs, de jambon,

de crême glacée et de bonbons à

l’occasion de la fête de Pâques.

Un spécial merci aux dames qui

se sont occupées de la cueillette des

oeufs, laquelle a été vraiment très

 

abondante. de leur fils. On n’a qu'à communi-

Comme toujours les orphelins |QUET avec eux l'adresse indiquée.

prouveront leur reconnalssance en
priant pour leurs bienfaiteurs et
dienfaitrices.

Dalgne Jésus les entendre et ac-
corder à tous la paix qu'il souhat-
tait à ses apôtres au, matin de sa

POUR VOUS MESSIEURS
Nouveaux souliers du printemps,

cuir solide. brun et noir. Toutes les
pointures. Se vend régulièrements4 50.

Résurrection. : 0. { TRES SPECIAL  .
LESRBL.DESC-PLAIES. | pour vendredi et samedi $3.5

Un autre lot de sotiliers pour hom-

mes, nouveaux modèles. bruns etFEU M. E. THÉRIEN

M. Elie ‘Thérien. époux de Mary
Brown, est décédé ce matin à sa ré-
sidence, 306 Montcalm. à l'âge de 58
ans, Après une maladie dé plusieurs
années. Il démeurait à Hull depuis
environ quinze ans.
Outre son épouse, il laisse une fille.

Mme Zéphrin Thérien (Ivy); deux
frères, MM. Paul Thérien, & Curran,
Ont.et Louis Thérien, a Wrightville;

$3.50. TRES SPECIAL
Vendredi et samed!...... $ 199

Ouvert le samedi soir jusqu'à 10 hrs.
Mlie M. SHEA

215, ave. Champlain —
reeaA ttrtemns

PERMISDE $10,000
Le département de l'Ingénieur

Lanctôt a aussi accordé récemment

Hull

{roisse du Très St-Rédempreur au mi-
| Hew d'une grande foule de parents
‘et d'amis les funérailles de. Madame

 

ses Délégués à la 4ème Journée Syn-
dicale, dimanche prochain. Tous les
membres du local qui assisteront à
cétte Jourriée auront leurs’ dépenses
défrayées par 1'Union. L'organisation
‘d'une Soirée-Boucane est cancelée.
lLe Président est délégué auprès de
! FOrganisateur ‘pour l'inviter & re-
joindre l’Union. Le Président est
également chargé de voir a la pré-
paration du comptoir au terrain de
la célébration de la Fête du Travail.
L'assemblée régulière aura’ lieu ven-
dredi prochain. L'Union-'consent AIR

! — + §

* Assemblée ce soir, à 8.15 heures à | $

noirs. Toutes les pointures. Valeur de |

rtLamothe,néeCatherineGot - ‘siéger à la sale des Comités afin de
sidence, 8 St-Florent, a l’âge de 76 laisser la salle des délibérations à

ans, après une longue maladie. F)19 l'Otéhestre des Unions. Lu
naquit à Cantley et demeurait à Hull Le Secrétaire.
depuis près de cinquante ans.
Le Service funébre a été chanté

| par le curé J. A. Carrière, V. F., as-
sisté des vicaires Huneault et La-
pointe comme diacre et sous-diacre.

| Le chant à l'orgue a été fait par
le choeur de la paroisse avec Mille
Dupuis comme organiste.
Le deuil était conduit par l'époux

de la défunte, M. Xavier Lamothe;
ses fils, John. Joseph et Adélard La-
mothe; son frère, Michael Connelly,
de Ste-Rose de Lima; ses petits-fils,
Emmanuel Thivierge, Frs. Thivier-
ge, Sylvio Thivierge, Roland Balllie,
Maxime Thivierge. Napoléon Thi-

 
Le Conseil Central.
Un grand nombre de délégués des

Unions ont assisté ‘hier soir a l'as-
semblée du Conseil Central. Tous les
Officiers sont présents. La corres-
pondärce nous’ apporte des commu-
nications du: Bureau Confédéral, de
FUnion des Policiers, et du ‘“Devair”
de Montréal. Des Comités perma-
nents, le Comité d'Etiquette présen-

te rapport oralpar le confrère A.
Morin; le Comité d’Amusements rap-
port écrit par son secrétaire le “con-
frère FE. Mercier. L'exécutif présente
également rapport. Plusieurs déci-
sions sont prises concernant l'Or-  chestre. Désormais les Musiciens de-
vront être membres des Unions. Le :
Conseil met la salle des délibérations |
à la disposition de l'Orchestre pour
pratiques et assemblées, avec dispen-
se du loyer pour un temps indéfini.
L'Orchestre est invité à faire l'audi-
tion de ses livres régulièrement.
L'Organisateur présente rapport de

ses activités syndicales. Ce rapport
prouve éloquemment lé bon travail
et les qualités de l'intéressé. Ce rap-
port est adopté avec sincères félici-
tations à Monsieur Emile Leblanc.
Avis de motion est donné par le dé-
légué C. Dupont pour nommer deux
membres au Comité d'Amusements
à la prochaine réunion. Dans les aï-
faires nouvelles on discute assez lon-
guerïnent divers règlements et déci-
gions concernant la salle d’Amuse-
ments. Les Unions sont priées de fai-
re parvenir leur rapport mensuel à
temps au Secrétaire-Financier. Le
Conseil Central offre des félicitations
et des voeux à l'Union des Employés
du département des Incendies à l'oc-

vierge Antonio Thivierge, Aldége
; Thivierge, et Stephen Thivierge; ses
| gendres. Adélard Thivierge et Mt- |
;chael Baillie; son beau-frère, Joseph
Lamothe: ses neveux, W. Lamothe,
William et Peter Murphy, de Quinn-
ville, W. Connelly, de Ste-Rose de
Lima, J. Clark et Thomas Maloney,

de Perkins-Mills, M. Carroll.
Dans le nombreux cortège i! y

avait MM. Alex Grenier. le policier
Emile Charron, Joseph Kirouack, R.
Raizennes. E. Gagnon, Paul Sayer.
Jérémie Bédard, Joseph Roy. Paul
Jolicoeur, Ls Boisvert, O. J. Abbott,

| Eric Abbott, J. B. Dufresne, M. Ka-
reem, Pierre Gélineau, J. B. Legault,
Joseph  Amyot, Isidore Robillard,
Adélard Chartrand. C. Aubry, Jos.
Moreau, O. Cousineau, Fernand Da-
nig, A. Gagné, Edouard Alarie, Na-
poléon Oloutter. Wm. G. Cloutier, J.
B. Cloutier, Napoléon Dubois, Odilon
Dubois Lefebvre, Auguste Pelletier,
Jos. Gravelle, Pierre Pauzé, André
Dupuis. W. Langell, F. Pelletier, Ls.

i

 Gratton, Achille Morin. Albert Mai-
leau, F. Sauvé, Oswald Lavigne, À.

Patry. Nap. Charron, Geo. St-Louis,
M. Quinn d'Ottawa, Zéphirin Ber-
nier, P. À. Genest, et autres.

L'inhumation a été faite au cime-
tière Notre-Dame.

pms

LE TESSIER FAIT
UNESERIE DE55 PERMIS DE $8000

La. lutte se fait très chaude pour!
. Le département de l'ingénieur vient

le ch p ST ; ;
deeedeuxième séric i d’octroyer un permis àla Pioneer

Les Clubs Boult of | Transportation de London, Ont, pour

| sont divisés les honneurs hier soir! !
Dagcnais prend les deux premières ot le combustible et l'installation de ré-

|toult tes deux autres ; servoirs à gazoline. L'immeuble coû-,
’ ov :tera environ $8000, sera entièrement

casion de son ler anniversaire de,
fondation. Le Président annonce que '
le Comité de la Fête du Travail sié- !
ge en assemblée mardi, le 9 courant, |
à 8.15 Heures. Tous les membres sont !
invités à se rendre à la Journée Syn- |
dicale. dimanche prochain. à la Mai- |

i

 

son des Retraites Fermées. L'assem-
blée se termine par quelques remar-
ques du Président. Huit Unions sur
dix étéient représentées. |

Le Secrétaire. |
rtfee

{
+

|
  

  

Tr neontrer le FRocheleais, qui est cham-

Dagcnais sea construction d'un entrepôt d'hui-||

une soeur. Mme John Latour, à To-
wasson, Ont,
Les funérailles auront lieu same-

di matin à 8 heures en l'église St-

4 la Simon Nash Motors Co. un per-

mis de construction d’un salon d'ex-
position d'autos et de bureaux. à l'an-

! ; Points Séries à J'épreuve du feu et construit sur la
DAGENAIS:— . . ; |
Job. Manrice Li agg. F1ve de l'Outaouais entre les rues Jo-
ho Man Lu S18yatta et St-Laurent. Le terrain a

Ao Maurier ee 0 T2215 été acheté récemment des Soeurs GriA. DeR tigny .. .. 7.16 ; on ?
x hr ten) ne 17.16. pes au prix de $13,000. La construc- |
BOULT:— " tion aura 40 x 60 pieds, sera à un’

1. =avourin . . . . . mn ,; | étage et habillée de tole métallique.
ee

L. Tessier 150 53.16,

I. Peterson © LL LL 49 19. ATTENTION
|, Boudrenuit . 100 35.13. _ :
{Cr solr aura Heu [a cinquième À la [SPECIAL POUR FIN DE SEMAINE
‘alle Bertrand, 75 lFrontenac, On s'at- |" Souliers ‘pour dames, plusieurs mo-
tend à une salle très comble, vu Ftm- |'dèles au choix. ' !
portance de cette partie, qui décide- Valeur réelle de 23.00 2 59

ra dn Championnat de la 2¢ série. Vendredi et samediCe .
l'ont le znugnant de ce soir aura 4). Aussi un lot de sôuliers pour en-;

fants. pointures 11 à 2. Marchandise|
coton de la lère série, dans les fina-
tes pour le championnat de la Ligue

1¢t la Coupe Brunswick Balke Collen-

du printemps à de grandes réductions.
Voyez nos. vitrines. ; |

- Mile M. SHEA !gle des rues Reboul et Maisonneuve.| qer
Les fondations seront en béton. la’ :
construction sera revètue de brique‘ .

avec couverture en gravois. Les 4M. JEAN MELANCON PRATIQUE DECHANT
dn daze PESULA SALLE NOTRE- POUR L'A. C. J. C.

‘ Ce soir à 7.30 res a la’ Salle Notre- RN

NE PAS CONFONDRE DATE DEVIN SOIRui£5rdbslinSt M. Jean Melangon, de Montréal, “ : . “ |
| M. Joseph D'arcy, employé au m3- diseur ct professeur de diction fran! CYter oi GRANationconcertAtélens |

Joseph de Wrigftville.
Nos plus vives sympathies aux per-

sonnes éprouvées.
——

215, ave Champlain —_
natnetAtri.

 

—————cerpresence ———

 

 LA

Poissonnerie de Hull
Gros et Détail

147, rue Du Pont - -
Tél: Sher. 4544

EMILE LEGARE, propriétaire.

 
Hull |'gasin J. Pharand. rue, Champlainect valse denners son. a dition demain HEIN

‘résidant au no 262yrue Montcalm. isoir, à 8 h. 30. à la salle Notre-Da- son,
n'est pas Joseph D'Arcy. 92 St-Hen- me, Un programme musica) de tras!” °°
ri qui a comparu mardi devant le bon goût sera aussi exécuté du sorte es

recorder Parent pour désordre. Il n'y que cetfe soirée nouveau genre pro- FRAPPÉ PAR UN CAMION
a aucun llen de parenté entre les Wet d'être un succès. On peus ache- : ;

EEE deux. _ itor ses billets à la Pharmacie Ficard,| Un enfant d'environ six ans qui a |
= = 1159, rue Principale. Qu'on se hâte! |donné pour adresse le no 145 de la

A LOUER rarM ODILON ROUL que Du Ponta été légérement blessé
‘ E . hier après-midi sur cette rue par un

Appartements chanités o A VENDRE ME SÉPAREDE

Le Directeur. |

 

 

 
ye
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58978 et conduit par M. Albert Clou-
tamion portant le permis de Qué.

! sier, 20 rue Laval. L'enfant s'appré-’

  

lusieurs bonnes maisons Table de Puol (suooker), 1 € :
P Billard à blouses, à vendre. à A. & 0. PROULXtait À traverser la rue et n'aurait |
= bonnes conditions, S'adresser à ‘ae TTL pas vuvenir la voiture. Le conduc- |

‘ BERTRAND FRERES. 75. tue M- Odilon. Proulx désire annoncer leur du camion a fait rapport de

S'adresser au magasin || Frontenac. Hull, Tél: sn. 5170, ? & seS nombreux clients eL amis qu'il l'accident au détective Joseph Ver-
havand. 85-91 i à vendu ses intérêts pour le montant Net.

Josaphat Pharand, 36-91, «de -$25.000 qu'il avait dans la Bou-
 

mileR@erie A. et O. Proulx, de Wright-
2 TTT ville. M. O. Proulx profite de l'oc-. RETENU CHEZ LUI

T=" !casion pour remercier le public en. M. Albert Sabourin. boulanger. re-
igénéral pour le précieux encourage- nu & sa chambre depuis quelques
ment qu'il lui a accordé. Quoique: jours par la maladie. reprendra ses ‘Ë
ayant plusieurs projets à l'étude, M.| occupations la semaine prochaine. q
{O. Proulx ne sait pas encore sl va: = ——
‘rester dans Hull. :

CHAMBRE DE COMMERCE |! Poissonnerie de Hull
‘ Gros et Détait

ave Champlain. Sh.

  

   
 OFTTTC-SI

ANTALGINE;
Com LITIL

JEAN DAOUST
AVOCAT
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soir, Au bureau  d'enre-

|

|
|!|

5600. l= _ ere

|

|
|
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121, rue Principale . Hull |izistrement. il y aurn une réunion de!
(en fac ln Chambre de Commerce. Des;| 147, rue Dn Pont - - Hull
en face du théâtre Laurier) [questions et rapports importants Tél: Sher. 1344

sont au feuilleton. Avie A thus lrs EMILE LEGARE, propriétaire ! J

} Rl

 

membres d'étre présents.
 

ware

  

JOSAPHAT PHARAND

Le journal qui a le plus rort tirage

: dansHull et la région.

 

 
 

PRINTEMPS DE

EXTRAORDINAIRES AUBAINES AU COMPTOIR DES

BAS—SACOCHES—ECHARPES—GANTS
 

BAS PURE SOIE
(PARFAITS) POUR DAMES

Lot de Bas en véritable soie, marque ‘
autres bas de, soie de belle qualité. Tous parfaits. Choix
de nouvelles teintes de la saison. Valeurs réel-

cette me-
. e

les jusqu'à 42,00. Gros Spécial pour
maine. La paire .. .. cs se os se a

| BAS DE SOIE
POUR DAMES

Bas de soie de belle qualité,
haut élastique. Toutes les pointu-
res. Nouvelles teintes de la sai-
son. Valeur Très Spéciale, 39

Cla paire .. .. .. .. ...

‘Mercury’, et

75e
 

500 PAIRES DE

BAS PURE SOIE
(PARFAITS) ‘

600 paires en tout — Bas entièrement
façonnés.

Soie jusqu'à l'ourlet. Une occasion ex-
ceptionnelle. Chaque maille tirée, entre ,
la partie de la soie et celle mercerisée,
afin de protéger la soie de la jambe.
Points d'usure renforcés.  Nuances de
poussière, sable, suède, Loggur, miel, bei-
ge, castor, ambre, beechnut, ainsi que  noir. Pointures 8 1-2 a 10. Prix très
spécial. $2 00
La paire .

Lot spécial

‘emps en

fifférent.
hoix.

98c *

GANTELETS
de Chevreau Français

pour Dames et Demoiselles

 
deGantelets de chevreau,

meilleures fabriques
produits

françaises.

férents modèles, Dans toutes les

Pointures 5 à & Les prix varient de,

52.25: $4.50

119514444444444440444

Bouffantes -- Camisoles --
EN TRICOT DE SOIE — POUR DAMES ET

DEMOISELLES
Fn sole tricotée de qualité. Nuances:

rise, pêche, marine. bleu poudre, jaune,
rail, jade, vert, blanc et noir.

tous parfaits.

selles. Valeur jusau'à $1.25. Très Spécial

BOUFFANTES
Confection supérienre. Jer-

sey de soie épais — élastique
À la taille et aux genoux —
gousset double — marque
Mercury’. Nuances: Nil.
melon. blanc. poudre. pêche.
acier, blush rose. honey dew.
Rose Marie. enlavande. ete.
Tailles assorties. Les prix va-
rient de

$1.19" $1.95
ete. Tailles ties,

SACOCHES
Elégantes

pour Dames et Demoiselles

‘ir ou de suède. Voici l’occa-
‘ou de vous procurer une bel-

- sacoche pour Pâques — de
ante qualité et 3 bon marché.
Jouveaux modeles du

véritable cuir
‘antaisie suède et de

Superbes coloris au
Marquées spécialement

nour cette vente,

nos
Nouveaux:

gantelets avee manchettes de fantaisie de dif-
nouvelles

teintes printanières, ainsi que noir et blanc

 

C'anfection irréprochable,
Tailles pour dames et demoi-

CAMISOLES

Belle qualité de Jersey de
soie pour appareiller les bouf-

| fantes. Marque

Nil, blane, poudre, Rose Ma-

rie, honey dew. péche, acier,

melon. blush rose, enlavande,

Assor- $1 39

Très Spécial . :

850 PAIRES DE

BASPURE SOIE
Pour Dames et Demoiselles U
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‘Bas provenant de nos meilleurs fabri-
cants canadiens. Soie jusqu’à l'ourlet.
Semelles, talons et pointes renforcés.
Tous parfaits. Nuances en vogue telles i
que: arabe, peau claire, chair, nude, cha-
teau, cascade, perle rosée, bronze, gris,
beige; pierre, atmosphère, sable, mystère,
mirage, blanc, etc, ainsi que noir. Va-
leur très spéciale, $1 50

«se seo as ela paire .. .. ..  
POUR DAMES

Crépe de Chine imprimé d’une
qualité exceptionnelle. Magnifiques
écharpes pour porter avec les cos-

tumes, manteaux et vêtements de

sport. Toutes les nuances les plus

populaires et charmants dessins
- dams lés-combinaisons: de rose et
bleu, gris, chair, cacao, vert ét noir.
Echarpes blanches avec dessins de
couleurs. Prix de,

de sacoches -de

prin-

de
grain

$9.50

mes et demoiselles.
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Robes de Nuit
En jersey de soie. joli-

ment ornées de dentelles as-
sorties. Robes de nuit suffi-
samment confortables pour
le printemps. Toutes les nu-
ances pastellisées. Fera un

Bobettes

rose. chair, ce.
vieux rose, o-

69 cadeau joli et pratique, Ton-
tes les

: C tailles. .. .. .. $1.59

2
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Aufres valeur jusqu'a $4.26

- Jupons

Combinaisons
En Jersey de soie. Bonne

confection. Ce jupon est
toujours pratique et se por-
te facilement avec tous les
genres de robes. Teintes en

“Mercury”.

vogue, Toutes les tailles.
SPECIAL.

$1.69 
   i

m
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p
u
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Vis-à-vis le carré de l'Hôtel
de Ville

  

   

  

LA GRANDEVENTE ANNUELLE DU

     
  

| i
L
H
L

NOUS AVONS LE PLUS BEAU CHOIX

D'ECHARPES

 

$149:$498

GANTELETS
DE CHAMOISETTE

Gantelets de chamoisette lavables pour da-
Manchettes rabattues et

de fantaisie joliment brodées. Splendide va-
.riété de dessins, choix dans toutes les teintes
‘vraiment désirables pour la saison. Pointures
6 à 7 1-2. Spécial, la paire,

AE 39c à $1.19
SPECIAUX REMARQUABLES AU RAYON DE LA LINGERIE

SOUS-VETEMENTS DE SOIE
POUR DAMES ETDEMOISELLES
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LE CONSEILDEVRA
EN VENIR À UNE

OBSÈQUES
D. DE REPENTICNY

De solennclles funérailles ont été

* mieux,

. complis depuis quelques années,

Wem présence du: jeu de.Ja

=
a

3 DÉCISION CE SOIR

n
a
s
,

A DEVRA SE DETERMINER A
{ CREER SA SOURCE SUPPLE-
MENTAIRE DE FORCE MOTRICE
DONT IL. A BESOIN POUR LE
POMPAGE DE L'EAU OU A
ACHETER L'ELECTRICITE DE
LA GATINEAU POWER.

>
’,

R
E
S
T

. —————

Le conseil a étudié trois heures
‘prêës hier soir l'offre de la Gatincau
Power pour fournir à la ville de Hull
Sin force motrice qui lui est nécessai-
te comme seconde source d'énergie

parfaitement distincte de la sicnne
propre à l'usine d'aqueduc, en mesu-

re de protection contre le feu. On n’a
pi} en venir 4 une cntente défini-

“tive et l'ajournement s’est fait à ce
‘soir alors qu'il faudra prendre une

décision définitive.
C'est “que le conseil a adopté ré-

temnienl -un règlement d'emprunt de
870,000, afin d'installer, comme sour-|
ce indépendante de force motrice à;
l'usine d’aqueduc, des pompes à ga-;
zoline, et faire certaines améliarations |
au Château d'eau. Les procédures dot-
vent suivre leur cours et le règle-!
ment doit être rendu public demain, à

moins qu’acceptant l'offre nouvelle de

la Gatineau Power, le maire et les
échevins annulent le règlement, qu'ils

ont adopté. Si l'offre est rejetée, il

n’y aura qu’à laisser les choses. C’est
après que le projet de règlement fut
soulevé ct étudié et que les procé-

dures furent cntamées que la Gati-
neau Power est venue avec ses pro-
positions

QUESTION D'ECONOMIE
Ia décision à prendre repose sur la

Question de savoir si le consell fai
financièrement parlant, d'a-

cheter l'électricité de la Gatincau
Power ou de faire sa propre installa-

tion d'une scconde seurce d'énergie
tel qu’exigé par les compagnies d’as-

surance-feu dites de tarif. En 1924
la municipalité dut se soumettre aux

, conditions d’un contrat avec la Hull
and Ottava Power pour une réserve
de 500 cv. d'énergie à 318 le cheval-
vapeur, soit une somme annuelle .de
$9,000, uvec paiement en plus de 1'é-

nergle consommée au taux de 1-4 de
sou le kilowatt-heure. Les $9,000
étaient simplernent la garantie que

nous pourrions compter sur les 500
e.v. Dans le temps, nous a-t-on dit,

la Hull and Ottawa Power pouvait
. vendre toute son énergie, de sorte
.que les 500 c.v. mis à notre dispo-

 
fants de choeur assistalent.

| F. Desloges, Jran-Paul Desloges, Ro-

 
sition auralent été vendus à d'autres: Bisson, J. Vincent, O. Boily, E. Bour-

| geots, Es. Grenier, T. St-Denis, V. La-au même prix, si nous ne les avions

Pas achetés. Depuis ce temps, la Hull |

.and Ottawa Power a été absorbée par; 3arnabé, Ls Michon, Jos. Barnabé, H.

.la-Gatineau Power quil, par suite des

. développements. hydroélectriques ac-
a

stant d'énergie ‘dont disposer qu'elle

ne sait pour ainsi dire qu’en faire.
C'est.ce qui explique qu'elle peut et
‘veut er vendre à de bien meilleures

conditions que la Hull and Ottawa
Power. Nous-nous trouverions donc

( 1o1 de l’offre
‘et’ de la demande, et hprès en avoir
# souffert durant cinq ans nous en bé-
méficierions maintenant.

LE PROJET DE LA VILLE
Comme le contrat dont il est ques-

tlon expire en décemkre prochain le
cangeil a songé depuis quelques mois |
à y mettre fin et 1! en a averti la
Gatineau Power. Pour se créer une
source d'énergie supplémentaire ct

indépendante de l'électricité produite
À l'U£ine municipale, il & été décidé,
après- de longues études, recherches
.et rapports de l'ingénieur Lanctôt et
de discussion au consell, d'installer au

château d’eau des pompes à gazoli-
ne dont on se servirait.en cas d'ur-
gence seulement. Cela constituerait

une grosse épurgne annuelle, compa-
raison faite avec les $9,000 payés

‘chaque année depuis près de 5 ans
.ù la Gatineau Power.

*- . Celle-ci parce qu'elle a beaucoup
d'énergie et ne veut pas perdre la
“'ivntèle de la ville de Hull, offre

; maintenant de lui vendre 6575 cv. à
$3 sculement le cheval-vapeur, soit

vne réduction peu banale de $15, mais

le prix chargé pour la consommation
d'énergie serait de 3 sous le kilowatt-
heure au licu de 1-4 de sou jusqu'ici.

Cela à été discuté hier soir, devant
le maire Lambert et les échevins et la

discussion s'est surtout faite contre
l'ingénieur Lanctôt et M. F.-W. Ho-
ward, gérant des ventes de la Gati-

.neau Power.

COMPARAISONS

. Pour mieux comprendre toute la

question, voici le résumé d’une en-

travue que nous avons ete ce matin
-avec l'ingénieur de la ville sur le su-
jet. Au taux de $18 le cheval-vapeur
stipulé dans le contrat qui finira en
décembre, les 575 cv. dont la ville
aura besoin à l'avenir coûteraient an-

: nuellement $10,350, tandis qu'ils n’en

+
'

| plémentaire sera réduité à un mini- |»

|

 

coûteront que $1,725, d'après le taux
de $3 le cheval-vapeur maintenant
proposé par la Compagnie. Ce sera

une différepce de $8,626. Seulement,
le taux pour l'énergie qui sera con-
sommée sera de 3 sous, au Heu de

,.1-4 de sou comme auparavant, de sor-

“te, que le consel] a hier soir demandé
~ M. Howard d'étudier la possinilité
de faire une échelle des taux selon
la quantité d'électricité qui sera em-
ployée. Pour les 50,000 premiers kilo-
watts, il serait prêt à payer'3 osus le

skitowatt, mais- veut un prix moindre
Pour les kllowatts dépassant ce chif-

fre.

On necroit pas que la ville utilisera
à partir de 1930 plus que 50,000 kilo-
watts de la Gatineau Power, mais on
veut prendre des précautions.
En 1928, par exemple, la ville a

acheté de la Gatineau Power plus de
160,000 kilowatts, mais comme on en-

tend renouveler des pompes d'aque-
duc, faire la relncation des “Tracks”
-AUX roues d’eau et installer des pom-
pes centrifuges nouvelles, la consom-

mation d'électricité de la source sup-

mam.
Ces améliorations exigeront un dé-

Doursé d'environ $30,000, et les inté-
.yéta et le fonds d'amortissement de la
dette contractéedemanderont comme
$2,000 annuellemcnt. Si on enlève cet-
te somme des $8,625 figurant l’écono-
mie À être réalisée par le nouveau
contrat projeté, on arrive à unc épar-

gne annuelle de 35,000 à $6,000 puis-

que d'après l'ancien contrat nous
parcrinns À l'avenir pius de $10,000
mour M5 cv.

faites ce matin en l'église et au ci-
metière Notre-Dame à Madame Dosi-
thée De Repentigny, née Cazilda Des-

marais, décédée lundi soir & l'âge de
69 ans, après une longue maladie. La
défunte était native de Buckingham
et demeurait dans notre ville depuls

soixante ans. Outre son époux elle
laisse deux fils, MM. Stanfield, 2a

Hull, et Eugène De Repentigny, À

Ottawa; une fille Mme Oscar Mé-
nard, à Hull; quatre soeurs, Mesda-
mes Charles Desjardins et François

1 Ranger, à Hull, Eugène Martel et

|eux Pilon, à Montréal. Elle appar-
tenait aux Dames de Ste-Anpe.

cortège funêbre est parti à 7.45
heures de ia maison mortuaire, 135
rue Wellington, pour se rendre à l'é-
glise oll le service fut célébré à 8

‘eures par le RB. P. Boissonneault,
assisté des Pères Béland et Beau-
champ comme diacre et sous-diacre.
Ie R. P. Jutras était présent dans le
sanctuaire. Le chant à l'orgue a été
fait par la chorale Notre-Dame sous

la direction de M. Ph. Thibault. Elle
a rendu Ja messe de requiem de Pe-
rosi. Les solistes ont été MM. Ed. Bé-

dard, Ed. Massé, R. Gratton et Ph.

Charron. À la fin du service, M. René
Laflamme a rendu les Adieux de

Schubert. M. H. Boulay était l'or-
ganiste. L'église était abondamment

ornée de tentures funèbres et les en-

Le deuil était conduit par l'époux

de la défunte, M. Dusithée De Repen-
tigny; ses fils, MM. Stanfield et Eu-
gène De Repentigny; son gendre, M.

Oscar Ménard; son petit-fils, Jean-
Marcel De Reyentigny; ses neveux,
MM. Roger Garneau, Albert Rémil-
lard, Hector, Victor, Arthur, Albert

De Repcentigny, A. De Repentigny, J.-

land ef Gaston De Repentigny, Chs
De Repentigny, A. Desmarais, D. Des-

marais, W. Desmarais; son beau-frè-
re, M. De Repentigny. Dans le cortè-
ge il y avait MM. les échevins Larose

et Gervais, J. Lamoureux, I. Lamou-,
reux, À. Séguin, J.-B. Dorion, le no-
taire !l*.-A. Labelle, Nelson Larose,

J.-B. Michon, D. Dusseault, D. Sé-
guin, E. Dussault, J.-B. Chantigny,.

A. Deslauriers, C. Ducharme, O. Ar-
bique, L. Deschambault, H. Savoie, J.-

W. Bourbonnais, O. Ménard, J. Char-

bonneau, L. Vézina, A. Drapeau, G.-I.
Gibson, V. Meloche, FE. Grégoire, J.-

13. Trépanier, R. Côté, L. Chantigny,
J.-N. Fortin, L. Blackburn, J.-E. Thé-

riault, W. Sévigny, A. Girard, E. For-
cade, P. Courroux, S. Dominique, de

Montréal, F. Chénier, N. Tessier, E.-R.

plante, J. Malette, Eud. Bisson, J.-E.

Dumontier, F. Lalonde, G. Lafond, E.

Mérard, D.-N. Dorion, Chs Brodeur,
J. Fournier, J. Dorion, @’'Aylmer, A.

Godmaire, A. Gagnon, M. Bédard, O.

Cousineau, J. Gravelle, L. Normand,
L. Viau, L. Leclerc, H. Laroche, R.
HBeaupariant, J. Lacroix, T. Guénette
ct autres, ‘

omen

CHEZ LE RECORDER
En cour du recorder présidé ce

matin par le recorder J. A. Parent,
William Davey, 96 rue Waller, Otta-
wa, a été condamné à $20 d'amen-
de et aux frais où à 1 mois de pri-
son. Le prévenu avait été arrêté hier
soir par le policier Beaudry, pour
ivresse.

terre

COUR DU MAGISTRAT
Dame Zéphir Viau et Philibert Le-

febvre, de Montpellier, accusé du!

meurtre par empoisonnement de lé-!
poux de la prévenue, devaient subir
leur examen volontaire ce matin, mais
le magistrat Achim a fait l'ajourne-
ment de l'affaire à demain.

Pierre Madore et David Brousseau

ont été acquittés de l'accusation de
désordre dans la taverne Maloney, à

 

 

 

$20.00 d'amende.
Pour avoir eu en sa possession dans

vince, Horace Drader, 253 rue Frank,
à dû payer une amende de $20.00
plus les frais de $2.00. Il s’est avoué
coupable. Drader a été arrêté par
le sergent Ernest Sabourin.

e © #8

Cause remise.
La cause de Robert H. Murphy, de

Hull, accusé d'avoir obtenu fraudu-
leusement la somme de $64.00 dé
Andrew B. Currie, a été remise à la
huitaine par le magistrat Charles
Hopewell en correctionnelle ce ma-
tin. Le demandeur a manifesté l'in-
tention de retirer laccusation. Le
magistrat lui laissa entendre qu'il de-
vra pour cela payer des frais de $10.

ss = 3

Réclamation abandonnée
Accusé d'avoir endommagé volon-

tairement le logis qu'il habitait au
No 866 de la rue Gladstone, Oswald
Scharf a été traduit en cour de po-
lice ce matin. La réclamation de
$15.00 a été abandonnée après enten-
te entre les deux partis. Le deman-
deur dans cette cause était Max Hor-
witz, 177% rue Bank. L'accusé a été
condamné à payer les frais au mon-
tant de $2.00.

. so

Débouté de sa cause
Le magistrat Charles Hopewell a

débouté, de sa cause en cour de poli-
ce ce matin, David A. Proulx qui de-
meure au Mo 18 de la rue Nelson.
Proulx accusait J. Ross Wheeler 85
rue Albert d’avoir refusé de lui payer
pn montant de $4.80 dû comme sa-

re.
BE

M. W. E. WATSON
NOMME GERANT
(Spécial au “Droit”)

MONTREAL, 4 — M. W.-E. Wat-
son, un des marchands de bestiaux
les mieux connus de l'ouest canadien
et autrefois employé au service de la

Colonisation et de l’Agricuiture du
Canadien National a été nommé gé-
rant des “Montreal Live Stock Yards”
à la Pointe St-Charles, en remplace-

 

naire. Cette nomination est annon-
cée par le major F.-L.-C. Bond, au
nom de ia compagnie et date du pre-
mier avril.
M. Watson est né à Grey County,

Ontario. C'est un gradué du collège
agricole du Manitoba. Il était à l’em-
ploy du Canadien National depuis
février 1924.

LE C. N. R. ET LES
ÉLECTIONSANGLAISES

LONDRES, 4— Il sera question
des Chemins de Fer Nationaux du Ca
nada durant la campagne électorale
de la Grande Bretagne.
Le partie travailliste a des notes

qui donnent une bonne idée des pro-
fits accusés par la compagnie du Ca-
nadien National, tandis que le par-
ti Conservateur cite des extraits du
rapport de l'année 1927 qui montrent
qu'il y eut “un déficit de revenu net
de $27,000,000 en 1926 et un déficit
de $34,000,000 en 1927.”
Les conservateurs apportent encore

comme argument l’Annuaire du Ca-
nada 1927-28, qui dit que I'augmen-
tation des dépenses du Dominion de-
puis l’année 1913 est due principale-
nient à la guerre et aussi aux défi-
cits d’exploitation du Canadien Na-
tional et de la Marine du Gouverne-
ment canadien.

——————

AVION ABATTU

NACO, Sonora, Mexique, S.P.C., 4.
— Un avion de bombardement de
l'armée fédérale du Mexique, trans- Gatineau Mills, portée contre eux par

la Commission des Liqueurs. D'au- |

tres impliqués dans la même cause

ont été trouvés coupables et condam- ;
nés, Edmond Crevier aux frais ou |

8 jours; Roland, Aimé et Alban Ma-!
dore à $5 et aux frais ou à 8 jours.
David Brousseau a été acquitté aussi
de l'accusation d’avoir conduit son

auto en état d'ivresse. Le juge a trou-
vé la preuve contradictoire. La cause

d’Alban Madore contre John et Bar-
ney Maloney, le premier de ces deux-

ci accusé d’avoir incité son frère à se
battre et le second accusé d'assaut,

a été commencée puis remise à jeudi
prochain, par suite de l'absence de

deux témoins. Ceux qui ont témoi-
gné ce matin sont Mlle Hillman, Al-
ban et Arthur Madore.

J. Flansbury et Honorius Jetté, de
Maniwaki, se sont avoués coupables

d'avoir pris sur la rivière Désert pour
une tréfitaine de dollars de billots
flottant appartenant à la Gatineau

Boom. Ils ont été condamnés A $16
d'amende et aux frais ou à 8 jours.
eme

NOUVEAU PROJET
(De la Presse Associée)

PARIS, FRANCE, 4- L’“Excel-
sior”’ disait aujourd'hui que les avia-

teurs français Jean Assolant et Re-
né Lefevre, partis pour New-York et

forcés d'atterrir à Capablanca, Ma-
roc, l’année dernière, allafent s'em-
barquer bie.tdt pour New-York et
tente ensuite la traversée de l'A-
tlantique de l'Ouest à l'Est. lg;
ont ‘intention d'apporter leur pro-
pre machine.
———

LE DR PERRIN DEMISSIONNE

MONTREAL, 5 (S. P. C.)—Le doc-
teur H. C. Perrin, doyen de la facul-
té de musique de l'université McGill,
prendra un congé d’un an à la fin
de l’année et démissionnera en 1930.,
Il donnera son concert d'adieu a
l’université ce soir.

 
A LOUER

Plusieurs appartements
neufs, améliorations mo-
dernes. $30 à $50 par mois.
S'adresser à 97. Du Pont,
Hull. Sher. 2215 ou Sher.
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portant deux aviateurs, a été abattu
par les troupes rebelles qui ce matin,
s’en allaient bombarder les troupes du
général Fausto Topete. Les aviateurs,
le capitaine Juan Guiterrez et le lieu-
tenant Jesus Gaona, ont été tués.
ee
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LES GRAINS
FERMETURE D'’HIER

WINNIPEG, 3. — Les prix du blé ont
ont baissé aujourd’hui sous l'influence de
nouvelles défavorables des Etats-Unis et à
la fermeture les pertes variaient de 1 sou
% A 1 sou 3. Cotes:—
BLE

 

OUV. FERM.
Mai + + + + + à + 81.25% 91.24 %
Juillet . ... 1.27 1.26%
Octobre . . , , + + 1.253% 1.247%
AVOINE

Mai . +. + + =. 80,51% $0.51%
Juillet , +. . © 0.53 0.521,
Octobre , + + + + + 0.51% 0.51
ORGE

Mai . + + + + » + 80.734 80.723
Juillet . , , . . 0.74% 0.73%
Octobre « + + + 0.71% 0.715%
LIN

Mai oo + +. +. 82.08 $2.07
Juillet « . . © 2.06 14 205%
Octobra . , , . . . 2.06 2.05%
SEIGLE

Mai , » « . . . . $105 $1.04
Juillet . . , , , 1.05% 1.04 14
Octobre . . . , | . 1.087% 1.04 14
PRIX AU COMPTANT:—
Blé: — No 1 nord. $1.2344 : no 2 nord,

$1.20; no 8 nord, $115%; no 4. 81.10;
no 5. $1.00% ; no 6 84%; picotin, 74:
sur voie, $1.23%4.

Avoine: — No 7 c.w. 61%: no 3 cw.
51%; ex no 1 picotin, 47%: no 1 picotir,

45%: no 2 picotin, 42%: rejetée, 394 :
sur voie, 59%,

Orge: — No 3 cw, 2%: no 4 cw.
67%; rejetée, 85%; picotin, 627%: sur
voie, 72%.

Lin: — No 1 n.we. $205: no 2 cw,
$2.01: no 3 cw, 81.91; rejeté, FJ1.59,
sur voie, 92.06,

Seigle: — No 2 cw. 81.02%
Ouverture d’aujourd’hui

WINNIPEG, 4.—On cotalt à l'ouvertu-
re:
Blé — mai de 1.24 à 1.223 5-8; juillet

de 125 3-4 à 1.25 1-4; octobre de 1.24
1-4 à 124 3-8.
Avoine -- mal, de 51 3-8 à 51 1-8.
Orge — mai à 72 1-4; juillet à 73:

octobre à T1 1-2.
Lin — pas epté.
Seigle — mai à 1.03; juillet à 1.04 1-8:

octobre à 1.03 1-4.
En ins

Passés en inspection 597 wagons de
dilé comparativement à 104 wagons au
cours de la même journée de l'an der-
ter; 11 y avait de ce totai 315 wagons
je blé sous contrat. On comptait de
olus T5 wagons ‘d'avoine contre 32 l'an
dernier: 35 wzzons d'orge contre 9: 3
wagons de lin contre 7: 4 wagons de

3 er 78 1% 4 wWazons de grains
75 contre J); 1 wagon de résidu

on

PNA 2
AS

la province d'Ontario de la boisson :
ne portant pas le sceau de la pro-

ment de M. J.-O. Tansey, démission-,

IKERMESSE AST- |
JEAN-BAPTISTE

I! y aura une grande kermesse dans
{1a paroisse _St-Jean-Baptiste, du 8
iau 18 mai prochains. Les Officiers du
‘comité d'organisation ont été nom-
més hier soir au cours d'une réunion
de parcissiens. ;
M. J. E. Charron a été élu prési-

dent du comité. Les autres officiers
sont les suivants: vice-président, M.

| J. U. Bray; secrétaire, M. Ludger La-
tour: trésorier, M. Marius Gay; pré-
| sident de la publicité, M. Joseph Tar-
,te; membres, Mme Trudel, présiden-
‘te des Dames du Rosaire, et Mille
: Gay, présidente des Enfants de Ma-
rie, de la paroisse St-Jean-Baptis-
‘te.

| Les organisateurs ne ménagent
{rien pour faire un grand succès de
cette kermesse. En plus des nom-
breuses attractions, il y aura un prix

de présence tous les soirs. Coincidant
ave : la kermesse, aura lfeu un grand
tirage, dont le gagnant recevra un

Voyage au Sagucnay ou $50 en ar-

LE VATICAN ET
LE SOVIET RUSSE:

CITE DU VATICAN, (SPA)—
» Une reconciliation entre le Saint-
Siège et la Russie soviétique devient
chose de moins en moins probable.
Cette déclaration, venant de source
autorisée a été faite en réponse à des
rumeurs voulant qu’une enténte soit
en voie de préparation. Ces rumeurs
laissaient entendre que la Russie a-
vait fait des démarches pour facili-
ter une telle entente et que les res-

trictions imposées aux misionnaires
catholiques seraient abolies.
En réponse à cette dernière ru-

meur on dit que la persécution des
quelques ecclésiastiques qui demeu-

rent encore en Russie n'a fait qu'aug-

menter derniérement. Depuis quel-

ques jours, l’un des deux prêtres qui
avec ‘leur évêque avaient encore le
droit d'exercer leur ministère dans;
Moscou, a été déporté.
—

TROIS HOMMES TUES
A LA MINE LEVACK

(De la Presse Canadienne)
SUDBURY, Ont, 4: — Trois

hommes ont perdu la vie dans

un accident survenu a la mine
Levack de la compagnie Inter-

national Nickel aujourd’hui. On
ne put se procurer ni le nom

des victinies ni d'autres détails
a cause d'une rupture dans le
réseau téléphonique. L’inspecteur
des Mines D. ‘Sinclair, de Sud-
bury, est parti par le train de
midi pour la mine Levack.

Cette mine est située au Nord-
Ouestde Copper-CIlff à peu pres
quinze à vingt milles de Sudbury.

ILS SONT CONDAMNÉS
A $10.00 D’AMENDE

Pour avoir frauduleusement voya-
gé sur un convoi du C. N. R., Albert
Lefebvre, Léo Parent, Napoléon Vé-
zina et Albert Aubry. ont été con-
damnés en cour de police ce matin à
$10.00 d’amende plus les frais ou deux

semaines de prison. Ils ont avoué leur

culpabilité.
Les trois premiers ont dit demeurer

à North Bay. et le quatrième à Co-
balt. Ils ont été arrêtés de bonne
heure ce matin par le constable Ro-

bert Higman, du C. N. R., & leur ar-
rivée dans la Capitale à bord d’un
convoi de l'ouest sur lequel ils avaient
voyagé sans payer.
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LA SAISON DES SUCRES
EST EXCELLENTE

(De la Presse Associée)
SHERBROOKE, 4.—Dans les can-

Lens de I’Est on annonce que la sai-

son des sucres est excellente a date.

On discit il y a quelque temps
qu'en raison du peu de neige les

propriétaires de sucreries seraient

deçus dans leurs récoltes. Mais les
nuits froides que nous avons eue la

semaine dernière suivies de jour-

JBUML & AVELLS LYAY

UNE TENTATIVE

LES
DE L’AMBASSADEUR

MYRONHERRICK
ELLES ONT EU LIEU CET APRES-|
MIDI A PARIS. — L'ELOGE DU
DEFUNT.

PARIS, S.P.A., 4. — Les funérailles
de l'ambassadeur Myron-T. Herrick,
ont eu lieu cet après-midi à l'église
américaine de la Sainte Trinité. Plus
à bonne heure ce matin les ambus-
sadeurs de plusieurs pays se rassem-
blèrent à l'ambassade américaine et
tendirent un dernier hommage à M.
Herrick.
Le général John-J. Pershing, de

l'armée américaine et le premier mi-
nistre Poincaré se sont tenus près
de la dépouille mortelle exposée en
chapelle ardente, ainsi que Quino-
nes De Leon, d'Espagne, Mme Parme-
ly Herrick, Mme Salembir et plusi-
eurs autres membres du personnel de
l'ambassade.
Le général Pershing fut le premier

à parler. Dans une courte alloou-
tion il rendit un bel hommage à celui
qu’il appela “mon ami”. Quinones
De Leon, doyen des membres du corps
diplomatique, rendit hommage au
nom de ses collègues. Ti signala les!
qualités de loyauté et de patriotis-
me du défunt qu’il proposa comme
exemple aux autres diplomates.
Le premier ministre Poincaré a

prononcé le dernier éloge. Sa voix |
devint toute vibrante d'émotion lors-
qu'il rappela plusieurs renconires a-
vec M. Herrick su cours de Ia gran- |
de guerre.
Solennellement et dignement la dé-

pouille mortelle a été transportée de
1a maison pendant que les trompet-
tes faisaient résonner le “Aux
Champs”. La fanfare de la cinquiè-
me infanterie rendit l'hymne natio-
nal des Etats-Unis pendant que défi-
lait le cortège. |
Tout le gouvernement français es-!

corta la dépouille mortelle à l'éclise,
ainsi que le corps diplomatique au
complet dont I'hon. Philippe Roy, re-'
présentant le Canada. |
Le service funèbre à l’église a été

fait par le révérend Beekman. La
dépouille mortelle a été laissée dans
l’église après le service et sera trans-
portée aux Etats-Unis à bord du croi-
seur Tourville, qui partira de Brest.

 

BE CAMBRIOLAGE
Une tentative de cambriolage aux

appartements Westminster, rue Flgin
a été rapportée à la police aujour-
d'hui. On croit que c’est l’oœeuvre du
même filou qui a visité plusieurs
résidences depuis quelques jours.

Une fenétre a été ouverte à l’arière
des appartements pendant la nuit.

Plusieurs bouteilles et un coussin ont
été déplacés et retrouvés plus tard
dans la cour. Les locataires croient
que rien n’a été volé. La police in- !
forme.
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LES LAMES DE RASOIRS
AU CHATEAU LAURIER

(Spécial au Droit)
Pour n'importe quel homme c’est

un problème que de se débarrasse”
de ses vieilles lames de razoir, mais
pour l'homme qui doit se débarrasser
des lames de razoir laissées par les
voyageurs dans un hôtel de 500
chambres le problème est encore plus
grand. Heureusement la nécessité |
rend ingénieux ‘et dans la construc-
tion des 250 chambres additionnelles
du Château Laurier, le grand hôtel
du Canadien National à Ottawa, ce
problème a été pratiquement résolu.
Depuis des années les gérants d'hô-

tels reçoivent des plaintes continuel-
les de la part dés domestiques af-
fectés aux chambres d'hôtels et qui
sont blessés par des lames de rasoir
qui trainent un peu partout ou qui
sont jetées négligemment dans les
paniers à linge sale. Des centaines
de doigts sont ainsi coupés chaque
année dans les hôtels du dominion.
Cet état de choses sera corrigé au
Château-Laurier avec la coopération
des voyageurs eux-mêmes. Dans les
murs de chaque salle de bain de la
nouvelle aile du Château-Laurier
une ouverture a été ménagée et au-
dessus a été imprimée cette invita-
tion. “Veuillez déposer vos vieilles
lames de razoir ici”. Les lames ainsi
mises au rancart tombent dans une nées assez chaudes ont prouvé le con-

traire. Le résultat est que la sève

test abondante et que les cultivateurs

qui font du sucre travaillent jour ct
nuit. ’

DEUX CANADIENS
FRANCAIS NOMMES

MONTREAL,4— M. A.-T. Wel-
; don, vice-président en charge du tra-

 

 
fic au Canadien National annonce la

nomination de M. Henry Bussière, au
poste de représentant du service des

; marchandises à Montréal et celle de
|; M. Hector Lapointe autrefois commis

2; en chef à North Bay. au poste de re-
i présentant du service des marchandi-
;ses à Montréal. M. Weldon annonce
aussi la nomination de M. Harry-A

! Carson, ancien agent-général du ser-
vice des marchandises à Toronto, au
‘poste d'agent divisionnaire du même
‘service à Ottawa et celle de M. SJ. |
Stock. autrefois de London, Ont. au!

poste d'agent de district, service des ;
; marchandises. à Toronto.

—_—

VOL ETRANGE
Un vol plutôt étrange a été com-

mis de bonne heure ce matin aux sa-
lons de barbier Imperial, à l'angle
des rues Sparks et Elgin. L'ensei-
‘gne lumineuse placée près du trot-
itoir en face des salons était sûrmon-
tée d'une lumière électrique recou-
‘verte d'un globe de verre blanc. Vers
5 heures ce matin, le constable de
faction sur ia rue Sparks a décou-
vert que l'ampoule électrique et le
globe étaient disparus.

‘enlive
boîte et le menuisier de l'hôtel les

périodiquement et les brûle
fovvrise aux vidanges. On

n'a pas trouvé encore de meilleure
iatu:. 2 sa dbarrasser de ces dé-
chets dangereux.

memes

LA DÉROUTE DU
GÉNÉRAL F. MANSO

NOGALES 4— Le Herald d'au-
jourd'hui publiait des informations,
disant les tenir de sources indépen-
dantes, voulant que l’armée des re-
belles mexicains du général Prancis-
co Manso qui a été repoussée quand
elle attaqua Mazatlan a récemment
retraité de La Cruz à San Blaz, Si-
naloa, avec une colonne de fédéraux
sur ses talons.
L'arrière garde des forces de Man-

so est sensée être à Culiacan, la ca-
pitale de l'état où il y a en ce mo-
ment de nombreux rebelles blessés.
Ceux-ci furent transportés de La
Cruz à Culiacan où les armées du
rouvernement remportèrent une vic-
toire décisive. Des Américains qui
sont arrivés aux frontières de l'in-
térieur hier, disent qu'il y a une du-
re batailles à La Cruz.

Bn vmce

FEU P.-R. LYMAN

MONTREAL, S. P. C, 4 — Phil-
lip Robert Lyman, l'un des chefs des
Scouts à Montréal, est décédé aujour-
d'hui à l'âge de 53 ans. I fut se-
crétaire du Royal St-Lawrence pen-
dant plusieurs années. Le défunt était
célibataire. Lui survivent, trois soeurs
et quatre frères.
ere

LE DUC DE GLOUCESTER
SUEZ, Egypte, 4.—Le cuc de Glou-

la

 

 Malgré ses recherches. la police n'a
pas encore localisé l’auteur du vol.
MM. O. Lacombe et O. Dumoulin on
tait récemment l'accuis.tion Ces sa-
Tara da Harhnisk an noenatinms cester. troisième fils du Roi, s'est em-

barqué à bord du Morea à bonne
ibeure aujourd'hui après s'être arré- | té hier au Caire. M est en route pour
la Yann.

  

  

  

Réduction du prix - |
de la gazoline

Les propriétaires d’automo-
biles dans Ottawa et Hull ont
eu une agréable surprise ce
matin en apprenant que de-
puis hier le prix de la gazoli-
Re avait diminué de deux sons.
Les nouveaux prix sont de 24
et 27 sous le gallon, d'après la
qualité.
Les autorités ne donnent

aucune raison pour oette nou-
velle réduction qui s'applique
autant à Hull qu’à Ottawa. La
seule déclaration faite est que
la réduction a été rendue pos-
sible per la condition généra-
le du marché.

Il y eut des rumeurs de pro-
testations, mais les gérants des
principales compagnies de in
ville, disent qu’ils n’ont pas
pris ces motifs en considéra-
tion.
La réduction d'aujourd'hui

met la gazoline sur le marché
au prix qu'elle était vendue
avant le 28 mars dernier, alors
que les prix augmentérent de
24 à 27 cents et de 26 à 29
cents. L'aug.nentation a été
mise en vigueur après que Je
gouvernemert provincial eut
annoncé une hausse de 3 à 6
cents dans la taxe sur la ga-
zoline.
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choeur de chant va de l%wvant. !clairage, MM.
Sous la direction de M. J. M. A.:commencé aux vacances de Pâquas
Giroux, un joli programme obtint l'an dernier. à faire les améliorations
uu beau succès. En voici la com-'recommandées par M. l'inspecteur
position: Kyrie ot Gloria, de L. Bor- - Béchard, à propos de l'éclairage et de
dese: Credo de J. Conione, Sanstus, , l'hygiène. En faisant ces améliora-
de Ph de la Hache; Agnus Dei de tions durant les vacances de Pâques,
Ch. Gounod. M. Giroux interpréta On avait l'espoir d'obtenir un octroi

Hesanna, de J. Crenier. Touchait
l'orgue Mille Barolet.
DEPART:— Mme et Mlle L. N.

: Castonguay ont quitté Montebello
pour demeurer à Montréal où elles
tiencront un restaurant augle De
la Roche et Bélanger. Nous leur
souhaitons grand succès.

i Le Dr J. E. Longpré occupera la
!maison de Mme L. N. Castonguay.
Nous savons en outre que le docteur
à son bureau privé, rue Principale.

: Qui Dame Fortune favorisera-t-el-
Île? Il y a quelque temps, le maga-

 
!1à temps pour pouvoir fixer le mon-
tant de la répartition pour l'année

; scolaire 1938-29. Ce qui fut fait. MM.
les commissaires, tout en faisant ces
‘améliorations, en augmentant les sa-
ilaires, et après avoir payé les dé-
penses de deux délégués au Congrès

| d'Education à Ottawa, ont pu bais-
| ser la taxe scolaire de trois millièmes
Mais ce n'est pas tout! On n'est pas

l encore satisfait. Mardi dernier, M.
| Inspecteur Béchard, se rendant gra-
! ceusement à une invitation spéeiale
|de MM. les commissaires Jos. Ray-
‘mond et Georges Marois (M. I. Le-

    
L’APPEL EST INSCRIT

A 0SGOOD HALL
TORONTO, S.P.C., 4. — M. Raoul

Mercier a inscrit ce matin à Osgoode
Hal! l'appel du verdict de culpabilité
rendu par le jury dans la cause de
Louis Auger.
———

DOMMAGES CAUSES A
LA MAISON LINDSAY
(De la Presse Canadienne) .

GASPE, Qué., 4. — Les pertes souf-
fertes par R. Lindsay, samedi der-
nier dans de l'incendie qui détruisit
sa demeure, la Cathédrale et le pres-
bytère sont beaucoup plus considé-
rables qu’on l'avait cru tout d'abord.
Les dommages causés par les flam-
mes qui se sont échappées de la Ca-

 

 

| thédrale et qui ont attaqué ia mai-
son de Lindsay s'élévent à environ
$15,000 dollars gt non $6,000 comme
‘on l'a rapporté. Les pertes sont com-
pensées jusqu'à cinq mille dollars par
les assurances.
Les dommages À la Cathédrale s’é-

lèvent à $100,000 en partie compen-
sés par les assurances.

mares cre

8 MINEURS TUES

(De la Presse Associée) |
BRUXELLES, Belgique, 4:— Huit

mieurs ont perdu la vie dans une

houillère aujourd'hui où un coup
de grisou a allumé un incendie.

 

| La houillère était située prsè de Pa-
turages.

COPPERCLIFF
, 4 avril, 1929.

Dimanche, 24 mars s’éteignait

dans le Seigneur muni de tous les

Sacrements de l'Eglise, un de nos

citoyens bien connus dans la per-

gonnes de Duncan Duhamel après

une longue maladie soufferte avec
patience et résignation.
Le défunt était âgé de 70 ans.

Outre son épouse, née Aline Vi-
nette), il laisse pour pleurer sa per-
te cing filles Mmes Adélard Leroux,
(Valérie) de Chelsmford, Ont. Do-
minique Laframboise (Nephtalie),
de Copper Cliff; John Demers (Cla-
ra), de Sultan, Ont., Maxime Bros-
seau, (Alma), de Larchwood. Do-
nat Laframboise (Florida), de Go-
gama et deux fils, Arthur et Ca-

mille, de Copper Cliff; quatre frè-
res, Godfroy de Michigan, Alfred,
du Sault Ste-Marie, Charles et Jo-
seph, de Chelsmford, et 3 soeurs
Mme St-Amour, de Lefaivre, Marce-
line Duhamel, de l'Ouest Canadien
et Mme Tessier de Michigan.

Feu Duncan Duhamel naquit à
Alfred, Ort… et demeurait à Cop-

per Cliff depuis plusieurs années.
Etaient porteurs ses gendres MM.

Dominique Laframboise, Maxime,
son beau-frère William Leroux, et
ses neveux MM. Napoléon et Emile
St-Onge.

Tributz floraux: couronne don-
né par ses enfants: Gerbe donnée
par son petit fils Edgar Duhamel.
Bouqpuets Spirituels offerts par

M. et Mme William Leroux, et M. et
Mme Emile Montpetit, de Chelsm-
ford. ;
La famille remercie sincèrement

tous ceux qui leur ont témoigné de
la sympathie.
rer

MONTEBELLO
4 avril, 1929.

M. le Dr Mondeville a fait l’ac-
quisition d'un auto Chandler six
cylindres. Veuille St-Christophe lui
prêter secours en temps opportun.

NAISSANCE.—
Nos félicitations sont unanimes à

la famille J. A. Lafrenière, dont le
chef représente les intérêts du Pa-
cifique Canadien dans notre villa-
ge, et qui a doté celui-ci d’un nou-
veau citoyen. La cérémonie du bap-
tême eut lieu dimanche, A-mars,
Le parrain et marraine, M: et,Mme
Amédé Trudel de St-Albans ne, pou-
vant étre sur les Heux furent gepré-
sentés par M. et Mme ifydag “des
Rosiers. dE; x.

Porteuse: Mme G nj once,
de Montréal. Nomsa SRE,
Laure, Thérèse. Mk. oF
EN VISITE: MIB Yvette

nière est l'hôte (6 la faimilte
Lafrenière. "à
NAISSANCE:# ’
M. et MmeFerdfinard Sabourin

(née Anne-Marie Lgmbthe) font
part à leurs paréntgfe is He la
naissance d'un fils nd 2 mars
et baptisé le 25 sous les noms de
Joseph, Eugène. Ferdinbod, Jean-
Paul. Parrain et mañraine, et
Mme Eug Lamothe, grand'-parents

-

de l'enfant. Porgeuse: Mme Edou-
ard Thibodeau. Félicitation aux
beureux parents.
METREISES PAQUES! Le

PS

sin P. O. Quesnel a parsemé d'un  gault étant temporairement absent
jcertain nombre de billes (marbres) {de Warren) M. Béchard a visité l'é-
‘une vitrine et a lancé I'invitation . cole et ses dépendances, a fait ses re-
jau public d'en deviner le nombre, |commandations, a approuvé certai-
Trois réponses sont allouées, par | hes suggestions de MM. les commis-
personne. Trois jolis prix seront Saires, & assuré que pour chaque dol-
idécernés aux trois premières per. lar dénensé 11 y & l'octroi du gouver-
;sonnes donnant le nombre exacs ou ‘MeMent. Ainsi l'on continue pendant
s'en rapprochant le plus. ces vacances de Pâques, les amélio-

Ce concours durera jusq'au six [ations commencées I'an dernier. En

lavril. Que tous se rendent à cette | T'US. cette commission n'a pas paye
‘rmicale invitation La chance sou- | d'intérêt à la banque depuis plus de
irira a l’un de nous. A qui? deux ans. MM. les commissaires mé-
| DE RETOUR: MM. Napoléon ritent donc toutes nos félicitations

; Gauthier, Palma Sézuin, Roger Sé- poureur, dévouement et pour leur! | e faire les choses de con-
guin, Aurèle Séguin sont de retour cert avec M. l'inspecteur Béchard
|dans leursfamilles après un séjour [L'on travaille dans le but d'obtenir
dans nos forêts canadiennes, _ {un octroi spécial plus tard.
M Robert Quesnel, de l’Université MM. les commissaires ont aussi ap-

d'Ottawa, et M. Gaston Major, de puyé de leurs signatures et de leur
l'Ecole Polytechnique de Montréal, chèque de quinze dollars, l’appel fait
ont passé les fêtes de Pâques dans À la législature ontarienne à propos

leurs familles. de la répartition des taxes scolaires.
M. Henri Georges Lafrenière et !Ils espèrent que les commissions sco-

sa soeur Mlle Cécile ont fait le voy- |laires des alentours feront de même.
age à St-Maurice et aux Trois-Ri-, Si nous obtenons ce changement, no-
vières. Ils y ont été les hôtes de tre école jouira d'une forte partie des

leurs oncles MM. Jules Messis, de ‘taxes du Pacifique Canadien et de
St-Maurice et M. Hormisdas Con- | |A compagnie Bell Telephone qui vont
gnan, des Trois-Rivières. Mile (toutes à l'école publique. Les con-
Jeannette Lafrenière était l’invitée
de Mlle Laurin, à St-Jérome.

M. et Mme Géles Rochon, de
Louiseville, ont rendu visite a leur
fils, pensionnaire à l’Institution
Roy.

 

 
grande majorité ici.

| Lundi, fête de Saint Patrice. il v
eut grand'messe chantée par M. l'ab-

|bé Falardeau, de Chutes l'Esturgeon.
(Il y eut séance le soir à la salle pa-

, , jIoissicle, au profit de la paroisse.
M. Maurice Racicot prend un peu Mardi, fête de Saint Joseph, la mes-

i; de mieux, Il peut enfin sortir et se fut chantée par M. le curé Bru-
jouir des rayons bienfaisants du so- neau. Les petits garçons faisaient
leil printanier. Nos voeux de san- partie de la chorale.

 
té. M. Alexis Thibault, fils, et Mme
ae Thibault nassent les vacances de Pâ-
ST-ALBERT | ques 4 Plantagenet, chez leur oncle
—_— M. et Mme Léo Morel. de Mattawa.

4 avril, 1929. sont en visite chez M. et Mme David
EN PROMENADE:— | Laporte.

uel-, M. Ovila Laporte, de Bryson, est en

ques jours dans sa famille à ull, | visite chez des parents ici.
la semaine dernière. * M. Adélard (Dutchie) Hamel, an-

M. et Mme Mathias Lavergne et cien combattant de la grande guerre.

leur fillette Marie-Paule visitajent Passe quelques jours de congé chez
, sa soeur, Mme Georges Dubeau.

earsparents de Hull et d'Ottawa. Mlle Annette Dubeau, de l'école
M. et Mme Emerie Lebrun, M ! modèle de Chutes l’Esturgeon, est en

et Mme Alarie Bourgeois ainsi que | Vacances chezparents.

M. Roméo Florent passait

7%

M. André Clément étaient de passa- |
ge à Montréal chez des parents, à
l'occasion de la fête de Pâques.
MM. Jean et Albert Renaud, Paul

Roy, de Montréal, ainsi que Mlle
Germaine Florent,
rent, de Hull, sont de passage lci

chez leurs parents et amis.

Mlle Béatrice Guertin, de Corn-
wall, passe les vacances de Pâques

chez ses parents, M. et Mme J. Guer-
tin.
MM.Stanislas et Ernest Lavergne,

de Hull, sont parmi nous.
Mlle Anna Gignac passe quelques

jours chez ses parents, A Cornwall,
à l’occasion de la fête de Pâques,
SOIREE INTIME:—

Lundi, soir, ler avril, un groupe
de jeunes gens se rendirent chez
M. et Mme Alaric Bourgeois y fêter
le seizième anniversaire de naîs-
sance de leur fille, Mlle Anna.
Une adresse lui fut lue par sa

cousine Mile Alma Lebrun; un bou-
quet composé de seize fleurs ainsi
qu’une corbeille d'argent lui furent
présentés par ses deux petites soeurs

Etaient présents:M. Paul Meilleur
Miles Caroline et Julienne Meilleur,
M. Mastaï Lamesse, Mlle Marie-An-
ne Laplante, M. Euclide Laplante,
Mlle Oliva Lamesse, M. Paul Roy,
Mille Germaine Florent, M. Roméo
Florent, Mlle Alma Lebrun, M. Al-
cide Landry, Mlles Olivina, Gertru
de Landry, M. Alcide Lebrun, Mlle
Albertine Bourgeois, M. Robert Gau-
thier, Mlle Laurette Lafrance, M.
Ernest Legault, Mlle Lucille Bour-
geois, Mlle Clara Bourgeois, Mile
Rosina Levesque, M. Noé Bourgeois,

Mile Lucia Lebrun, M. Wilfrid et
Mlle Cécile Cayer, M. Albert Aimé,
Lebrun, M. Lucien Cayer, Mlle Lu-
clenne Ouimet, M. Laurier Lafre-
niére, MM. Joseph et Alphonse Oui-
met, André Meilleur, Ferdinand et
Albert Bissonnette, Paul et Alex
Gauthier, Paul et Alex Gauthier,
Stanislas et Ernest Lavergne, Aimé
Bourgeois, Albert, Médéric Brunet,
Albert Renaud, André Clément,
Milles Lébéa. et Laurence Bourgeois,
Louis Alphon ‘Henri Bourgeois, M.
et Mme Emile Lebrun.
Le révelllon fut servi par Mme

Alaric Bourgeois aidée de sa fille

Mlle Anna. Tous se retirèrent en-
chantés de cetfe agréable soirée,
dont le souvenir promet d'être du-
rable. =

‘WARREN
3 avril 1929.

Un peu d'histoire sur notre
école séparée.
Lors de la construction de notre

école sévarée. 11 y a près de trente et
un ans, nos bons anciens colons vou-
laient construire “comme par chez
nous”. Quelques semaines après l’ou-
verture de cette école, M. l'inspecteur
de ce temps, en mettant le pied sur le
seuil de la porte, eut cette exclama-
tion: “Another school house spoiled!”
On avait mis un chassis et une porte
de trop. Il y avait un petit tableau
Doir mobile, fait de quelques bouts de
planche sur un piédestal. Durant la
première année, on remplaça le pe-
tit tableau noir par deux tableaux en
ardoise, placés de chaque côté d'une
oheminée, traversant ainsi le chas-
sis et la porte qui n'avajent pas
leur raison d'être, et qui furent plus
tard remplis. Ces tableaux sent en-
core en usage. Quelques quinze ans
plus tard, avec l'augmentation de la
population on à construit un second
département à cette école. Avec le
trmus et les recherches du dévarte-
ment d'Education à provos de l'é-

  

M. Arthur Flo-'

| N.-D. DE LA SALETTE

3 avril, 1929.

M. l'abbé P. Desjardins, profes-
seur au petit sérinaire d’Ottaws.

était ici pour Pâques. I! a officié
4 la grand'messe et a fait la prédica-
tion.
MARIAGES:— ler avril M. Ovila

Clément fils de Régis Clément et ds

Emma Normand épousait Mlle Mé-

riza Matte, fille de Nelson Matte ct
de Ida Charetfe. Les pères des
deux époux servaient de témoins:
le 3 avril M. Emile Gauthier unis-
sait sa destinée à celle de Mile Ré-
gina St-Amour. M. Hormidas Gau-
thier servait de témoin à son fils,
et M. Noé St-Amour, à sa fille.

La semaine dernière la mort nous

ravissait une de nos braves vieilles
paroissiennes Mme Vve Philibert
Latour née Adèle Parizeau, En as-
sistant nombreux aux funéradlies
les paroissiens ont voulu témoigner

à la famille Latour leur sympathie.
Les ehemins sont ouvert à l’autn

maintenant. En y développant une

circulation plus grande, souhaitons
que les accidents se fassent plus ru-

res. En effet l'excès de vitesse est
la cause ordinaire de ces pénible
accidents; rappelons-nous aussi que

le respect des lois justes et ralson-

nables fait le bonheur des peuples et

des citoyens qui les composent.

M. et Mme D. Richer, de Notre-
Darge du Laus, étaient en visite
chez leurs parents M. Joseph Boi-
leau, à Pâques.

Mlle Simonne Morrisette élève de
l'Ecole Normale de Hull, passait ses
vatances de Pâques chez son père,
M. Ls Morissette, !
BAPTEMES:—
Le 27 mars à M. et Mme Char- -

trand, un fils, baptisé sous les noms
de Joseph, Albert,Lucien. Parrain
et marraine, M. et Mme Wilfrid
Chartrand, gr-parents de l'enfant.
Le 25 mars, à M. et Mme Elie

Deslauriers, une fllla baptisée sous
les noms de Marie, Fleure-Ange, Ga-
brielle. Parrain et marraine, M.
et Mme Damien Deslauriers, oncla
et tante de l'enfant.
Le 29 mars à M. et Mme Athapasa

Desrochers, un fils, Joseph, Damien,
Léo-Albert. Parrain et marraine, ’
M. et Mme Damien Beauseigle.
Le 31 mars à M. et Mme Rens

St-Amour, une filie Marie, Jacqueli-
ne, Thérèse. Parrain et marraine,
M. et Mme Wilfrid Chartrand
grands-parents de l'enfant.

 

CONCOURS DE PAQUES
4e cours Jr:

96%. :
30 cours sr: Marle-Anna Four. |

nier, 93%, Des Anges Chaloup 91%, ‘
Gabriel Gravel, 859, Rubin Gagné,
82 %, Jeane Bourdon, 82%.
Ze cours: Colombe Gravel, 85%, Rn.
main Bourdon, 72%.

ler cours sr: Laurenne Bourdon,
92%, Emilia Fournier, 917, Irène
Gravel, 89%, Simone Desforges,
88%.

Classe primaire: Jean-Marie Pi-
lon, Raymond Pilon, Roland. Des.
forges.

Inst. Laurence Séguén.

En famille. *,
—Mals, mon petit, quand je suis -

jobligé de te donner une fessée, crois ‘
[bien que je souffre autant que: tol!"

—Oui, mais pas au même endroit.

 Geneviève Béfner ;

tribuables de l'école séparée sont en 4 À
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Un lecteur apporte son en
lançait récemment un correspondant de notre jour-

st nécessaire pour combat-

tre la tendance moderniste — La bonne volonté de
nal—Une association «

chacun suffit à la réali

UN ANCIEN EDUCATEUR DONT
LA VOIX DOIT

Nous recevons d'un de nos lecteurs,

homme expérimenté, l'intéressante

lettre suivante en marge du projet

d'un foyer de la jeunesse que lança

récemment notre correspondant “G.

D.C.”

 

Monsieur le Rédacteur Sportif,

“Le Droit”, Ottawa, Ont.

Monsieur,

Depuis quelque temps, j'ai suivi mi-

putieusement et avec un vif inté-

rêt, les articles signés G. D. C., dans

IR page sportive. Ces articles sont

remplis de bon sens et d'actualité. Ils

comblent une lacune chez nos jeunes

gens. Chez notre élément canadien-

français se trouve une espèce d'apa-

thie on se laisse engourdir par des
je ne suis pas capable, la chose est
impossible, ou encore on manque

d'argent. ‘Toutes ces phrases vides de

sens pratiques n’aboutissent à rien.
Il ne faut pas marcher parce que

l'en voit marcher les autres.  L’ins-

tinet d'imitation est supposée être un

penchant chez les enfants; mais je

crois que les grandes personnes sont,

bien souvent, des machines à répéti-

tion, suivant un mouvément général.

M faut mettre du sien dans tout ce

que l'on fait et se donner un peu de

personnalité.

IDEE MERITOIRE

Dites, M. le Rédacteur, à vos lec-

teurs, de relire ces articles parus dans

la page sportive et qui ont trait à

“la culture physique de notre jeunes-

se et le besoin de former un club so-

cial, genre-Y. M. C. A., pour nos jeu-

nes de dix-huit à trente ans”. Par

là, vous constaterez l'heureuse inno-

vation d'un G. D. C. signataire des-

dits articles, et vous direz comme moi

que l’idée vaut bien la peine d’être

é .
5 ra. muintes objections vien-

dront à l'encontre de ses idées. J'en
suis certain. Par ailleurs, M. le Ré-

dacteur, vous le savez comme mol,

beaucoup de gens ont un penchant

vers la contradiction; il ne faut pas

leur en vouloir, c’est leur nature.

Souvent même, il s’en trouve y voyant

une qualité.
Pour peu qu'on réfléchisse. on ver-

ra que ces idées émises jusqu'à pré-

sent, sont tout a fait rationnelles.

La jeunesse a besoin de s'émanci-

per quelque peu. Il ne faut pas com-

bler les esprits de principes intellec-

tuels convergeant vers les sciences,

la littérature, la philosophie. etc, sans

donner au corps son développement

conjoint, c’est-à-dire, les exercices

physiques; appelez-les gymnastique,

boxe, tennis, gouret, natation, équita-

tion, enfin, que sais-je encore; voilà

que vous avez mille moyens de dé-

velopper le caractère physique chez

nos jeunes gens.
Voilà la vraie raison du grand soin

qu'on apporte à l'organisation du

sport dans nos collèges classiques ou

commerciaux.
BESOIN D'EXEROICE

Le corps comme l'esprit a besoin’
d'exercices.
En garde, cependant, contre l'exa-

gération; il ne faudrait pas aller aux

extrêmes. Trop d'études prolongées.

sans relais, apportent souvent une

dépréciation intellectuelle;ainsi I'exer-

oice physique porté à outrance amè-

ne avec lui des conséquences funes-

tes pour la santé.
La saine modération en toute cho-

se est une utile vertu chez les Jeunes

gens. Il faut savoir cultiver harmo-

nieusement toutes les forces et facul-

tés de notre être. L'âme A ses exer-

cices spirituels et le corps doit avoir

ses exercices physiques.  L'harmonie

dans ces deux parties de notre être

est quelque chose de beau et d’utile:

c’est l'humble perfection autant qu'el-

le peut être ici-bas. J'ai vu la jeu-

nesse et je la vois tous les jours, et.

grand Dieu! quelle décadence! On

n'a certainement pas la force d’au-

trefois. Nous nous préparons une

race d'atrophiés. Hélas, il faut l'a-

vouer, le modernisme apporte avec

lui toutes sortes de choses préjudi-

clables pour nos jeunès gens. Voulant

être à la mode. suivre son siècle, on

se fait une nature désabusée, cher-

chant toujours du nouveau, même au

risque de perdre ses forces physiques

et morales.
CHOSE NECESSAIRE

Ainsi, i} faut une association qui

sérait à même de recevoir et de réu-

nir notre jeunesse en lui donnant ce

qu'elle veut, et ce. selon les saines lois

du bon sens et de la morale, tout en

lui apportant Une direction sage et

evenante: en centralisant toutes nos

énergies pour faire comprendre à la

jeunesse que les vrais plaisirs ne sont

où elle va les chercher. mais où ils

peuvent être goûtés sans enfreindre

Îa morale et sans affecter le physique.

Une association, dis-je, qui pren-

drait l'intérêt de nos jeunes gens. Qui

aurait toujours ses portes grandes ou-

vertes pour qui voudrait y entrer. Où

ia bonne franguette serait alliée à la

douce gaité. Où lon pourrait se

coudoyer avec fraterni.e. Où lon

s'intéresserait les uns aux autres, et

ainsi former un caractère social. où
, les principesbattu Warrington, par 18-5, dans une

A y aurait l'unité dans p

à

partie de
vers un même idéal,vergeant

phydevoir, le progrèe moral tant que

PROJETD'UN ENDROIT
DE RALLIEMERT POUR LA
JEUNESSE BIEN ACCUEILLI

JOH

 

 

couragement au projet que

gation du projet.

ETRE ECOUTEE

sique de nos chers jeunes gens.
LE BIEN DE LA SOCIETE

Nul ne travaille honnêtement pour
lui-même sans travailler utilement
pour d'autres; ce qui vient à dire
qu'en travaillant à sa perfection, on
se rend un grand service et ainsi, on

améliore la situation des autres. Car
tout perfectionnement individuel fait
écho sur la société et la bonifie. Le
grand progrès consiste dans l'amélio-
ration matérielle et morale du plus,
grand nombre. Tout ce qui a un:

{caractère social et une catégorie in-|
téressante dans la société, c’est bien |
la jeunesse, l'espoir de demain. C'est

alors qu’il faut préparer ce demain et

chercher à modifier les conditions

serviles de notra jeunesse. Tout ce

{qu’il suffirait, dans ce projet, est la

bonne volonté d'un chacun. Vouloir

c'est tout dire; agir c'est tout prou-

ver.
! C’est avec mon humble expérience

d'ancien éducateur que j'écris ces li-

gnes, et sans faire montre de rien,

j'abonde en cette matire. Car je vou-

drais une belle jsunesse pour ces

chers jeunes gens canadiens-français.

Je connais que trop l'influence né-

faste des plaisirs excitants et fous de

notre jeunesse fougueuse. C'est le

continuel péril vers le danger.

‘Il faut que jeunesse se passe”

n'est pas chretien; cela sent le paga-

nisme. Qui sait si vous aurez une

vieillesse pour réparer votre jeunesse?

Qui donc est Maître? Or, il faut se

raisonner et ce faisant, vous com-

prendrez la grande nécessité de la

modération en toute chose, en vous

servant de la juste mesure envers

votre âme et votre COrps.
SAGE THEORIE

Vous saurez la nécessité qu'il y a

d'ordonner votre vie et cela en don-

nant à votre cor l'exercice nêces-

saire qu'il a besoin. C’est pourquoi,

a. D. €. a bien raison, et j'appule
fortement ess sages théories. Puisse

d'autres me seconder et faire valoir

leurs raisons à l'appui de l’aimable

jeune homme, — je n'en doute pas,

— qui nous a tant intéressé depuis

quelque temps par ses articles sage-

ment énoncés. Sans aucun doute,

cette idée se répandra et excitera l’in-

térêt de plus d’un.

Avant fie clore ces humbles réflex-

ions, je veux adresser un grand merci

à M. le Rédacteur de la page spor-

tive pour son cordial accueil. Maintes

félicitations vont à “G. D. C.” pour

sa grande logique et son verbe inté-

ressant, captivant et raisonné.

Pulsse d'autres nous suivre et peut-

être un jour, du mot projet nous fe-

rons place à la réalité.
Merci, |
(Signé): P.-R. P.

rermega rer

NOS JOUEURS ONT
EU DU SUCCES

GOODFELLOW CHAMPION COMP-

TEUR DE LA CANADIENNE.

 

  

Ebbie Goodfellow, ancienne étoile

LA CLOTURE DE LA

 

LA Ire MANCHE
AA.LACROIX

A. Lacroix a obtenu la dé-
cision sur H. Larocque, par 313
points dans la première man-
che de leur match de quilles
pour un enjeu de 3500. Fe con-
flit eut lieu mercredi soir sur
les alliées Rideau et Lacroix
roula un total de 1855 contre
1542. La deuxième prise d'ar-
mes a lieu samedi prochain à
3 heures.

A. LACROIX
143 158 213 192 167 189 177
223 202 191 . . . . . . —1855

H. LAROCQUE
124 117 118 158 134 179 169
160 201 182 . . . . . , —1543
Lacroix gagne par 313 points     
 

 

SHORE VEUT
UNE FORTUNE

I'ETOILE DES OURSONS DEMAN-
DE UN SALAIRE DE $17,500.

 

BOSTON, 3 avril:— Eddie Shore,
brillant joueur de Boston et proba-

blement la meilleure défense dans Je
hoquet professionnel, n'a pas l'in-
tention de donner ses services pour
des prières.

Il a fait savoir aux directeurs des
Bruins qu’il n’endosserait pas l'uni-
forme, l'an prochain. à moins d'un
salaire de $17500. C'est assez pour
faire ouvrir bien grands les yeux de
la direction. |
pre

THEVENOWSUBIT
UNEOPÉRATION

   pr

ORT AU
ANT

pion olympique de 1928.

Hamilton,

LEDROIT OTTAWA JEUDI 4 AVRIL 192v

PROJET   

 

A gauche, Bobb» Kerr, de Hamilton, vainsueur des 200 mètres

à l'Olympiade de Londres, en 1908. A droite; Percy Williams, cham-
Cette photographie fut prise récemment a

_ —_ ———
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LES GOURSES

 

ZATESLO FAIT LA PREMIERE
SURPRISE VERITABLE DE LA
SAISON EN PILOTANT INLAID
A LA VICTOIRE,

 

BOWIE, 4 AVRIL—~ Voici les ré-
sultats des courses de mercredi au
parc Prince Georges:—

PREMIERE COURSE
1—Sand Fiddler, Léger, $6.10, 4.70

3.30; 2—Portsur, Fisher, $11.00, 5.70
3—Play Ball, Schaefer, $3.70. Temps,

48 secondes pour les quatres furlongs
DEUXIEME COURSE

1—Ben Marshall, Fields. $8.40, 3.60,
3.40; 2—Coots, Workman, $3.90, 3.20;
3—Santorio, Léger, $7.10, Temps, 1.
12 1-5 pour les six furlongs.

TROISIEME COURSE
1—Supersede, Taylor, $7.80, 4.00,

 
 

man

 

 

La bande de Boswell a triom

une dans la première manche de

R. Champagne fit 539 avec des

manche sera disputée lundi procli
Voici le résultat officiel: —

 
LE COURT-ARRET DES PHILLIES
VICTIME D'UN PENIBLE ACCI-
DENT D'AUTO. |

——— |i

 

(LA RELAND, FLO., 3—Les méde- | Boswell gagne trois séries.  cins ont décidé qu'il faudrait faire

venou, ‘court-arrêt du Philadelphie |
National, qui fut sérieusement bles-|
sé dars un accident d'automobile
entre Lakeland et Winterhaven On
a bon espoir de lui conserver la vie. :

L'accident eut lieu tard hier soir.
Thevenow souffrit une fracture de
la mâchoire e* du nez en plus de
nombreuses blessures. Harold El |
liott, qui l'accompagnait, recut aus.|

si quelques blessures, mais après B- |
votr été pensé à l'hôpital, iI put se
rendre à sc hôtel. |
Cet accident, s’il n'est pas fatal, :

forcera cependant Thevenou au re-|

pos pour la plus grande partie de la
saison. C'est un rude coup aux}

Phillies, qui comptaient beaucoup
sur le brillant court-arrét.

 

SAISON JUNEVILE
L'assemblée finale de la ligue ju-

nior de la Cité aura lieu vendredi
soir dans les salles de Georges Bour-
ne, marchand d'articles sportifs,
Rideau.
Les délégués pas plus de deux par

club, sont priés d‘être au poste pour
les 8.15 précises.

——ee

 

 
d'Ottawa, qui a brilié d'un vif éclat

pour Détroit, cet hiver. a enlevé lc

championnat des compteurs de la li- :

points, formé de 26 buts et 8 assistés. i

Roland Huard, un autre pilier de '

la Capitale, qui passa dans une che- |

mise de Buffalo, cette année à fait

de la besogne fort satisfaisante. car

 
il est sixième sur la liste avec 18 buts |

8 passes et 26 points. !

LES COMPTEURS
B A Pts |

Goodfellow. Détroit .

.

. 26 8 34 ;

Doraty. Toronto .26 à 31 j

Carson, Windsor .21 12 294

King. London . .21 7 29

Emms, Windson . . . .21 5 26

Huard. Buffalo . . 18 8 26|

Foyston, Détroit . 18 6 24

Bellefeuille, Détroit . 19 5 24

| Palangio. Kitchener . 17 7 24

| Brydson, Buffalo 18 5 3

Primeau. London . 12 10 22

F Brown. Kitchener . . 15 6 21

Neville, Windsor . . » 14 7 21

Sorrell, Windsor . . 16 5 21

Voss, London - . 11 9 20

McCabe, Détroit . 17 2 19

Fraser. Détroit . . . - 13 6 19

Filmore, London-Détroit 11 8 19

Skinner, Kitchener . 14 5 19

Roth. Buffalo . .. .... 12 7 19)

Roach. indsor . . 8 9 17

Rice. Toronto . . . . + 6 11 17

Bogardis, Buffalo . . . 10 7 17

McFarlane. Kitchener . . 9 7 167

Markle, Hamilton .12 4 16

Miller, Kitchener . . . 9 6 16

Cain, Niagara-Buffalo . 11 4 15;

Gauthier. Toronto ..10 5 15,

Randle, Kitchener-London 11 3 14

mers

SALFORD GAGNE

LONDRES, 4 avril — Salford a  rugby jouée mercredi. sous |

les règlements de l'Union du Nord.

A ; ] by

gue Canadienne, avec un total de 34 |

 

 

u

subir une opération à Tommy The-;_

Le Boswell a enlevé la 1ère

nat de la ligue Commerciale de Hull} aux petites quilles.

La bagarre, qui eut lieu mercredi soir sur les allées B. et B,, fut

des plus intéressantes, car la marge des vainqueurs n’'u jamais été

très prononcée. Au grand total, le Boswell gagne par 2,653 à 2,584.

L. Raymond réussit le joli total de 627 avec unc série de 181.

B. ET B.

O. Tessier . 107 144 141 L24 — 21
H. Poirier 114 10% D —- == 738

1. Cousineau 136 115 141 138 — 530

A. Poirier . . . 122 123 133 145 — 523

R. Champagne 121 139 139 140 — 589

L. Gauthier -— - 101 124 228

Totaux . + +. . . +. = . . - 600 645 638 71 — 2081

BOSWELL
T. D'Arey + + 4 + 4 2 a a ee 22 121 130 137 — 520

R. Gratton . . . . . . . . 118 pe sa — — 329

N. Desrochers . + + 44 4 4 24240 143 115 146 117 — 515

L. Raymond . . . . . . . . 146 1s1 151 149 — 627

I. Lambert . 116 136 ss 117 — 527
N. Poirier . -- : 125 — 125

Totaux 675 675 — 2653

che de la série décisive
  

phé du B. et B., pur trois séries à

ta séric qui décidera du chainpion-

séries de 110 et 13% La deuxième

ain,

665 635  
 

 

 

LE BRITANRIA [LA BALLEDANS
GAGNELA Tre

LES JEUNES ATHLETES TRIOM-
PHENT DES BEAVERS,

Le Britannia junior a triomphé des
Beavers, de Montréal, par 19-15, dans
la première joute des séries élimina-
toires qui conduiront au champion-
nat de ballon au panier du Canada.
Les Brits, jouant à Jl’Auditorium

pour la première fois, ne se sentaient
pas chez eux et les nombreuses er-
reurs qu’ils commirent les empêché-
rent de prendre une plus forte avan-
ce.
Le match-retour a lieu à Montré-

al, samedi soir, et le Britannia a bon
espoir de conserver son avantage.
McGill et Molot firent chacun huit

Tue points pour l'équipe locale. Good-!
man, des Beavers, compta sept points

et son confrère Elias en fit six.

LES CANADIENS
TIENNENTBON

FLLIS ET GRANVILLE SE RAP-
PROCHENT PEU A PEU DES
MENEURS.

WILMINGTON, Del, 4 avril—
Thomas B. Ellis et Phil Granville,
de Hamilton, continuent leur bonne
besogne dans le grand derby trans-
continetal de C. C. Pyle. Les deux
sont arrivés parmi les premiers ou
quatrième stage du concours.

Ellis était en dixième place après
avoir parcouru les 37.7 milles qui sé-

 

parent Philadelphie de cette ville-c. ‘
en 6 h. 12 m. 01 s. Granville arriva
onzième -en 6.21.59.

Ellis est treizième sur la liste à la
fin de la quatrième journée avec un
total de 20.0238. Granville est qua-
torzième avec 21.13.59.
John Salo, le constable de Passaic.

N. J., s'est glissé en deuxième place :
dans le grand classement en finis-
sant au premier rang ex-aéquo avec
Peter Gavuzzi, d'Angleterre. Les deux

firent le trajet en 4.59.35.
Paul Simpson, de Burlington, Ca-

rcline du Nord, qui arriva troisième,
mercredi, en 5.19.31, est toujours en

- tête du champ avec un total de 17.-
41.48. Salo a un total de 17.43.35. Ed-
ward Gardned, de Seattle, est troisiée- |
me avec 17.58.51; et Gavuzzi suit avec
19.45.05.

  
 

TOMMY THRVENOU, couri-arrét
des PL ilies quil no ÉLé victime d’un
rérteux accident d'automobile à

 

LA RÉUNION DU
CIRCUITDE CROSSE
L'assemblée annuelle de la

ligue de crosse de la Cité 4'Ot-
tawa a lieu ce soir à 105, rue
Vittoria, en commençant à 7.30
précises.
Les magnats éiudieront Ja

possibilité =d'organiser ur
groupe juvénile en vue d'en-
courager le sport national chez
les plus jeunes.  Lolli se    re— 

LES CAMPS DU SUD
DECISION SUR CHICAGO.

 

Voici les résultats des parties jou-

Phillips, Shea.
A Fort Worth, Texas:

New York (A.)

Fort Worth (T.
.

nard; Buchanan,
Koplebecker, Ethridge. 

| Schang: Ludolph, Morrell, Porter, Ap-
{pleton et Cooper.
; A Houston, Texas.:

' CLEVELAND TRIOMPHE DES GE-
ANTS. — DETROIT OBTIENT LA

les, Angley; Barnes, Prud'homme et

1 4 3
Wells. Pipgras et Grabowski, Jor-

gens; Walkup, Songer, Phillips et Ba-

Lingree. Johnson et Smith, Jon-
O'Neill, Mayo et

3.10; 2—Watkinson, Zateslos, $6.40, 4.
90; 3—Red Spider, Leischman, $5.90,
Temps, 1.13 2-5 pour les six furlongs.

QUATRIEME COURSE
1—Poly. Rose, $4.30, 3.10, 2.50; 2—

Cloudy, Field, $3.70, 2.80; 3-— War
Eagle, Pascuma, $3.90. Temps 1.06

pour les cing furlongs et demi.
CINQUIEME COURSE

1—War Hawk, Dellow, $13.50, 8.40
3.80; 2—Buddy Basil, Anderson, $15.
10, 7.40: 3—Let Alone, Arnold, $2.90.
Temps, 1,27 3-5 pour les sept fur-
longs.

SIXIEME COURSE
1—Vimont, Workman, $4.90, 2.90,

2.30; 2—Wrench, Convey, $2.80, 2.70.
3—Sandy Ford, Léger, $2,40. Temps,
148 2-5 pour les 1-16 mille.

SEPTIEME COURSE
1—Inlaid, Zateslos, $47.40, 2300, 15.

50; 2—Fire Chief, Little, $25.00, 11.80.
3—Pat Calhoun, J. Smith, $4.80.
Temps, 1.56 3-5 pour le mille et un
furlong.

|
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 RUDEOPPOSITION
POUR ED. SEAGRAM

PLUSIEURS CANDIDATS SERIEUX
SE PRESENTENT A LA KING'S
PLATE.

!

i _
TORONTO, 1.—La classique de la

 

  
King's Plate qui sera disputée au
parc Woodbine, le 18 mai souleve

un vif intérêt dans tout l’est du
pays, car les turfmen réalisent que
ila course sera plus chaudement con-
testée que l'an dernier, alors que
! Young Kitty. de l'établissement Sea-
gram, s’en fut à une victoire très
facile.

Il est certain que Seagram fera
un autre bel effort pour enlever le
trophée, Il dispose de Circulet,
Irish Sphere et Dance Circle, trofs

ées mercredi après-midi dans les candidats dangereux dont la> . 1 tenue
, campsd'entrainement : dans les rangs juvéniles, l’an der-

; cas: nier, a vivement impressi
! Chicago eeeeee 3 9 2 critiques. pressionné les

étroit ................ een» 3 6 1 UN AUTRE .

Cvengros, Lautenbacher et Gonza- Les amateursresCTEUR ce-
pendant que l'établissement Thorn-
cliffe sera un puissant facteur dans
la Plate. Ses porte-couleurs, sur-
tout Pin Wheel, ont fait du tra-
vail supérieur en 1928 et s'ils re-
viennent à leur forme de la mi-sai-

| ker. son, gare aux adversaires. Shore
A Jacksonville, Flo.: lint et Fair Oil sont aussi inscrits.

Brooklyn (N) L.......... 1215 1! Mme Glassco, de Windsor, dont
Jacksonville (S.A) ........ 6 12 3 l'espoir , M. Gaiety, arriva deuxiè-
Richardson et Lopez; Butler et|Me dans la Plate de l'an dernier,

Gibson. s'attend à quelque succès avec Dai-
A Salisbury.C. N.,: sy Fair. Robert Newell alignera

Columbia, (S.A) ........... 1 7 3[|Airdrome. J.-P. White aura Lady
Philadelphie (A) .......... 1516 0/Crest et R. W. R. Cowie enverra
A Columbus, Ga.: Master Bobbie au feu.

; St-LOUIS .......... soso 4 4 OJ AU nombre des autres candidats
Columbus 20.200000 1 4 3,sérieux, 1! y a Dushka et Ichitaro,

a J. C. Fietcher, Corera, Bendord et
Vestrip, 4 Ryland New.

——————— ee.
A Birmingham, Ala.:

St-Louis ................... 16 17 2 LES FAVORITES
Birmingham ............... 1113 6 ad ‘

i Crowder, Strelecki, Kimsey et

SONT ELIMINEES
 

| Pitisburgh oo+ 2 9 1ILE CONCOURS DE GOLF DE PI-
| 9 +000 v es 60010000 000 Tv +

| Peter et Hargreaves; Myers, Rose NEHURST ATTEINT LA MI-FI-
| et Abbott. ’ __

A Atlanta, Ga.: PINEHURST, 4 Avril —Le tournoi” . » ! TT oi
Cincinnati (No ............ 6 9 1 de golf féminin du Nord et Sud, qui

Atlanta, (S.A) ............ 0 5 lltire à sa fin, a été fertile en sur-
Lucas, Rixey et McMullen; Grif-!prises car plusieurs favorites ont é-

fith, Bonelly et Yelle. choué en route
> N-Orélens. La.: 4 83 Les joutes quart-finales ont conti-
ew doe nué la série, on a constaté que ni

Cleveland (A) ............ 5 6 1
Hubbell, Henry. Benton et O'Far-

rell, Hogan; Miljus, Hudlin et L. Se-
well.

UNE OFFRE FAITE
A BERT BELANGER

| PARIS VEUT LE VOIR A L'OEU-
VRE CONTRE MILOU PLADNER.
TORONTO.4 avril. — Dave Garri-

ity. gérant de Frenchy Bélanger,
champion poids-plume canadien, a

recu une offre attrayante pour un
match, entre son protégé et Emile
Pladner, qui aurait lieu à Paris le
ler juin. mais il l'a refusée.

Paris, le matchmaker du
Pladner-Genaro, l'hiver dernier. aui
a câblé l'offre. Playfair Brown, mat-
chmaker du Shamrock A. C., de To-
ronto, est prêt à offrir un plus fort
montant pour que le match ait lieu
à Toronto.

 
|

“Je lui donneraj $2,000 de plus s'il
veut rencontrer Bélanger ici,” a dé-
claré Brown.

C’est Jeff Dickson, imprésario de!
combat

Helen Hicks, de Hempstead, L. I,
ni Maureen Orcutt. d'Englewood, N.
J.. n'était restée en scène.
Les conquérantes suivantes lutte-

ront en demi-finale:—Glenna Collett
qui a établi un record Gans la ron-
de priliminaire. Virginia Van Wye,

de Chicago, Marion Turpie de la

‘ Nouvelle-Orléans, la plus récente sen
i sation, et Edith Quier, de Reading.

eeeeeeeeee]

|

|| HAINSWORTH
| CHAMPION

Montréal, 4 avril:— Geor-
ge Hainsworth, brillant cerbe-
re du Canadien, a encore mé-

If] rité le trophée Vézina que la
ligue Nationale accorde cha-
que année au gardien de buts
le plus habile.
Hainsworth a établi des re-

cords remarquables cette an-
née. Il eut 22 blanchissages
consécutifs, 18 victoires con-

 
 

 

 

i
+

po

EN MARYLAND

 sécutives, puis 25 victoires
avec une seule défaite.     

  

BEAU SUCCÈS
D'OTTAWA

Montréal, € avril:— Le Gle-
be d'Ottawa a battu les Hé-
breux, de Montréal, par 24-20,
dans la première partie de leur.
série d'élimination pour le
championnat de ballon au pa-
nier canadien,

 

      
DAYTONA FÊT

WALTJOHNSON
WASHINGTON TRIOMPHE
MONTREAL DANS UNE
RESSANTE EXHIBITION,

 

DE
INTE-

 

Daytona Beach, Flo. 4 avril:— On
a fêté Walter Johnson, pilote de
Washington ici mercredi après-midi.
A cette occasion, les autorités pro-
clamèrent un demi-congé afin d'as-
Sister à la partie entre les Sénateurs
et Montréal.
La joute fut tout à l'avantage de

Washington car, après la présenta-
tion de fleurs à Johnson a troupe
américaine se mit rapidement à
l'oeuvre, compta trois points dans la
première manche et gagna au poin-
tage de 8-3.
Braxton et Marberry, qui se par-

tagèrent le travail dans la case de
Washington, n’accordèrent que six
coups éparpillés.

LE RESULTAT
Washington 300 010 301—8 11 1
Montréal . . . 000 021 000—3 61
Braxton, Marberry et Spencer; Hog-
sett, Duncan et Bergall, Roach,
PE

PLANTRÉÉLU AUk

POSTE D'HONNEUR
LA LIGUE DE BALLE MOLLE SE
REORGANISE POUR LA PRO-
CHAINE CAMPAGNE.

 

  

 

 

 

M. Frank Plant a été réélu prési-
dent de la ligue de balle molle de la
Cité d'Ottawa, à l'assemblée annu-
elle tenue mercredi soir en l'Hôtel de
Ville. M. Plant, en remerciant les
magnat de cette marque de confian-
ce, déclara que la ligue avait été
des plus florissantes l'an dernier et
prédit une campagne encore plus
heureuse cet été.
M. N. H. MacDonald fut réélu vice-

président et M. Russell Hall secrétai-
re-trésorier, avec un adjoint en la
personne de M. Bill Aris.
Dix clubs étaient représentés à cet-

te assemblée initiale. II y avait le
Bordeleau, le Ste-Anne, les Cubs, le
Cartier, le Strathcona le Canadian
National, les Roamers, les Italiens,
le Shamrock et l'Imprimerie Natio-
nale. Le Gladstone, l'Hôtel de Ville.
le West End et les Burghs n'étalent
pas au poste, mais on compte sur

eux.
La ligue a reçu des demandes des

clubs suivants:— Notre-Dame, St-
Jean, Doctor, Ottawa-Est, mais au-
cune décision ne sera prise avant la
nrochaine assemblée convoquée pour

le 10 avril en l'Hôtel de Ville.
—me}

DUROCHERCASÉ
AU CHAMP COURT

IL EST POSSIBLE QUE L'ETOILE
FRANCO-AMERICAINE SOIT
PREFEREE A LYN LARY.

Les amateurs du sud qui sulvent
les pratiques des Yankees se deman-
dent actuellement quel sera le court-
arrêt régulier que Miller Huggins
emploiera durant la saison. Jusqu'à
ce jour, Lyn Lary, le joueur que les
Yankees payérent $60,000, au club de
Oakland, semblait devoir être le seul
équipier en état d'occuper le poste,
mais Léo Durocher a tellement bien
joué qu'on ne serait pas surpris de le
voir figurer aussi souvent au champ
court. Lorsqu'on l’interrogea à ce su-
jet, Miller Huggins n'a pas voulu
dire un mot.
On comprend l'embarras du gé-

rant des Yankees; Durocher peut
être considéré comme l'un des meil-
leurs joueurs de champ intérieur
dans toute la balle organisée, tant
qu'il s’agit du côté défensif. Mais
lorsqu'il faut envoyer le petit Léo au
bâton, c’est une autre histoire, Du-
rocher ne frappe pratiquement ja-
mais. D'un autre coté, Lary est ex-
cessivement fort au bâton, mais son
jeu sur le losange ne peut être com-
paré à celui de Durocher.

LA PREFERENCE
Si Lary était avec un club ordi-

raire, il serait d'un secours précieux,
mais avec les Yankees, les choses
changent, car Huggins a déjà des
frappeurs formidables et 11 lui faut
surtout travailler pour trouver une
bonne équipe défensive.
Huggins a trouvé que Lary était

rapide sur ses pieds et qu'il avait hon
bras, Mais par contre il s'est aperçu
que les balles roulantes ébraniaient
le joueur et que, de plus, 11] manquait
de précision quand il s'agissais de
double jeux. Huggins aurait bilan ai-
mer garder Lary comme régulier,
mais on croit qu'il préférera un bon
joueur de champ à un bon franpeur.

etter ean

| TOILERS GAGNENT
PL EUTET], A c+rjt-— Les Totlers,

|de Winnipeg, ont battu les Cubs, de
‘Fort ..lihaumn. par 38-16. dans ia pre-
| miere partie d'une série d'élimina-
tion pour le championnat de ballon

 

BOS

  

      

 

POUR HOMMES

Manteaux
Pour la Pluie

Manteaux légers ‘’ Mandle-
berg’', nouveaux modèles —
imperméables — importation
anglaise très pratiques
aussi pour le voyage. Tailles
34 à 50.

 

 
|

 

Très Spécial,

$7.50

110-112, rue Sparks

  

 

LETITRE DU PAYS
DANS LA BALANCE

LE VANCOUVER RECOIT LA VI-
SITE DU CANADIEN POUR UNE
SERIE DE TROIS PARTIES.

 

VANCOUVER, 4 avril:— Vancou-
ver, champion de la ligue du Pacifi-
que, après une saison des plus heu-
reuses, entreprend vendredi soir une

série de trois parties avec le Cana-
dien, de Montréal, pour décider du
“Championnat professionnel cana-
dien’.

C'est ce qu'on ‘a annoncé ici mer-
credi soir, mais la plupart des con-
nalgsseurs trouvent quelque peu pré-
ventieuse cette réclame ‘sensationnel-
e.
Les lions ont une solide équipe. Au

cours de la campagne réguleére, ils
ont joué 36 parties, en gafnant 25
contre 8 défaites et trois nulles.

  

M. le rédacteur sportif — Veuillez
donc me donner les quelques infor-
mations suivantes — Léon CO. Hull.
1—Oscar Bussière fait-il encore de

la balle?
la balle? Est-il bon?
Rep—Bussière a brillé dans la li-

gue de la Cité, l’été dernier. T1 joue
encore une excellente partie.

* + -

2— Quel fut le plus dangereux
frappeur de la vieille ligue Interpro-
vinciale qui jouait au parc Dupuis?
Rep.— Cette ligue a produit plu-

sieurs frappeurs de valeur tels que
Hector Gauthier, Jimmy Ham, Gordie
Smith, Joe Miller et Hector St-Pier-
re. Je suis porté à croire que Miller
était le plus formidable du groupe.

+ » a
3— Les Yankees auront-ils des jeu

nes lanceurs cet été”
Rép.— Il appert que Huggins a
l'intention de retenir Roy Sherrid.
avec Montréal en 1928, et Gordon
Rhodes, qui brillait à Hollywood, l'an
dernier.

Le * “ »

4—D'oll vient Elliott. le jeune lan-
ceur que les Carlinal de 8t-louis a
engagé?

Rép.— C'est un produit de l'Uni-
versité de Michigan.

* . e

5—Quel est le meilleur deuxième
but dans les grandes ligues?
Rép.— C'est chose très difficile à

dire. De nombreux critiques semblent
toutefois disposés à accorder la pal-
me & Hughie Critz, de Cincinati.

. ° °

6&— Est-ce vrai que Sylvio Man-
tha, du club de hockey Canadien,
est bon joueur de baseball?
Rép.— Oui.

LE CAPITALSE
MET À L'OEUVRE

ASSEMBLE DES DIRECTEURS
CE CLUB DE CYCLISME. DE

  

Le club cyclisme Capital ne tar-
de pas à sc mettre À la besogne. L'or
ganisation en vient à peine d'être
terminée que déjà le conseil d'ad-
ministration s'est réuni pour prépa-
rer le programme de la saison.
A une assemblée tenue chez M.

Art Leclair, rue Florence, sous Ja
présidence, de M. Haywood, 1 fut
décidé que tout cycliste qui dégirz
courir sous l'égide du club devra por-
ter le gilet officiel du club aux cou-
leurs orange et noir avec écusson.
Ceux qui veulent obtenir un de ces

gllets sont priés de s'adresser à l’en-
droit le plus près de leur demeure
ches les monsieurs suivants:—
Lea Goult, 96, rue Waverlay.
Roy McDonald, 253, rue Lyon.
Harry Alexander, 208, rus Beil
Le thé fut servi aux directeurs a-

près l'assemblée par Mme A. Leciair
ce geste gracieux fut emen

apprécié de tous. grand
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LESCHAMPIONS
DE BADMINTON

|
|

A la conclusion du tournoi annuel

 

LE TOURNOI DU CLUB OTTAWA
SE TERMINE HIER SOIR.

 

   

NOUVELLES DE
NORTH-BAY, Ont,

 

3 avril 1929.
Nous sommes heureux d'appren-

 

Montcalm, Donat Gauthier, Guy Ou-
ellette.

Troisième Cours Junior: Honneur:
Roger Lalonde, Elaine Barry, Marie-!
Anne Brilé, Lionel Brousseau, Lud-
ger Cataferd, Maurice Régimbal, Ge-
neviève Cahiel.
Ont réussi: Rita Bazinet, Béatn-

ce Pilon, Omer Martin, Hector Des-;
jardins, Jeannette Laberge, Bérengé-
re Bissonnette, Laurence Leboeuf,
Desneiges Lamothe, Antoine Dufres- -

GÉRANT DE DISTRICT |”
DE GRANDE VALEURélite, imbeau

Troisième Cours Junior: Honneur:
Armandine Filia-

! Ont réussi: Marguerite Mathieu,
Glorivina Filia-

 

| Simone Paquette,
: trauit.
| Deuxième Année. Honneur: Eugé-
;nie Mathieu, Adrienne Turgeon, Ger-
+ maine Mantha, Jeanne Germaine,
| Henri Pigeau, Roland Foisy, Royal
: Germain, Lionel Pageiu, Stella Vré-

}

     

tes et abattus, persuadés d'avoir été
leurrés par cet homme étrange, re-
viennent tous au Maitre en procia-
mant sa divinité. Et quand ils se ré-
pandirent dans les différents coins
du monde pour prêcher la bonne
nouvelle, la résurrection était, de
tous les miracles de Jésus, celui don:
ils usaient de préférence pour a
propagation de la foi. Ils avouaient
que sans lui toute leur doctrine s'é-
sroulait et saint Pau! disait: “Si le

| Il incombe donc à nous. qui de-
‘ vons aimer notre évêque comme nous

] ; LS RLE

7
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étaient dans leur famille à !occa-
sion de Pâques.
M. et Mme Bernard Baril. de Rou-

!yn. sont actuellement en promenade
chez Af. Clovis Baril

“NAISSANCES.”
A M. et Mme Math.as Beaulieu,

un fils baptisé sous les noms de Jo-
seph, Claude, Roland. Parrain et
marraine: M. ct Mme William Bou-
cher.

 

aimons un père, d'aider Mer Rhéau-
me et par nos prières et par notre
argent.
A l'occasion de ses noces d'argent

sacerdotales, prions pour que Mgr
obtienne la réalisation de ses plus
chères espérances. Quant à nous,
nous souhaitons à Mer une plus
grande facilité dans l'exécution de :

‘ses belles mais dures fonctions d'é-
! vêque d'un diocèse auquel tout man-. ; ne, Alice Denis, Lucienne Laberge, ‘bosch Lina Brousseau, Gérard Beau- 1 A M. et Mme Gustave Julette, una

reaetre ! dre que M, JeCholette, qui a Anita Rodier, Emilia Cousineau, Béa- champ, Bernadette Chaueth. Christ n'est pas ressuscité, notre pré- que à la fois. nous espérons qu'avec fille baptisée sous les noms de Ma-
couronnés :+— tise.se etait arapidemLeg'huma- trice Bélanger, Romuald Noiseux, Ju- Ont réussi: Thérèse Vaillancourt,: dication est vaine, vaine notre foi. l'aide de ses eniants, il pourra rele- { vie, Solange. Parram et marraine. M.

’ = ’ ne 3 - . È i -! Nous sommes convaincus d’avoir été : a cathédrale, son évéché, son 3 s Lavallée.HOMMES M. Théo, Legault vient d'être nom- les Dufresne, Martha Gauthier, Ag Thérése Chatelain, Rita Corbeil, He | hopial, ous Toons croire qu'il aura {ev Mme Joseph Lava

H. I. Wright, qui bat W.-M. Ste-
wart, 15-7, 15-6. |

FEMMES j
Mlle Phyllis Rykert qui bat Mme !

H. F. Wrigist, 11-2, 11-5. !
DOUBLES-HOMMES |

W.-M. Stewart et Jack Cameron,
qui battent H. F. Wright et B. Mit. |
chell, 18-11, 10-15, 15-10. i

DOUBLES-FEMMES i

mé assistant-gérant de la compagnie
d'assurance Northern Life. Nous lui
souhaitons succès.

Mille Juliette Lefebvre, sténographe
au bureau de l'administrateur de dis-
trict du service postal est revenue de
8es vacances de Pâques à Sudbury,
où ele & visité sa famille.
M. Mathias Pilon, représentant de

la compagnie McCormick, a passé la

nès Martin, Alban Lefebvre, Verdun
Gagnon, Jean-Paul Landriault, Ar-
mand Lafontaine.

Deuxième Forme Sénior: Honneur:
Clémence Rivet, Rita Landriault,
Thérèse Forget, Adrienne Gagnon, Y-
vette Rodier, Wilbert Beyore, Délina
Boyer, Patrick Reardon, Lionel Pilon,
Florence Lamothe, Arthur Girard,
Bernard Gareau, Georges Cauchy,

‘lène Gosselin, Henri Lalande, Paul-

Fortin.

Premiere Année Sénior. Honneur:
Thérèse * Gosselin, Clémentine Tur-

Vincent Boyer.      
      

 + Aimé Bedard, Clara Ranger, Délima,

|surrection doit être pour nous le pré-
vieil soit heureux et nous lui disons: “Ad

de faux témioins de Dieu. Mais le
Christ est ressuscité”. :

Oui, fl est ressuscité, et cette ré-

sage d'une vie nouvelle. Le
geon, Armand Mantha, Gertrude St-| homme doit disparaitre et céder la
Louis, Ulric 8égujn, Jean-Paul Pl. Place a homme nouveau, régénéré
card, Iréne Chaueth, Paul Bédard, Par le sang duChrist; une fois son
Mario Beaulieu, Thérèse Beauchamp, | devoir accompli non pas au détri-

ment de ses frères, inais pour lui

A M. et Mme Emile Berneche, un
fils baptisé sous les noms de Joseph.
Gérald, Georges. Parrain et marra:!-
ne, M. et Mme Antoine Ranger.

dans un avenir fapproché un plus
grand nombre de prêtres à sa dispo-

‘ sition, nous voulons en un mot qu'il

 

| multos et faustissimos Annos.”

| "DIVERS"
On annonce le mariage de M. Gé-

rard Baril avec Mile Florence Lam-
bert, et celui de M. Ernest McFad-

 ST-ISIDORE DE PRESCOTT
tarte

Mme G. Macfarlane et Mile Phyl- i _ Agnés Charette, Edwina Desjardins, Ont réussi: Paul-Emlie Boyer, Iré-! #eul et pour Dieu, il peut marcher le ( à avril, 1929.
Us Rykert, qui battent Mme Wrighe | BemalneaelJe58 ta Passé: René Cholette, Marguerite ie Lacarte, Maurice Roy, Imelda | front haut en faisant fi des petites | den avec Mlle Ida Bouffard ‘r | {

et Mme A. McMillan, 15-10, 15-12. M. et Mme Emmanuel Devost, 31! Boyer, Béatrice Deschênes, Gertrude Brousseau, Albert Boyer. Gabrielle’ persécutions quine sont que des con- | Miles Sunonne Loselle, WVELLS |. et ume Oswur Titles. de Mont
MIXTES Princess est, avaient I'honneur dere. Lariviere, Julienne Bélanger, Arthur ; 2 Filistreault Lionel Désilets, Conrad &RESHCES C6 ro te misérable viehu- | Bellehumeur, le Le et Dousire\Téal, ont rendu visite à M. ce! Mme

Mile Pholbe Grierson et W. M} cevoir à Pâques un groupe de parents Thomas, Ernest Corbeil, Blanche Du- L ane Li Foisy, Thelma Serran, Marguerite fine. Reportons toutes nos actions Annettz La Salle. Lorette d vin * Zotique Tittley.
Stewart, qui battent M. et Mme H. F. .: CCR fresne, Hermèse Legault, Olive Bou-|M. ADELARD LAROCQUE,d’Alfred, L&carte, Marie-Anne Mantha. à Dieu comme à un centre unique e: | penionnalres au couvent de Ville: MM. Jeun David et Carmel Cor
Wright, 17-16, 15-13. et d'amis, entre autres:

MM. et Mmes Boileau, H. Lécuyer,  Joseph Paquette, Devost, Boyer, R.

cireau, Iréne Boire, Florence Souliére,
Julia Fay, Provost Lefebvre, Margue-

Premiére Forme, premiére année:Ontario, gérant de district. pour l'a- Jean-Marc Bédard, Rita Fournier,
gence d’Ottawa de la Northern Life,

 

 

nous constaterons en peu de temps
le merveilleux effet que cela produi-
ra sur notre vie morale.

,Marie étaient dans leur famille à
; ,beil ac iste à ‘Ottawa, passèrent

l l'occasion des vacances de Pâques.

|

Deil séminariste p
| les vacances de Pâques dans leurs

Mile Patricia Ouellette. de Détroit. ; ‘

 

epee

3 ’ + mé . rite Cholette, Louis- , ; a, Lucille Fournier, Marielle aVillan- ; iles.
LES REDS FONT eue ere, Alex. Bi-amour, de Cor| Roger Gagné Andréa Dicaire.Aurore pet de remporté un double succés court, Alfred Perrault, Paul Paquette,! “A LA MESSE.” _ ‘ pensionnaire au couvent de ville- | T0© Juliette Girouard a visité sa

beil. La veillée 2 ete des plus agré- | Sabourin, Hélène Lebel Alice Boire au premier concours de 1928. Il a mé- Albert Côté, Jean Corbeil, Arthur Dé-| La chorale de la paroisse, complé- ; Marie, passait les vacances de Pâ- ° Mme Josaphat Vallée

| Ceervtoar Mme cellentrevel| Béatrice Lafontaine, Aurèle Lécuyer, leconcoursdesS540000EM c‘D. silets, René Bolsvert, Bella Côté, Do- Le iorganise Rév rere nouvel ‘ques chez Mme Agapit Lavergibre. [Pis Herméline et Gilberte Bi-' : “ ’ ; ’ , NM. CD. e musicienne la Révérende eur i Larouche, Eiiza- DURS A
PARTIE NULLE se séparer les invités manifestérent Jeanne d’Arc Boudreau, Alfred Cho-|pBonhomme, gérant du département sinsFigen, Albert Mantha, Adrien St-Flavien, a trés bien rendu la mes- eeLenensaere Jodoin, ette ont passer une quinzaine a

) leur gratitude à M. et Mme Devost, =" c Junior: _ (français. h Cours Préparatoire, séction “A":|se du second ton harmonisée de Du- | institutrices à St-Placide. Miles Lé- Montréal sin et Jeannette Leroux
UNE AUTRE PARTIE EST NECES pour leur large hospitalité. ; M euxicme Cours Junior: Honneur: — — Marie-Ange Filiatrault, Alice Lamar-| Mont. À l’offertoire, on rendit “L'Ave onto Laverdière, Mathilde Bellema- Miles Dori lu et Jeannette Lerou

-|_,Mme J.-C. Lamothe, 300 rue Prin-| Marguerite Forget, Anna Sabourin,! Dorothée Lafontaine, Yvette Cholet- Verum” de C. Saint-Saéns, et à !a |re et Augu'tine Baril, institutrices a “taient parmi nous dimanche.
SAIRE POUR LE TITRE.

 

cipale est, est de retour de Haileybury Aurore Dallaire, Maurice Leblanc, che, Géno Gerbasi, Eugéne Schiavo,
‘te, Rita Boucher, Louise Desjardins, Laurete Gaudette,Yvon Guénette, fin de la messe on chanta le canti-

 

Mont-Carnicl, Mlle Aurore Laverdi- Mile Thérèse Taillefer visitait ses

 

 

, ou elle visitait sa fille Violette, inter-| Charles Dallaire, Paul Charette, Jac- y. ; “Gloire à Jé issan- | à i ‘loché arents, récemmentBOSTON, 4 avril:— La série dé- A ; rv Léo Vinette, Catherine Gregoreck, Aimé Mantha Joseph Mathieu, Mar- que oire & Jésus par sa puissan ère. institutrice à Laverlochère, parents, récemment. LLdel ne Mo ne au couvent des RR. SS. de I'As- queline Lalonde, Suzanne Lafranco, Edgar ; ; ; ce’ Nous devons des remerciements imemmmemmimi———————" — iit
clsive de la ligue Américaine se pro- somption. Raymond Pelletier, Aimé Régimbal. Ba aeau, René  Oléroux, guerite Larivière. à la directrice qui s’est dévouée senslonge. Une quatrième partie sera né-
cessaire pour bâcler les affaires, car
Boston et Providence ont fait partie
nulle de 2-2, mercredi soir, darts un
duel fort acharné, mais qui ne se
continua pas en surtemps.
Boston compte dès le début de la

jouté, mais Providence enfila deux
points sur des coups de Gizzy Hart
st Hugo Harrington au début de Ia
troisième période. Quelques instants
avant la cloche, Bab Taylor égalisa
les chances sur la passe d'Eddie Oat-

 

Mme Théo. Foisy est revenue de

Montréal où elle a passé le jour de
Pâques chez sa soeur, Mme Isidore
Corbeil.
Nous sommes heureux de donner

le résultat des examens de Pâques
de nos petits canadiens-français qui
fréquentent nos écoles séparées.

Les parents de ces petits ont une

fois de plus l'occasion d'apprécier le
dévouement sans bornes de nos dé-
vouées institutrices. Les RR. SS. de
l’Assomption font un travail admira-

Ont réussi: Gertrude Moreau, Clau-
de Dallaire, Priscille Parisien, Henri
Simard, Annette Lalonde, Théodore
Larône.
Premier Cours Junior: Honneur:

Georges Leblanc, Béatrice Lafrance
Alfred Desjardins, Yvette Montcalm.

Ont réussi: Emile Thibeault, Wil-
Ham Leblond, Léo Soulière, Irène
Brûlé, Brigitte Desjardins, Victoire
Vallléres. .
PremierCours Junior: Honneur:
 

| Jean-Paul Benoit, Raymond Bou-
chard, Gérard Moreau, Rita Beyore,

; Jean-Marc Beyore, Héloise Barry.
i Passé: Frank Séguin, Thérèse Ca-
|taford, Fernande Régimbal, Jeanne
Charette, Emmett Marleau, Gilberte

t Gauthier, Alma Pelletier, Aldéa Des-
chesnes, Wilma Barry. Hortense Bou-
dreau, Romuald Devost, Georges Lar-
,Inand, Orval Souliéres, Romulus Bis-
i sonnette, Alexandrine Mallette, Ar-
| mand Généreux, Louis-Paul Bour-
{ don, Burnice Bullbrook, Marie Lar-

Cours Préparatoire, section “B”:
Walter Caouette, Archy Greco, Mar-
guerite Foisy, Lionel Lacarte, Bruno

Beauchamp, Henri Désilets, Paul-E-
mile Lalande, René Bédard, Albert
Schiavo.

rtPee

LORRAINVILLE
3 Avril, 1929.

“LA RESURRECTION".

Il y à dix-neuf cents ans Jésus-

 

compter ct a inprimé un magnifiqu® ;
élan à notre chorale.

“ANNIVERSAIRE.”
Au prône, Mgr Geoffroy nous an-

nonça que Mgr Rhéaume. O. M. I,
évêque de Haileybury célébrerait, le
deux avril, le vingt-cinquième anni-
versaire de son ordination sacerdo-
tale. A cette occasion il est ben de
se rappeler l’état actuel! du diocese
pour mieux comprendre la lourde tâ-
che de notre évêque. La catastropheman. . ‘mand, Rose Doucette, Jean-Paul|Christ ressuscitait, prouvant au; de 1923 ; tl thédral

a ble chez nos enfants. ses Ranger, Donald Reraudette, Edouard monde étonné qu'il était Dieu, don- | , €nsupprimant ‘a cathédrale,
GATINEAU MILLS tame,oeior:Bi La Magnésie est ce St-Amourd, Charles Dicaire, Justine nant commepilier à son Eglise le fait l'évêché opie.8 LaSeaide

Adrienne Mallette, Andréa Pleard | Lachapeile, Jeanne d'Arc Mallette, sublime de sa victoire sur la mort. combler. En plus de ces trois édifices,

M. et Mme John Larcher font part
à leurs parents et amis de la nais-
sance d’un fils, né le 27 mars et map-

  

 

; Eugénie ‘Corbeil.
Bernadette Gagné, Thérèse Vinette,

Ont réussi: Noël Cousineau, A!bert  au’il y a de mieux

 

 

{ Jean Souliére, Horace Deschesnes, Al-{ Le Fils de Dieu aurait pu naitre de!
i fred Girard, Thomas Bullbrook, Eu-
‘gene Boulé, Nora Cockerline.

la Vierge Marie, 11 aurait pu divini-
ser sa mission par ses vertus et ses  sniracles il aurait pu être accusé par

   

 

  

{Mgr projette la construction d'un
orphelinat, et pour ce vaste projet de
réorganisation, il faut de l'argent.

| La garantie du Thé ‘Red Rose’ est définitive. L'acheteur
| qui n’est pas satisfait n’a qu'à renvoyet à l’épruer la
| portion dontil ne s’est pas servi pour être remboursé. so.»

|

|| LE THE

ROSE |
est “du bonthe”
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tisé sous les hom de Joseph, Jean.| Regimbal, Marcelle Leblanc, itita ‘ pour l’indigestion nrirepoui ses fréres, passer par le prétoire, le or Cargent manique « pote évêque 995 MeEUCuEeeCarta,Mot Boyer,Alphonse Lévesque. Roland =I | cel Bouchard, Hélène Desjardins, [Jardin des Oliviers, le Calvaire, et pour quelque temps, une Situation | L’ORANGE PEKOE ‘RED ROSE est surfin
6 te de l’enfant. Porteuse, Mme Xavier ’ Elle empêche d'abimer I'estomac avec | Fernand Lécuyer, Hervé Désormeaux,|cependant si aprés sa mort il était | qui l'affiige. :! » Mme Aavier, Paquette, Nelson Cholette, Hector! des adjuvants digestifs artificiels ; ale 1€5t€ couché dans les ombres du! — — -Pg Gosselin. Soulière, Fhéal Racicot, Oscar Tur- hand fonts ! * |Délia Guay, René Pelletier, Auréle ’ ; pres SS : = =e = TTT ae TTjs ms Con Dorel Lorie, Fis POUR. 1 don Bigurd, omer Banger oeee8 ’ ’ 2 plupart des gens qui souffrent Ont réussi: Alexandre Deschénes, ! ; CNsque vous prenez eeineours Junior: Honneur: ‘emperairement ou continueltement | one Lafrance, Alcide Germain, tCUt serait rentré dans le plus dé-

. h e fricti nnez- . - : :) de gaz. d'acidité et d'indigestion. ont | Rita Gallipeau, Lionel Parisien, Da-; :0lant silence. Cela pouvait-il arri- ® ® ’un rhum 0 Z-VOUS Lionel Leblanc, Albert Ranger, 8°) mis fin aux régimes désagréables, | pie] Sunsail Euclide Legault, An-| Ver? Jamais. Le besoin d'infini, la | t
avec du Musterole, mont RégimbalSyvio Régimbal quxaimerangerenonCFarusage | gèle Bélanger, Léopold Brûlé, ‘Mary ; POif du divin que nous sentons au- 8 as IX = - au e ua 1 e
=ee ! Girard | stomachiques, de remèdes et d'adju- | Cummings, Stephen Désormeaux, Ju-j dedans de nous-memes, ces aspira-Le Musterole est d’une application fa-: Men Bédard, Isabelle Girard, Yvette ts digestif fici ; tions instinctives et raisonnées verscile ot produit des résultats tout de sui-. Perrault, Léola Boyer. Arthur Côté,| vants digest ios Sots fe dieu de les Gauthier, Antonia Benoit, Laura n Etr rê y rinci t terme ps °te, Il pea empêcher un rhume de tourne” ; Ire Larrivee. Fl Corbeil. Ma. ' prendre ces médicaments ils suivent | Beyore, Valerie Desjardins, Simone u € suprême, principe cf Ç p ~~

en influenza où pneumonie, Il produit lem! “FêNE rivée, Florence Corbel!, Ma- les conseils si souvent donnés dans ‘Cléroux, Rhéal Rodier de toutes choses, ont une tendance '
mimes résultats que Is mouche de moutarde : deleine Boudreau, Gertrude Lamothe, ces colonnes, et prennent avec un! ’ . ; : à se concrétiser dans un culte inté- e erde grand ‘mare. Rose-Anne Désormeaux, Célina Lar- peu d'ean, après leur repas, une Cours Préparatoire. Honneur: Vic-| jour ‘et extérieur qui s'appelle “laFusieursmédecinger gardes-maladesre mand, Henri Thibault. Philias Man- tuillerée a thé ou quatre pastilles de tor Landriault, Jacqueline Gauthier, religion”: eotte religion pp tour :
role pour là mal de gorge. 1e rhums de, tha, René Vrebosch. Fernande Mar- Plasnésie Bisuraté.. ie résultat en ‘Eva Germain, Irène Séguin. Marie-\ exige unpoint de départ en confor- ®A Volirine, le rhumatiame, le lumbago, !s 'ceau, Patricia Mantha, Omer Martin, Cop Que leur estomac ne les ennuie | Anne Foisy. Marguerite Lécuyer, Al- ite ve. ell eus À
Mqorisie, te torticolis, Ja bronchite, l’aath- D i 1 Girard J ! d'A M ' plus, qu ls peuvent manger ce qu’ils fred Fournier Normand La orte mite avec son essence, cle ne peus , } our 01S arFe. le mévralgie Ja congestion, les douleurs VRNIe! Girard, Jeanne re AN-, veulent et qu'ils jouissent d'une “ ’ p : pactiser avec de prétendus fonda- §
ons le dos et les articulations, les entor- tha, Marie Primeau, Lionel Roy, Aze- meilleure santé. Ceux qui fontusage Ont réussi: Léo Reardon, Maurice |teurs humains, elle veut un Dieu à ESTABLISHEDse Fi ceasesJonpieds les,Rose line Pigeau, Théodore Hurtubise. de Magnésie Bisuratée ne redoutent Latulippe, Maurice Gauthier, Frido!sa base et à son but. Et Jésus-Christ 2 1459WB32 Jaelirel. 20Peds seid, les. : Troisième Cours Sénior: Honneur: . jamaisl'approchede!heure Sesre Bélanger, Maurice Charette, Yvonne/cst venu sut la terre. 11 a prêché : § galeryiow: ) me

ietoecraie on veilleux antiacide et correctif des Généreux, Victor Mantha, René Man- i doctrine de salut, il a prouvé ‘a doc- i _ WHERE ECONOMY RULES "jE nos eran S where ECONOMY RUES”)sson . In agneé. Bertha | aliments, qui se trouve chez tous les -L&. René Carter. Alice Gregoreck, | trine par les faits; victime des of- | | TT BAOnojetle.AlleeCharette, Malvina Bé- pharmaciens,neutralisera Instanta- Armand Rochon. Rolla fenses de ses créatures, À‘! devait __, s . nément l'ac e l'estomac, l'adou- asse “A”. onneur: nde i mourir afin de tout effacer dans l’ef-
Ont réussi: Laurier Michaud, Thé- cira, empêchera la fermentation des Mantha, Jeanne Marleau, Aurise Val- fusion suprême de son sang, et ses

rèse Landriault, Harneld Desjardins, alimertsetrendrela digestion faci- tres. Yvonne Cauchy. ennemis trop aveugies pour se rendre ‘ [| gros paquet C
Cécile Michaud, Omer Brûlé, Camil- sovez bien sûr que vous avez de la Ont réussi: Laurette Fassette, Vic- | compte du miracle d'Amour qui s’ac- ,
le Régimbal, Marie-Adele Bélanger, Magnésie Bisuratée, qui est spéciale- tor Boyer, Rita Fassette, Laurent complissait sous leurs yeux, croyaient | -

Mieaz qu’uns mouche de moutarde Gisèle Limoges, Louise Groulx, Pauli-| ment préparée pour usage stomacal. Goulière, Henri Pilon, Liliane Lacha- ; bien simplement qu'ils avaient dé- J
ne Truchon, Jeanne Taillefer. Cécile | i pelle, Achille Gagnon, William Guay. | barrassé leur pays du plus grand im- | RR SILVERBROOK La livre 4 3be aa _ - Iaa ; Classe “B’. Honneur: Rita Tho- posteur de I'épogue. Et pendant gu'ils ik «

= == mas, Roger Rochon, Edward MeGirr. triomphaient ou prétendaient iriom-
— Ont reussi: Fabien Généreux. Rol- ; plier. voilà que Jésus sort de son !§ : _

| lande Gauthier, Georges Larône, A-:tombeau, plus zlorieux que jamais, ‘ 1 .
|lexandre Trudel, Joseph Gallipeau,| prouvant qu'il était vraiment Dieu, | 5 livre C A
| Adélard Thomas. mettant le sceau le plus véridique |g
| ECOLE STE-MARIE:— aux enseignements qui avaient pré- |g : A
| Deuxième Cours, premiére année. |cédé sa mort. Et les apôtres, qui pen-
| Honneur: Mary Jennings, Rose-An- —— — — Te | L £ ACT

| ina Turcotte. Rose-Alda Poltras, Ag- ! A tres special chacun C
| nés Fay, Julien Marceau.

Ont réussi: Dollard Leboeuf, Onel- UNE JOLIE FILLE DIT 79 2 da Gauthier, Allyre Michaud, Alice grosse boîte régulière pour
‘Fay, René Cantin. Francis O'Grady,! | | Cd ONE Saver dll Ie 0IS Eléonore Jennings, Marie-Rose Ale- COMMENT ELLE SE an TR) }I many, Marie-Rose Lafontaine, Ro-| ;

- bert Alemany. Jeanne d'Arc Jeannot, SOULAGEA D'UN RHU-
A Liane Papineau, Olina Leboeuf, E- our> | ’ ‘ ; 0, à douard Larivière, Lionel Gauthier, | ME DE CERVEAU JELLO toutes les Saveurs 4 p CI ANCIENNE cuisson était délicieuse, il n'y a Fernand Roy. I] MEes au à , “x ATS, " Premier Cours, deuxième année. BRTRRGA TSCA| pas àen douter. Mais probablement que nos ; honneur: Annette Bénard, Jeanne| ] 1Jeunes appétits, plutd sl. 144 lac . gimbal, Marc Rivet. ; vs Vs, app | t phut t que la qualité des mets, nous | éroulx, Gracia Larivière, Roger Re-, ,

onnaient la suprême saveur que nous nous rappe- i Ont réussi: Clémence Bazinet. Ro- —_—— es = —— - —_
lo t , Les be 2 a ; ;dolphe Leboeuf. Hélène Chatelain,us tous. les bonnes cuisinières de cette épeque . Ambroise Cantin, Alcide Alemany.| etit format t 7n’avaient pas l'occasion d’acheter de l’éviceri Philippe Charette, Auguste Cantin, pet ma paquets AC ;| ] LC sion d'acheter de ] epicerie com- Cécile Sabourin, Marguerite Sabou- « )
me les ménageres modernes ; i rin.con procurer e s peuvent maintenant | Première Année: Patrice Mar- NETTOYEI R OLD DI 'TCH 3 pour 2

er. ceau, Hon.. Jeannine Amond, Hon.
; "Aurore Brousseau, Hon., Gérard Can- - /c

À ; Le café sur votre table a déjeuner—une des de- an. DoAE Jennings, Gerald
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être faits que comme les faisait Ber-!
nadette.”

| Enfin. M. Duffo, bâtonnier des a-

“Si vous aviez seulement vu Berna-
dette faire le signe de la croix, vous
ne douteriez plus.”

   
 

    
LA MULTIPLICATION

PAR MONSEIGNEUR DE MAZENOD ‘
Ottawa, le 12 septembre 1864

L'authenticité de ce fait prodigieux
a été établie nar une double enauête.
La premicre, à l'époque où il s’est

produit, le 12 septembre 1864. Mgr
Guigues, alors évêque d'Ottawa, nom-
ma une Commission pour examiner le
prodige oui fut reconnu vrai, comme

en font foi les documents conservés,

à Rome, aux Archives de la Maison
Générale des Oblats.
La seconde vient d’avoir lieu, or-

donnée par Mgr Emard, l'archevêque
actuel d'Ottawa, à la demande du R.
P. Estève, postulateur de la Cause de
Mgr de Mazenod.
Le Raporteur de cette deuxième

enquête, le R. P. Nilles, nous fait du
prodige le récit suivant, d’après les
documents les plus authentiques trou-
vées dans les archives de l’archevêché
d'Ottawa et confirmés par un témoin
encore vivant.

Grises de la Croix, leur Supérieure

générale en tête, allèrent passer une
journée de congé à la campagne: el-
les prirent trois repas en dehors de

leur maison; pour ,le diner, elles
étaient 47, et pour le souper, 53, car
un groupe de six était venu rejoindre
les autres Soeurs dans l'après-midi.

La Soeur Aurélie, réfectorière, et la’
Soeur Saint-Vincent furent chargées
de préparer les provisions de bouche

peur tout le monde.
d'une grande importance dans ces oc-
casions, on coupe en morceaux qua-'

torze miches dont on remplit un grand
panier. Le rapport de la Soeur Saint-

Eugène et celui des enquêteurs disent
que le panier était plein, “moins qua-

tre doigts.”
La dimension approximative de la

corbeille est matière à conjecture: ou
dit qu'elle était grande. La Soeur
fÆs'élie qui à la mission de nourrir
les Soeurs en cette journée. jette un
coup d’oeil final sur la corbeille avant

de la laisser emporter par le charre-

tier, et dit à sa compagne, la Soeur

Saint-Vincent:
—Certainenient, il n'y aura pas as-

sez de pain pour le diner; mais elle

ajouta aussitôt: nous pourrons en en-

voyer chercher par un second voya-
e.

5 Le charretier prit le panier aux

provisions et partit pour le rendez-

vous de la promenade. Les Soeurs

Aurélie et Saint-Vincent suivirent à

pied.
Arrivé au terme du voyage, le pa-

nier aux provisions fut vite soulagé

d’une partie de son poids par les no-
vices et les autres Soeurs, qui avaient

déjà respiré l'air frais du matin. La

Soeur Aurélie. dans ses calculs, n’a-
vait pas prévu cette attaque inatten- mes, la Soeur Demers et la Soeur,

RASS

  

Le pain étant.
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DES PAINS

| de Mazenod fait un miracle aujour-
! d’hui (faisant allusion à la multipli-
; cation du pain), vous aurez son nom.
: Et sadressant ensuite à nos Soeurs,
continue la relation de la Soeur Saint-
Eugène:
—Vous entendez toutes, ma Soeur:

Major aura le nom de “Mazenod” s’il

‘y a autant de pain après le diner qu'il

y en a maintenant. Puis elle ajouta:
Mangez tant que vous pourrez, ne
vous gênez pas maïs priez, et ayez de,

la foi.

L'heure du diner ariva. Les Soeurs
d'après le rapport de la Soeur Saint-
Eugène, avaient bon appétit, et elles
se félicitaient que la Soeur Sainte-E-.
Hsabeth ne fût pas présente, car quand
“elle assistait à une promenade de ce
genre, personne n'avait accès auprès
‘du panier des provisions, ni auprès

des cruches d'eau. Il y avait 47 per-
:sonnes à table.

maintenant), nos Soeurs Aurélie, E-|
milie et Hamelin découvrirent le pa-|
nier qu’elles trouvèrent ‘pius plein

que lorsqu'il fut apporté le matin”;

:toutes trois devinrent pâles et furent
| saisies. L'une d'elles, ne pouvant re-

tenir ses larmes courut vers la Mère
et lui dit:
—Ma Mère, venez donc voir, le pa-

nier est plus plein qu'il n’était ce
matin. .

La Mére s'approcha, ainsi que plu-
sieurs autres Soeurs. Celles-ci ne

pouvaient revenir de leur étonnement

La mère, n’ayant pas vu le panier le
matin, demanda:

i —Croyez-vous réellement que le

pain ait été multiplié.
La réfectorière et plusieurs autres

- Soeurs qui avaient vu le panier avant

le diner rénondirent affirmativement.
La mere alors reprit:

—Comme le panier a été boulever-
tant que vous voudrez: s’il en reste

tre la quantité aussi grande qu'aupa-!
ravant: continuez donc à manger.
tant que vous veudrez: s'il en reste

ce soir, ‘il y aura miracle”,

En entendant ces paroles, la Soeur

Major (celle à qui la Révérende Mè-
re avait promis le nom de Mazenod)
“se récria en disant:

—Monseigneur de Mazenod n’est
pas obligé de faire un second miracle;
la multiplication du pain avait été de-
mandée pour le diner et non pour

| Lorsque le repas fut fini (je citeil
Le 12 septembre 1864, les Soeurs sa ‘ J
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Les choses préjudiciables a la priere
{sm

Quel est l’objet de nos voeux et de nos demandes? Ne sont-ce
pas souvent des choses préjudiciables à notre salut? Sans doute,
nous ne disons pas à Dieu: Seipneur, accordez-moi l’accomplisse-
ment de mes désirs sensuels et le succès de mes entreprises crimi- ;
nelles. Non, nous savons mieux colorer nos prières, les exprimer.
en des termes moins odieux. Mais Dieu, qui nous entend et pénè-
tre nos intentions les plus secrètes, ne s’y laisse pas tromper.

Nous demandons des honneurs, mais ils nous rendraient fiers
et hautains; la beauté du corps, mais elle ne servirait qu’à nous
tenter et à tenter les autres; la santé et les richesses, mais nous ne toute la journée.

Et elle nous demandait de ne plus
manger; mais la Révérende Mère ré-
rliqua:

—Si Mgr de Mazenod tient à faire

un miracle, il le fera en entier; priez

et ayez de la foi.
|! Sur ces entrefaits, les deux écono-

les faisons servir qu'à l’oisiveté et au dérèglements; le gain d’un
procès, mais il cache une injustice et une vengeance, etc. Mais

| Dieu, qui est saint et équitable, va-t-il se faire le complice de nos
| vices, le fauteur de notre damnation éternelle?

ce que vous lui demandez, ne serait-ce pas là le plus terrible des |
châtiments qu'il pût exercer sur vous? Ne serait-ce pas un ex-!

due de son panier: aussi plaidait-elle. Saint-Joseph arrivèrent et eiles dé-icès de courroux, si, quand vous lui demandez du poison, un scor-
auprès de ses Soeurs, et d’après la

relation de la Soeur Saint-Eugéne,
elle dit d’un air piteux:
— Mes Socurs, soyons plus raison-

| clarérent, elles aussi, que le panier é-
; tait plus plein que quand il était par-

ti de la maison.
Dans l'après-midi il y eut un gou-

'pion, il vous exaucait? S’il n’accomplit pas alors vos demandes,
” , 2,22: »|n’y voyez qu'un effet de sa tendre et miséricordieuse bonté, et,

loin de vous plaindre de son refus, remerciez-le mille foisi .
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| vocats, ne craignait pas de dire à un’ i
" prétre du diocése de Tarbes, qui hé- Il y a cent manières de témoigner
| sitait à reconnaître le caractère sur-'son amitié sens le dire.
. naturel des événements de la Grotte: Mme de Sévigné.
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L’HOMMEDIVIN

Il montait lentement à l’a

Fit descendre le ciel et to

Puis, que se passa-il? Le

Par la main de son frère

SOIS BENIE,
FÊTE DE PÂQUES!

Sois bénie, fête de Pâques, qui re-
viens à nous toute ensoleillée d'espé-
rance... En ces temps douloureux,
nous avons hâte de revoir au firma-
ment la clarté de l’immortel Triom-
phateur: grâce à elle, l'ombre de nos|
tristesses pèsera moins lourdement;
sur la terre.
Chaque année, la chrétienté ac- |

cueille avec amour l'éclaircie divine:
qui, pour quelques heures, dissipe ses!
longs deuils, et suspend ses nouvelles |
angoisses. Dans l'allégresse de cette|
céleste matinée de printemps, elle se!
rémémore son prodigieux passé: le
sépulcre spontanément ouvert, le ca- |
davre que mille coups frappèrent et.
qui se redresse, resplendissant de vie: |
l’apparition aux saintes femmes é-,
blouies de lumière et de joie, l'émou-
vante rencontre dans la douœur du
soir sur le sentier d'Emmaus; la vi-
site soudaine du Maître, Cénacle. |
dont les yeux en larmes et l'esprit

troublé hésitèrent à le reconnaître:
puis le redressement plus miraculeux|

encore de ces timides, s’enhardissant|
jusqu'à devenir les héros de la plus
sublime aventure, les conquérants
spirituels du monde... Sous le choc
de ces exaltants souvenirs l'Eglise

sent sa jeunesse lui remonter au:
coeur et elle retrouve de l'élan pour
recommencer son épopée.
Que les visions glorieuses s’évoquent |

donc encore a notre horizon mélan-
calique pour y projeter de la confian-
ce.

 

| 
Trop de découragements sont ré-

pandus dans lair. Trop de disciples

i déclarent impossible un nouveau re- |

tour du Ressuscité. Ils disent que ses,

“el : nelle | ennemis l'ont ensevell à jamais cette le mouvement de la Dame. Et depuis
Si Dieu nous exauçait selon votre gré, s’il vous accordait tout | fois dans l'indifférence de la foule la manière dont Bernadette faisait le

ont l'âme est scellée: sperabamus,
racontaient les deux pèlerins de la;
bourgade à leur compatissant inter- |
Jocuteur. Mais ces chrétiens s’en vont
désormais sans espoir.
Ces défaillants ont gardé une ame:

de Vendredi-Saint: il leur manque!
d'avoir médité la leçon de Pâques!

(CONTEMPLATION)
Le front auréolé de paix et de lurnière,

Près de lui je voyais dans son tout petit frère
Un chérubin, venu du Pays du Bonheur.

Le prêtre récitait sa sublime prière,
L'enfant en savourait l'inneffable douceur:
Bientôt l'homme divin s'inclinant sur la pièrre,

Après avoir mangé l'Aliment de "Amour;
Et le petit enfant dans son âme ravie,

Et moi qui contemplais ce merveilleux spectacle,
Je disais dans mon coeur:
Comme le Christ est grand dans cet humble cénacle
O prêtre, homme divin, comme vous êtes beau!

Ste-Clothilde de Horton, avril 1929,
- LE,

(à l'anarchie, et d'un monde entier
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SEAL BRAND
Chase &Sanborn

En boîtes métalliques de deux, d'une et d'une demi-livre—en
grains, moulu ou moulu fin pour l'emploi du percolateur.
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ute sa splendeur.

prêtre but la vie

eut Jésus à son tour

Quel céleste tableau!

 
Bernadette GAUTHIER. |

A plusieurs reprises, l'Eglise s'est

vue engagée en des crises aussi re-

doutables, au sein des nations livrées

 

sombrant dans le chaos. Presque seu-
le alors en état de refaire une civili-1
sation, parfois victime elle aussi de.
la décadence universelle, elle dût se
réformer elle-même avant d'entre-
prendre ce laborieux recommence-

ment d'une chrétienté. Toujours elle
s'est remise à sa tâche et Dieu aidant,
elle y a réussi.”

Peut-être fut-il plus agréable de
vivre en des périodes moins trou-
blées, quand le temple demeurait de-

bout sans effort. Mais le mérite est
plus grand au coeur de la génération
qui doit relever les saintes murailles:

elle a cette fierté de préparer pour
l'avenir une nouvelle preuve que I'E-
glise comme son Chef, porte toujours

en elle la force de sortir du tombeau.
Abbé Thellier de Poncheville.

DÉMÉANAGEZ=
e VOUS?

Si vous déménagez et que vous ne
nous avez pas encore fait parvenir la

formule de déménagement, prière de
le faire maintenant.

Veuillez remplir la formule que vous
trouverez à la dernière page jaune de
l’annuaire du téléphone et nous l’en-
voyer aujourd’hui.

F. D. LAURIE,

Gérant

 

Le signe de Croix
de Bernadette
 

Le catéchisme recommande au
chrétien de faire souvent et de bien
faire le signe de la croix. Ce fut la
leçon de la Sainte Vierge à Berna-

dette lors de la première Apparition

du 11 février 1858; elle lui apprit à
bien faire le signe de la croix.

“D'où vient que vous faites si bien

le signe de la croix?” demandait-on
un jour à Bernadette. Et la pieuse

enfant de répondre: “Je ne sais com-
ment je le fais, je fais comme je le

vois faire à la Dame”. Elle le faisait
d'abord trop vite, avouait-elle, aussi

le 11 février elle ne put tracer sur
elle le signe de la croix qu’en suivant

 

 

signe de la croix touchait profondé-
ment: les spectateurs disaient: “On

voit bien que la Sainte Vierge le lui
a enseigné”. Quand elle se signait,
il y avait dans son attitude, dans

l’ampleuxg de son geste, quelque chose
d'élevé, de surhumain, qu'on ne sa- A
vait comment expliquer. : 5

nables; il n'y aura pas assez de pain (er ou toutes les Soeurs prirent enco-| ___
pour le dîner et le charretier ne fera re plusieurs morceaux de pain, au
pas un second voyage. grand déplaisir de la Soeur Major. Au

Mais déjà, les novices, et leurs As- souper également, toutes les Soeurs rapport par le trait suivant: ‘Notre
soclées dans leur pieux larcin. étaient: à l'exception de trois ou quatre, pri-! Mère, pour avoir une idée de ce qui
allées demander à la Révérende Mère rent du pain. Les Soeurs étaient au, a été mangé en ce jour de congé, s’il

Supérieure la permission de croquer, nombre de 54 pour le souper. Après n’y avait pas eu augmentation de
leur morceau ‘de pain et même de se le repas, la Révérende Mêre et un) pain, fit couper la même quantité de
promenez à tour de rôle en charrette grand nombre de Soeurs allérent visi-! pains. Nous avons alors rempli 16!
pour aiguiser l'appétit. {ter le panier et constatèrent que la corbeilles (de table), contenant cha- ‘
La Soeur Aurélie. elle aussi, alla | provision de pain n'avait pas dimi- | cune 13 morceaux, et il n'en est res- |

trouver la Révérende Mère Supérieu- | nué. La Révérende Mère dit alors: té que 49 dans le panier. D'après|
re et lui répéta son refrain: | —J'ai le coup d'oeil assez juste; il ; cette expérience, nous n'avions donc
— Il n'y aura pas assez de pain me semble que le panier a baissé un mangé dans toute la journée (du 12:

encore les bras:

VIATOR.

la plupart des hommes seront con-
damnés.

5.—Ce divin Sauveur nous tend

allons donc à lui
cans délai, non pas comme les hy-

pocrites pour sauver les apparences,

ou comme Judas pour le trahir,
mais de grand coeur, dans toute la
sincérité de notre âme et la plénitu-
de de notre volonté. Sa bonté, en

La Soeur Saint-Eugène finit son tière et de sa mort’ Voilà sur quoi {scène de l'immortel Vivant au lende- | des signes de croix, ils ne peuvent
‘main de sa mise au sépulcre, les clo- | =—

!!|

pour le diner.
La Révérende Mère lui conseilla

d'envoyer deux petits garçons
passaient près de là, pour aller cher-
cher du pain au couvent. Ceux-ci

s'excusèrent en disant qu'ils igno-
raient complètement où se trouvait
le couvent.

Alors ia Révérende Mère fit remar-
quer que la méditation du matin por-'
tait sur la multiplication des pains,

par Notre-Seigneur Jesus-Christ, et
elle ajouta en riant:
—Qui sait. si vous aviez bien de la

foi, il y aura peut-être multiplication

du pain? Laquelle d'entre vous se

charge de le faire multiplier?
La maîtresse des Novices répondit:
—Ma Mère, cela vous revient.
A ce moment-là. une ancienne. la

Soeur Thibodeau, s’entretenait avec la

Soeur Major. postulante. Cette der-

nière faisait part # son interlocutrice,

peu, pas beaucoup.

Ensuite, continue le récit de la
qui, Soeur Saint-Eugène, nous récitâmes, fisante, même en temps ordinaire,

le chapelet de la Miséricorde pour les
âmes du Purgatoire es nous chantâ-
mes le “Laudate” et le “Magnificat”

en actions de grâces.
Le reste du panier fut rapporté au

couvent. C’est la Soeur Saint-Eugène
qui écrit:

, —Le réfectoire en remplit 16 cor-
‘ beilles (de table), chacune contenant
13 morceaux de pain. Les Soeurs de-

mandèrent que le reste fût distribué
aux pauvres; sur quoi la Mêre reprit:
“N'aimeriez-vous pas mieux manger

ce pain que vous croyez miraculeux et
en donner d'autres aux pauvres”?
Mais les Soeurs dirent qu'alles dési-

raient qu’il fût donné: ce qui fut fait.
La soeur Fmilie. celle qui avait pré-

paré le panier aux provisions et qui

le récouvrit après diner. déclara dans

suspendant sa vengeance, n’en est- |
elle pas à seule un puissant motif!
pour nous?

Prière—Seigneur. si vous êtes le |
(Signe: N. NILLES, OM1I.. Dieu des vengeances, vous êtes aus- |

Ottawa, le 7 septembre, 1926. ;si le Père des miséricordes. Mais,
| t Visum: : mon égard, 6 mon Dieu, souvenez-

!

‘septembre 1864) qu'une cinquantaine|
,de morceaux de pain: quantité insuf- :

pour un seul repas.

JOSEPH MEDARD. vous particulièrement que vous êtes
Archevéque dOttawa mon Père, et donnez-moi, a votre

V. J. et S. C. égard, les sentiments d’un enfant vé- ‘
Le récit des faits relatés ci-haut ; ritablemen:SE ; 1 digne d’un tel Père,

est reconnu véridique par la seule le Pratique.—Dieu veut bien me per-
moin survivante, Soeur Emille Gi-' mettre de lui dire: iin * . : > lui dire: Notre Père quirouard, qui, malgré ses 95 ans, jouit ‘ êtes aux cieux... | dois d ir
encore de ses facultés. Plusieurs reli-.= tendresse Je 18 fi one avoir| gleuses de la Communauté, jeunes | resse une confiance sans

Sa miséricorde infinie sur.bornes.encore à cet époque se rappellent1 rico
en avoir entenduparler comme d'une passé tous mes péchés, serais-je mé-
‘faveur dont on remerciait le bon | 1? COUPable de tous les crimes com-
Dieu et Mgr de Mazenod, de vénérée MIS dans le monde entier. Aussi je -

| mémoire. | veux me jeter dans les bras de sa
!  {Slgnés» Soeur Emilie ‘converse’, miséricorde pour ne pas tomber sous .

i

i

, drame final de la Passion, ils ne pos-
| sédaient pas eux, pour se fier aux stu- |

N’ont-ils donc jamais entendu les al-| Le 23 février, un témoin des Appa-
leluias qui saluèrent la rentrée en

|

ritions déclarait: “Si l'on fait au ciel

 

appel de vie sur les cimetières de

l'histoire où semblait ensevelir son.
oeuvre, les chants de joie de la catho-
licité surprise de voir. de siècle en,
siècle, se renouveler en elle le miracle i
de sa résurrection? |
“Hommes de peu de foi, pourquoi

avez-vous douté?” Les pauvres gens,

de Jérusalem auraient eu le droit de,
balbutier quelque excuse. Témoins du

ches qui jettent périodiquement son |

 péfiantes promesses de leur Maitre, !
le témoignage des faits qui corrobor-
rent à présent notre espérance. Ils ne
connaissaient pas l'éclatant démen- |!
ti de l'avenir à leurs inquiétudes, Ia
perpétuelle marcvhe en avant de l'E-
glise, fléchissant un jour et se re-
dressant le lendemain, se relevant,
la première ce qui était tombé au-.
tour d’elle, courant sans tréve a de
nouveaux combats, en pleine défaite
s’assurant déjà sa revanche, répa-
rant ses échecs qu'on déclarait déci-
sifs par ces victoires qu’on préten-
dait impossibles, laissant les crain-
tifs trembler, ses ennemis s’agiter,
les morts enterrer les morts, et pour
elle toujours confiante, agissante, mi-
litante, triomphante, en dépit des op-
positions et des persécutions, à tra-

   

   

    

   

Assez degarniture exquise
dans chaque boîte à 15c
pour remplir quatre
grosses tartes.

La ménagère les aime
parce qu'avec ces garni-

, , tures elle peut faire des
tartes délicieuses en peu de ternps et
elle réussit toujours. Ecrivez pour
livret de recettes éprouvées.  

p
r
a
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n
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LAIT 7,event

| ST.CHARLES

            

de order

de cent recettes de plats
appétissants et nourrissants,

depuis le potage jusqu'au dessert,
font appel à votre habileté dans le
livretillustré, expédié sur demande.

Elles ne sont pas compliquées et les

résultats que vous obtiendrez vous
seront une révélation, comme à
beaucoup d'autres ménagères qui
font usage du lait, doublement

riche St. Charies, dans ‘‘tous
»

les mets lactés.” Jetez le

 

de son ardent désir de recevoir le nom! la suite que ce qu'il lui fit remar-

“De Mazenod” à sa prise d’habit: "quer la quantité de pain, c'est que le!
—Il v a déjà, dit-elle, une Soeur matin. lorsque le panier arriva, elle

Saint-Joseph. une Soeur Saint-Char-! dit: “Oh. assurément. nous allons en-
les; le nom d'Eugêne vient d'être don-! core jeûner aujourd'hui”, faisant al-

né. (Tous ces noms sont les prénoms lusion au dernier congé ou dix pains

de Mer de Mazenod. ine furent pas suffisants pour le di-

La Soeur Thibodeau, élevant alors ner des Soeurs qui étaient moins |
la voix, fit part des inquiétudes de la; nombreuses alors qu'aujourd'hui;
jeune Postulante à la Révérende Mè-! huit ou dix Soeurs durent attendre
re. Cette dernière dit en riant: , batiemment qu'on apportat du pain
—Eh bien, ma petite Soeur, sl Mgr du couvent.
 

  

 

 

 

 

 

 

 

CALENDRIER ECCLÉSIASTIQUE
SEMAINE DU 7-13 AVRIL 1929

7—DIMB Quasimodo. on ter Dim, après Pâques, Dm. Vêpres du:
suiv. métm. du Din. |

“g—Lun. B Annonciation de la B. V. M. D. 1 c… (voir °5 mars).

“9—Mar.B.+ De la Férie. Messe du Dim. préc, 2e O. de la Ste Vierge,
. 3¢ pour l'Eglise ou le Pave, m.

10-—-Mer. B. tj De la Férte, nt 9,

11—Jeu. B. S, Léon 1. P. PDP, D. m.

12—Ven. B. t| Do la Férie, ur 9.

13—Sam. R. t/ S. Herménégilde M, Sd. ut 9,

N. B.—Pendant le Carême, on peut llre la messe de la Féric aux fêtes
Dm,, D. et $d.

Abréviations:—B. blanc. R. rouge, V. vert, VI. violet, + on peut dire
messe basse de requiem, D. double, Dm, double majeur, 8d. semi-double, 8.
simple, O. orajson, Oct. octave, Mém. mémoire, Sol. solennité, E. évêque, C.

! Soeur E. Duhamel. sup. locale, otta- 1 coups de sa justice.
wa, Ont, le 6 aout. 1916. — | vers les régimes qui évoluent, les or-
—> ganisations humaines qui croulent,

les peupes qui disparaissent, conti-
a . nuant d'étendre d’âge en âge l'impé-

la sainte Vierge :rissable royaume de Dieu. pé
| ——— L'adversaire, lui, pourrait douter
' Petit fils. fils, frèe ct onrcle d’em-' Voici vingt siècles bientôt qu'il usepéreurs et de rois, Saint Casimir pro- | S°S fureurs dans l'inutile assaut livrémettait au trône des Jagellons tout | N°5 remparts. Cependant, il s'y a-ce qui fait la gloire des princes et le Ch&rne toujours et le moindre suc-bonheur des peuples. Il était sage |cés lui fait crier au triomphe pro-
brave, juste, pieux, généreux et grand, | Chain. Quawd la foi de l'impile s'af-à Hongrie lui offrit le sceptre à l'âge firme avec tant daudace. commentde treize ans. la Pologne salua en lu: 1 Notre se résigne-t-elle à demeurer
l'espérance d'un beau règne. Mais Si frêle?la couronne royale ne devait pes lui,

,

AUX incrédules, on permettrait de

… ‘Saint Casimir el
 

-MEDITATION J
Ne J
 

Seigneur, je chantera’ les lonannes

de votre miséricorde et celles de vo-

tre justire. (Ps. c, 1.)

1.—Dieu emploie la rigueur de sa

justice quand. pour ainsi parler,
nous l'y forçons; et alors même il le
fait progressivement et lentement,

pour provoquer et attendre notre pé-
nitence. Mais différer ses châti-‘ faire sacrifier ‘celle de sa virginité, S@PfUrer en face de tant de périls.
ments est parfois un terrible châti-, Il mourut à 25 ans, en 1843, victime Ceux-là ignorent d'où peut venir le
ment. volontaire de la pureté. entre les |5@lut. Pour maîtriser les forces mau-;

3,-— Aussi rien n'existe plus vive- bras de la Reine des Anges. en lui re- | Yêises, la main des hommes ne pro-
disant l'hymne qu'il avait coutume de Poe que de médiocres secours. Ce
lui réciter chaque jour. et qu'il de-|T'est pas avec cette misère de petites
manda à emporter dans son cercueil.| recettes terrestres qu'on refera de la

me s'il ne haïssait pas l'iniquité ou, Lorsue. cent vingt ans plus tard, on | Vie dans ‘une nation épuisée.
n'eûit pas le pouvoir de Ia punir. | ouvrit son tombeau. le jeune Saint,| Le mal est dû à des causes profon-
3.—Il nous faut donc suivre l'ex- €Ncore conservé tout entier, tenait des sur lesquelles ces remèdes n'ont

emple du Roi-Prophète. et mêler Ja ANS sa main ce cantique qui porte! QU'une action insuffisante. L'écrou-
crainte à l'espérance, car Dieu aime SON NOM: “Omni die, dic Mariae mea lement de l'humanité vient de l'affai-
la miséricorde et la justice. Par le laudes anima.” blissement. des ames. Ses déchire-

hy Les. — ' ments sont provoqués par l'exaspéra-
Erane Je noua Jaures moins Les deux grands mobiles de la So-‘tion de l'égoïsme dans les coeurs.
à craindre qu'à espérer. :clété sont l'argent et l'honneur. C'est | Pour nous ranimer et nous pacifier
4.—Oh* combien sévère doit être par le besoin. que l'on a de l'un etien ce désarroi général, une résurrec-

la justice quand elle venge une telle! de autre qu'elle se soutient. et ce tion chrétienne est seule assurée d’un
‘n'est pas lun sans l'autre que ces plein succès. Cela. c'est l’œuvre fon-

ment la colère de Dieu que l'abs
d'une telle miséricerde. et la pra.
somption d’une âme le traitant com-

 confessqur, D, docteur, P. pape, M. martyr, V. vierge, Vve, veuve, Ut, com-
me ail, m. oraison conmandée (celle du Pape).

  

miséricorde! Quel compte il faudra |besoins doivent se faire sentir da
ns | damentale. vers laquelle doivent con-

rendre au Fils de Dieu de son incar-iune nation où l'on connait le prix | verger tous les efforts. Pourquoi donc
nation, de ses travaux. de sa vie en- des bonnes moeurs. | perdrions-nous confiance en elle?  

 

 coupon 3 fa poste au-
jourd'hui. !     

      

     

ILA CIE BORDEN LIMITER
140ouest, rue St-Paul, Montréal, Dept.À

Yeuilles m'expédier gratuiternent le Lavre de
Recettes St. Charles,
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nt vues livres d'une seule main, puis jeter
jans 9.00—Dédication: Anna Case, soprano. danse. 12.15—Mines nombre de personnes se 80 nain. .11030—mécens NBC (WEAF): Heure de|l015—"8ubway Boys". WOR—NEWARK—110-422 12.35—Orchestre, SeomoncertRex Battle

|

refuser l'entrée. faute d'espace. De- Ses deux fils. Victor et Richard 8Concert Bureau. , |t+-00-Nouvellon.Musiquededanse 100roeure d'Avis 1.00—Bourse; mines, température, etc. |lamarre a commencé en Jevant sur |semblent aussi doués d'une force ex-Bpcolumbia: |Sweeores 0.00Musique de dines. 830—"Veedoi Vodvil". 125-Orchestre de concert de l'hôtel |seg reins, et sans effort apparent, 33 \traordinaire. L'un, Victor, n'a que 6" WLWClacagtl:

G°

| 700—Ensemble Wind, w 10.0 Heure Kodak© vraie. LASPTEEE personnes debout sur une platefor- [ans et demi et jette un poids de 9200 ame 5 -00 - Heure ‘ . . 3 iv . imR-hiopan. aa? ! '10.30—Night Club Romances". 3.00—Matinée musicale Layton, me. Ensuite il a levé un poids de 183 |livres de ses deux bras; Richarc, 4Jeudi, le 4 avril : WYTAM-—CLEVELAND—1076-286 11.00—Noutelles:; musique de danse. $30Programume de danse. livres, avec un seul doigt. Les a Sate ot demi.[alt le devissé puis le vr6.00—Musique de diner. WEAF—NEW-YORK—G60-4 ; '. plaudissements retentirent dans jeté d'un po 40 livres. Ensem-
+ 00 ” 00—* 0 6.00—Heure ‘“Crépuscule”. 3== AEENS Pau6 musical 2.00

_

Musique Waldorf Astoria. 700-Orchestre de concert de l'hôtel |salle à ces tours extraordinaires, mais

|

ble, ils lèvent au bout des deux bras* 4 (Heure solaire de l'est) €3c—Programme WEAP. £30—RayDestos Twins”. s Mont-Royal.odak, de Toronto ils redoubièrent Jorsque Delamarre |un poids de 183 Hivres.' . de CNR ) € 9.30—Rec.tal; programme Maytag. -00—Orchestre Kemp. . .00— : 3. |fit le jeter d'une seule main du poids LE
LA RECEPTION NE RADIO | Bane|orcheatre symph aeNROnt | POSTES DU CENTRE 1030—Musique de danse (2 hrs) 8.00—Concert “Cities Sarvice 9.00—Heure de musiqueEd. Michaud. sos Tyres. po A la fin de la séance, Victor et

—e ‘Little House of Dreams” Glass | KYW—CHICAGO—1026-294 WJIR—DETROIT—150-400 9.00—Une soirée à Paris. 10.00—Spéial L. O. Grothe. \ Richard donnérent une exhibition deRapport oficiel: Pauvre. Lay ane of Dreams” . Leon! | 8.30—Oncie Bob. 6.30 Musique de diner. 9.30—Fanfare Schraeder. 11.00-—Orchescrede danse de l'hôtel En outre des to nous ve- |boxe suivie leur père dans une
mers “The Last Bong” . . . . . Rogers | 7.00—Orchestre: orgue. 7.00—'""Michigan Night". 10.00—Chanteurs. ot . outre des urs que parPaul Alhtouse, ténor. 8.00—Programme WJZ (2! hrs) 8.00—Programme WJZ 1ouOrentreERis 12.00—Fermé. _ nons d'énumérer, le roi de l'haltère [démonstration de développement

, . Sb ‘orchestr 30— fecal; : 00" dio-ette”. :.06— - - ane5 TROGRAMME Celio€ mEr”, dela Joconde 123OrchestrePanico; nouvelles 296-ProgrammeWE. 6.00 _d'IZ—NEW-YORK-_760-394.5 STE-ANNE DE PRESCOTT fit un arraché enpoidscourtde 183 musculaire. _— ; ,Te Programm conc ur ee . +. . . . Ponchielll 1.00 a.m—"Insomnia Club’, 0.30—'Binging School”. 00—Or a .iss auditours de longusfrançaise Pra. | ’ Paul Althouse, ténor ! WBBM—CHICAGO—770-389 11.00—"Amos. fo Andy”; musique de} 8.30—''Clopin Bight"; tric. ; TTi dié de CNRO, Ottawa. CNRM. Montréal. “Melodie” . . . . . . . . Mendelasobn | 5.45—Programme de concert. danse. . 7.15—Causerie. | Voici le résultat de. examens su-et CNRQ. Québec, jeudi le 4 avril de! par l'orchestre ! 900—Méseau Columbia. WOR—NEWARK—5760-526 T.30—Cirque Dixie. dson”. ‘bis pur l'école no 19 pour le moisÛ Sh à9h ’ |The Bitterness of Love” . . . Dunn lu 00—Orchestre de concert: ténor. 7.00—Chants et “Patter. 8.00—Baryton; Old Man Donaldson”. d ; sous la direction de Mlle} ‘Mignon’ {'Dans les jardins du Luxembourg ! WGN—CHICAGO—726-416 7.30—Orchestre; soprano. 8.30— Armstrong Quakers’. e mars s| “Plaisir d'Amour” . , . . . Martini . « . . . . +. . + . « « . Nanning

|

6.50—"Air Castle;; oncle Quin. 8.00—'"Merrymakers’. $.00—Heure argley. Simonne Richer.“L'enfant Prodigue” . . . , . Wermer|“Bring Me your Tears” . . . . . Wise

|

7.30—"Nighthawks"; ensemble. 8.30—"Btock Go.” | 8.30—Heure Philco. sjeme cours Junior:—Jeanne Ca-“ & . . . . . . . . .'Tomselll|“The Minstrel” . LoL . . Martin; 8.00—''Floorwalker". 9.00—Programme de l'Inauguration Tel. |10.00—'*The Challengers’. Cus Dora thier 96 ppar l'orchestre symphonique i par Paul Althouse, ténor. 8.30— Programme WEAF. Co. 19-30Musique Spitalny- dieux, p. cË Dora Lan .: de CNRO “Echoes of the Metropoistaln (Tobani)

|

9.00—Programme Peerless. 10.00—Petite Symphonie. 11.00—Ré4verie mus BUR He 980-306 ¢., Germaine Lanthier 95 p. c., Ar-Les troubadours de la Gatineau se fe- par l'orchestre 10.00—"Investment Bureau. 11,00-—Musique de danse. ; ; KDKAE PITTS! BAGH thur lLanthier 91 p. c., Fleur-Ange So ——font entendre dans le choix de chants i000 a 11.00 p.m.—Orville Johuston et !10.30--Orchestre Iso-Vis. WABC—NEW-YORK-—360-348.6 8.00—Nouvel es: lecture: dresse. l , . Î .
BB Tootestendredans Hoan musiciens, [11/00Tomorrow's Trio." orchestre de| 800Arabesque 9:20-—Orehestre del'hôtel Penn. Lars coutsSanlor

—

Denise Lan

|

l'huile Emerald devra vous donner toute satisfaction
5 “Ta bane à re: ‘C’est le e : rer : anse. 8.30—"'Then an ow". : mm , 3ième cours Ssulur: — - .| 0”, Cuegt 18 balle Françoie". “al ME ReCagededanse (1 hr)

|

9.00Aunt Jemima. OYSCHENECTADY—700.379.5 |thier 95 p. c., Francoise Laathier ou l'on vous remboursera votre argent.teursde Tle. On fo roster’ “Les mat, BONS NU ROS 1.00-—Causeries fanfave wis 10.00Columbians: 8.00—Marché; programme WEAF. :90 p. c, Simonne Leroux 89 p. c. Ee == =R “Les cloches de Cornevilie .. Planquette . ; | 8.00—Aibum; l'Angelus. 10.30—"Sweethearts". 1:00—annonceur; musique de diner. ler cours Junior:—Roger Clément Procurez-vous une bouteille de auront raison. Vous pourrez les en-l'orchestre. | PEemaoa | arare musical. WEARNEVORE-560-4543 800Programine “de cour otst 98 >, Raymond Lanthier 80 p. c.,| deux onces d'Huile Emerald de| lever facilement.
Ce concert sera suivi du concert ré-, 7.30—WLW, Cinc:nna:: Données histo- | 9.00—Heure ‘'Allstate’”. 6.00—Musique “Waldorf Astoria’. 8.00—Programme de courtoisie. p. ce, y . Co ne ‘ jourd'hutRB ue tous les postes du Canadien riques: “Monitor & Merrimac”. 10.00—Programme WJZ. 7.00—Hymne Midweek. 8.30—Orchestre de concert. Irène Lanthier 88 p. c. Moone ‘pleine force), aujou ‘| Peu tmporte vutre découragementNational formant lo. chaine de l'Est! 8.00—Réseau Columbea: “Arabesque” l1030—Orchestre de concert. 7.30—Heure Comfort. 9.00—Programme WEAP (2 hrs) Cours préparatoire “B”:— René

|

Toutes les pharmacies bien aména-| vec | ssl |in simultanément de 9.00 à 10.00, 8.30—WJZ, New-York: “Maltres musl-

|

1100-—"Hamm's Collegians” 8.00—Annoncé WBZ—SPRINGFIELD—890-303 rs prep : ce ont, et vous la vendront

|

AVEC l‘s coussins ou autres applica-
teradieront sim / 9% ola, NE CT WMAQ—CHICAG0670-4475 830"Hoover Sentinels”. 6.00—Programme d’orchestre. Lanthier 90 p. c. Marie-Ange Lan-

|

gées en | tions, si vous n'avez pas essayerp. m. PAUL ALTHOUSE Réseau Columbia: Chants. 8 15—"Topsy Turvy Time". 9.00—Chanteurs Seiberling. 7.154] amme WJZ. thier 75 p. e. avec l'entente que votre argent vous| Huile Emerald, vous avez encore
Au cours de ce concert l'on entendra

|

9.00—Réseau NBC (WEAF): Chanteurs

|

7.00— Orchestres News et Davis (1 hr)

|

930—"Rapid Tranait”. 8.0 famille Bing;réseau NBC. eg sera remboursé si elle ne réduit pas quelque chose à apprendre.le fameux ténnr du Metropolitan Ope- Seiberling. 8.00—Lecture de l'U. de Chicago. 10.00—Heure Halsey Stuart. 10.30—Bports: réseau : les enflammations, si elle ne soulage ; n
ra, M. Paul Althouse. 9.30—Réseau NBC (WJZ): Orchestre de| 820- Csuserle: récréateurs. 10.30—Heure de concert Bureau. POSTES CANADIENS TIMMIN pas de la sensibilité et de la douleur|

|

C'est une splendide formule, cotic oS“Pinlandia” . . . . . . . . . Sibellus concert “Maxwell House. 9.30"Minstrel Show". 11.30—Orchestre Bernie. CFCA—TORONTO—840-257 ! = t que tout autre |COMbinaisons d'huiles essentielles
“QO Paradiso” (ex. de l’Africaine) 10.00-—Réseau NBC (WEAF):Programme 10.00—Programme de courtoisie; cause- W3Z--NEW-YORK--160-3045 8.30—Programme musical. i 3 avril 1929 pus promptement qu avec du camphre et autres antisep-

e « «+

_

+ + . . . + . Meyerbeer sey-Stuart” sélections ‘“Blos- e. 6.00—Programme pour les enfants. 7.15—Musicale Ellis. ; vril . remade. " « | oil a. house, ténor. som Time”. 11.00- ‘Amos ‘n’ Andy"; “Stock Game’

|

830—Orchestre Pollack. 30—C : ble. Victor Delamarre, le rot incontes- x ou trois applications del tiques, si! merveilleuses que des“Downsein Al . . . Mydeleton Réseau Columbia. ‘The Colum- 11.30-—-Orechestre de concert. 7.00— Causerie; orchéstre Kemp. 193 oncertaensern ® table de la force musculaire, est'venu RN Emerald de Moone et en milliers du bouteilles sont vendues
R -—— i ni mami 12.00—Orchestre de danse (3 hrs) 8.00—Sérénades Lehn Fink. ; CKGW-—TORONTO—-960-312 d r une exhibition de tours à ; Inutes la douleur et la sen-

|

&Nnuellement pour réduire les vari-
6.00OrehesteeWINDAT1—700-428 ervs ' eopouveles; programme musical. Timmins mercredi soir le 26. Il était dba mou r disparues. Quelques CCS Ou veines enflée..

: chestre sey. ; uits Napo nes. 7.00—Orchestre de diner. mmins, . 5 seron s A : S, A = ; SAGE "JOUR -00—C ie; orgue. 9.30—Concert Maxwell. 8.00—Programme de courtoisie. é d deux enfants, hé- ~ applicati À des intervalles Tous les bons pharmaciens garan-

l'AI FAIT UN GROS REPASSAGE AUJOUR 7.00—Causer ; C A ORT accompagné de ses ! , autre” applicationsD'HUI ET MON BRAS ME FAIT x1 MAL QUL aoo ponnées historiques. ices of The Evening”. 9.00—Programme musical. ritiers de sa force herculéenne, Vic-

|

réguliers et l'enflammation n'existe- (iront que lu première bouteilleJE NE PUIS BOUPER CE SOIR, 830. Singing School, 1200 REvertemule 1100OrchestraRémeneil; nouvelles. |tor et Richard Le théâtre Goldfleld

|

ra plus. d'Huile Emerald de Moone mettra
; 9.30ResennNBO. 630DEAE. PIETSBURGH—380-306  CFCF-_—MONTREAL—281.1 d'une capacité de 1,200 personnes Et pour les Cours mous, quelques fin & vos affections de pieds ou vous

. - » € -
v . : r n. L. —_—

1 > . .
.

‘ NOUS, PHAKRMACIENS. EN 1030Minstrels". 7.00—Studio: récréateurs. 19-45Ne d'essai. était rempli à son comble et un grand

*

applications le soir au coucher en rembourseront votre argent~, TENDONS DIRE PAR 11.00—Trio Instrumental. 8.00—Programme WJZ (2'3 hrs) peEE semerEE — —BEAUCOUP DE PER 11.30-—"Gondolyrics”. 10.30—Progrumme Maytag.Æ SONNES pe LE Li- 12.00—Orchestre Showbox. WGY—SCHENECTADY—790-379.5È EN +. WISN—MILWAUKEE—1120-268 6.30—Concert de Fhôtel Kenmore.NIMENT SLOAN BOL 7.00—Orgue, heure du studio. 7.30—Programme ‘’Farm”.LAGE LES MUSCLES ExN- 8.00—Réseau Columbia: 8.00-—Programme WEAF (1, hr); 5 NI- 9.00—Programme du studio. 9.30—“The Joneses’.DOLORIS ET CF TOUTE 9.30—Réseau Columbia. 10.00—Programme WEAP.
py

MENT SLOAN NE COUTE 11.00-—Orchestre Collin; réseau Columbia. {10.30—Programme musical.
Len

QUE 75- LA BOUTEILLE. 12.00-—Musique. 11.30—Orgue.
WSM—NASHVILLE—650-461 POSTES CANADIENS

7.00—Orchestre du studio; nouvelles CNRM--MONTREAL—730-411
7.45—Réseau NBC. CNRO—OTTAWA—600-434.5
8.00—Orchestre Craig. CNRQ—QUEBEC—880-340.7 i830—Rsseau NBC (132 hr) CNRT—TORONTO—840-35710.00—Heure Belle-Camp. 8.00—Programme français.

=10.30—"Man Who Fnows'. 9.00—Heure de musique. 190 aun DCID0ED “291108511.00—Orchestre WsM. 10.00—Prorramme local. —.
POSTES DE L'EST CFCA—TORONTO—840-357

 
WPG—ATLANTIC CITY—1100-272 6.00—Marchés, nouvelles; musique. TELLER

= — 7.00-—Orgue. : —
ONCE CKNC—~TORONTO—-580-517
TEE 6.00—Heure de Créuscule. | | !
= A 7.00-—~Heure En-ar-Co. ig il
@ M 800—Heure Kotster. = = 1 == eT

: 9.00—Heure -Nelisons. y 5
10.00—Orchestre. Y=7

CFCF—MONTRBAL—291.1 /
RES

12.35—Orchestre de concert Rex Battle #7
A de l'hôte! Mont-Royal. /
y | 1.00—Bourse. Rapports des mines, tem-

! pérature.
1.25—Qrchestre de concert de l'hôtel

Mont-Royal.
! 45—Fermé.

| 3.00—Programme des ‘““Venetian Gar-
: ‘ dens".

81 1.00—Ferme.
—_———

BONS NUMEROS
! VENDREDI, 5 AVRIL
* 715—Réseau NBC (WJZ): Causerie

J Squibb — Fièvre et Asthme. ;
£.00- -Reseann NBC (WEAF): Concert Cl-

ties Service.

[entrséries0 La Dlus vieille Compagnie de Fiduc'e
4.00—Réseau NBC (WJZ): Revue Wri-
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GROCETERIAS CO. LIMITED

ll vous est très avantageux
de choisir vos

      
  

           
    

  

   

    

   

“202, rue Bank |
724, rue Bank aliments chez Loblaw

. Dès l’ouverture du premier magasin Lob-138, rue Rideau law nous vous avons demandé de faire vo-
tre choix d’après comparaison. Des mil-
liers de ménagères économes font leurs em-

LIVRAISON plettes chez Loblaw maintenant. Elles ontVous pouvez prendre des arrangé comparé et se sont rendues compte qu’elles
, ments pour faireJvror votrecom. epargnent de l'argent en achetant chez

Delivery se Drésente ici à 10 h. a.m. Loblaw. Et ce qui plus est, il leur est faci-et & 8 h. pm. Le samedi à 10 bh. le de faire leur choix et elles sont assuréesam., & 8 h. et 6 h. pm. d’avoir des aliments de qualité.

      
   
rs    
   €

! Bley.. .! 930—Réseau NBC (WEAF): Fanfare =: n 6ER | Schradertown — dir. Arthur Pryor |
LB Réseau NBC (WJZ): “Souvenirs °i de théâtre Philco.
£110.30 Résean NBC (WEAF:) Au Sénat—
MN Sen Thos. F. Walsh, Montana:
| Daniel I. Bteck, de Iowa.

+

|
|

 

Ré Col bia: “Night Glub >; au “1 a , 5 ;ere 1 L’inauyuration d’un Département0
°

; ' d'Epargne—une caisse bien amé-
Vendredi, le 5 avril nagée pour le dépôt de votre ar-
POSTES DU CENTRE gent,
(Heure solaire de l'est)
KYW—CHICAGO—770-380

6.30—Oncle Bob. !; 40 sur Los CpPArgqnes-—avee securi-:.00-—Programme de l’Oncle Bob, : . z§ 7.30--Réscau NEC (333 hrs) té absolue, le tout appuyé par unM 11.00—Nouvelles; lecture; orchestre. | e . - ’# 12.00—Orchestre Panico. | capital et une réserve de plus de# 1.00 am —Programme de danse. :WBBM—CHICAG0—770-389 $0,000,000.00.6.45—Réseau Columbla.
, 9.00—Comédie musicale.

. 7
10oeDroreeChicago, 3 L’ouverture officielle de ce nou-

[J

   
 

Les articles mentionnés ici seront en vente du 4 au 10 avril
 

19.30—“Lombardo's Canadians”. veau Siège Social plus vaste et plus

LIQUIDE EN BOUTEILLE DE 1 CHOPINE. rac Cane
| 700—OneleQuin;©marené: “might- moderne à Toronto.

{ ‘ Les deux pour 9100PronremennVEj 1000ERd'opérapoise:me mu- EPUIS PRESQUE UN DEMLSIECLE lai sical,

“OLD ENGLISH’ PATE EN BOITE DE 1 LV. 100Tomorrows Trib."“Hungry Fi- prospérité constante du Canada se réfléchit dans la crois-
11.30—"Pat Barnes". sance de la Toronto General Trusts Corporation. Le pro-
!2.00—Réverie; musique de danse.

WMAQ—CHICAGO—670-447.5 grès de cette institution bien connue dans le pays entier se5.15—"“Topsy Turvy Time”. ap éciati i ille pour“ De la meilleure qualité. Grillé et mouln frais tous les jours ere de danse et de con- produit Jane son eppréciation des cMloyens de cette ville p
' . I . 5. . | 800Réseau Columbia les services qu’elle rend.

11.00—"Amos 'n’ Andy".
. 11.12—Potpourri musical. _ Avec l'ouverture officielle de l'édifice agrandi du Siège Social,1, livre la li FOsegaTY) un nouveau DEPARTEMENT D’EPARGNES a été organisé

2 x C @ “IVTÉ C BonMme: programme musical. ainsi qu’à toutes les succursales. Cela permettra au bureau lo-
0OraeauNBC. concert cal d’offrir un service de plus à nos clients et au public en

HIGH PARK DE LOBLAW. 1000—PartsdeSleigh. général,
:1.00—Réseau NBC.
11.30—Démonstration WTS (2!; hrs) Ce nouveau département assurera toute sécurité aux déposants,i WLW—CINCINNATI—700-428

| 6 00—Orchestre Willsey. avec tous les avantages de l'épargne. Les privilèges des chè-
mn 707—Séries éducationnelles. ques seront en vigueur et les dépots pourront étre faits par la

| a - Pot de verro ; 300—"JackefGene" poste, si on le désire. Le taux de l'intérêt payé sera de 4%,
. % de 40 onces C 1030Programme  Maytag. caloulé semestriellement.

|11.00—Réseau NBC.
12.00—Orchestre Gibson.a
12.30—'""Jack et Gene.”

;PURES AUX FRAISES AYLMER. ! WISN-—MTLWAUKEE—1120-268 Nous sollicitons vos demandes de renseignements au sujet7.00—Orgue: ensemble à cordes.
© 8.00—Ré Columbia. ù . Ser17 00—Orchestre. Gotlin. de ce nouveau service, verbalement ou par écrit.
'1.30—Réseau Columbia.
12.00—Musique de danse. ,

’ -
BR ite WSM-—-NASHVILLE—650-461.3

2
0 8.30.—Fermeture du marché.

Le Gérant ’ j
format 7.00--Orchestre du studio.

’
: | 7.20—Réseau NEC. p

i
; No 9 ! 8.00—Orchestre Craig. ‘

“À
THE TORONTO GENERAL TRUSTS

RaMe [ CORPORATIONTRANCHEES DE SINGAPOUR. TRES BONNE QUALITE. 10.00—Orchestre symphonique Caläwell. ‘

= 7.30—Programme WJZ.

:10.30—Orches*re de roncert. Angle Elgin et Sparks - Ottawa

Nettoie tres
bd bien le linge

P (0—Galerie de l'Art musical. “La plus Vieille compagnie de fiducir au Canada— Fondée en 1882

POSTES DE L'EST
Ghe

» Ré: NB ’ I. ; .> e A { * Souvenirs musicaux. ‘ Siège social . TORONTO5 i | ; b : } WTAM—CLEVELAND-—1070-280i petits | 8.00—Concert de diner, spécial 1à
.30—Pr am RAP: cial.

A Apaquets : 800Programme WEAF. * | RBKid A | 9.00—Trappeurs,
JA

 

 

 

 

  
 

 

R
E
—

 

2 30—Programme spécial.
10.00—Orgue.

+ 11.00-—Nouvelles: orchestre de danse |paquets WBAL—BALTIMORE—1060-283 ;
6.00—Cercle Sandman.
6.30—Pageant Pennolene.
7 00—Heure Esskay

 

 

TORONTO GENERALTRUSTS

8 00—Musique de diner.

CORPORATION 5

ROULEE MARQUE QUAKER. PROMPTE ET REGULIERE. 110 0-MusiqueOUT02004 DEPOTS| 6.50—Programme de diner.

NOUS VENDONS À MEILLEUR MARCH

 | 7.00—Au bureau de l'Editeur.
, «

8.0000cert. ¢ wz TORONTO MONTREAL OTTAWA WINNT PEG - SASKATOON VANCOUVER
i 830—Programme WJZ.

, :| 1030—Programme
11.00—"Amos ‘n’ Andy"; musique
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BOURSEDE TORONTO
PERMETURE D'HIER

TORONTO, 3. — Ventes et fluctuations
deg valeurs a la Bourse locale aujourd'hui:

 

Ventes Valeurs Haut Bas Perm.
188 Alta Pac. Grain 51% 51 51
63 ('on, Baker, 3114 31 314
10 Can. Dry 82 82 82
10 Stan, steel 38 34 38
15 ** ‘prio. 34 38 as
8 Bell Tel. 163 162 162

1,746 Brazilian 61 59% 59%
30 BE, Bt 2s prio, 3 8 8

219 Bldg Prod. 38 38 38
50 Burt, ¥. N. 63 87% 63
20 OC. Baker. prio. 101 101 101
27 C. B. 'B’ prio, 105 108 105
20 O. Can. le prio, 92 908%, 92

215 “" Ze pris, 2144 21 21%
30 Can, Cement 1284 2814 28%
15 rio. 97 964 sB4

100 Can, Car 12414 124% 124%
160 Can, Dredging 74% 73% 174%

5 C. 88. 1, prin 951% 954 95%
45 CC. G. El. prio 5% 57% 57%

215 C. Gyp. & Ala, 120 110 120
5 Can. Oil 63 63 83

50 O. Ind, Alcohol 264 8364 36%
5 C. P. R. 236 236 236

90 City Dairy 65% 64 65%
a ‘ prio. 123 128 123

45 Cockshutt Plow 99% 39 39%
95 Conduits 19 19 19
31 CO, Smelters 440 425 440
87 Cons. Gas 85 185 185
10 Moore ‘‘A‘” 35 135 135
80 Cosmos 1. M, 21 21 21 +
1 * prio, 98 98 98

8301 East. 8. Prod, 85 84% 34%
100 Tip Top 41 41 41
88 ‘* prio, 105 106 105
85 H. Wheels prio 102 101% 1014
8 Fan. Farmer C. 33 83 83

30 Goodyear prio. 109 108 108
125 Hayes Wheels 491 49 4934
75 H. Un. Theatres 10 9% 9%
20 Hin, & Dauche 22 22 22
5 Hunts ‘A’ 83 33 88

9,817 Int, Nickel 501% 47% 48%
30 Kelvinator 9 9 9

240 Lake Sup. Corp. 28% 27% 28
75 L. Sevord prio. 125% 125% 12514
10 W.0. Flour prio 104% 104% 104%
100 Loblaw 91 90 90
220 ‘* "A" 23 23 23
12 Maple Leaf 135 135 135

335 Massey-Harris 78% 73 73%
841 ‘*  prio, 110 110 110
25 Moore 830% 80% 30%

100 Muirheads 71 Ti 7%
15 Ont. Fa. L. Ins. 5235 B52 524
5 Or. Crush Com. 12 13 12

25 ‘‘ 26 prio. an 80 30
195 Page Hersey 125 124 1244
20 Photo Engr, 86 85 36

175 Pressed Metals 24% 238% 2%
821 Massey-H, priv. 81 5% 51
85 Riverside ‘‘A'’ 90 80 30
6 Rogers prio, 071% 964 96

100 Sherd, best 100 100 100
66 Simpson prio, 100% 100% 100%
75 Stan, Chem, 36 85 36

158 Steel of Can. 5414 8534 544
10 Traymore prio, 16 16 16

865 Walkers 73% 70 70%
10 W. CG. Plour 82 2 82
85 Zimmerknit 9 5 5

HORS-LISTE
2,850 Brit, Am. Oil 51 48 48

10 Blue Rihhon 4214 42Y 421,
100 Can. Malting 28 2 27%
220 Carlings 22 21 21
10 Oan. Pav, prio, 110 110 110
145 Can, Vinegar 83 82 33
10 Can. Wineries 844 84 814
20 0. Pap. B. prio 94% 04% 944

505 Dist, Seagrams 201% 19 20
220 Durant 1913 19 19
50 Dom. Bridge 9714 97 97%
680 DeForest Cros, 48 48 48
50 Eng. El. ‘’A'* 42% 42% 42%
5vp 25 25 25

125 Foothills B14 84 B14
20 G. W. Saddlery 23% 23% 234
45 ** prio. 97 97 87
70 Godyear 802 800 201
40 Ham, Bridge 64 82 64
15 ‘* prio. 89 89 89
7 Hon, Dew. prio, 81 79 79

8,800 Imp. Oil 105 100 100%
200 Tmp. Tobacco 10% 19% 107%

8,050 Inter. Pete 59 55% M
800 McColl-Front, 32 30 31
113 North Star Oil 1714 15 15
975 *‘¢ prio, 35 585 535
20 Pelissiers 7 7 7
285 Super Test 84 8214 83y
10 Sprucolite N.J. 37 87 37

415 Service Sta, 78 75 78
2 Stan, Pav, nou, 30 80 BO

210 Tamblyn 47 44 47
11 ‘* prio, 95 95 95
20 Robinson Cone 29!14 201% 2914
5 Un, Fuel prio. 8314 83% 83%

28 Volea. 0. priv. 160 160 160
90 Beatty Bros, 43 43 43

130 ** Prio. 100 100 100
240 Bud. Brew. 9 814 815
10 Shawin, priv. 415 400 415
25 S. W, Pete. 475 475 475

8
100 Lake Shore 26.10 26.10 26.10

BANQUES
74 Commerce 855 338 855
7 Dominion 266 288 266
40 Imperial 265 264 265
143 Nova Scotia 405 399 405
33 Royal 364 362 862
1 Toronto 272 272 272

BONS, ETC.
5 Econ, Invest, 65 65 65

10 T. Gen. Trust 275 276 £Y5
 

 

LES PRIX SONT A LA
BAISSE A MONTREAL

PAS
IMPORTANTES TOUTEFOIS ET LES
TRANSACTIONS SONT PEU NOM-
BREUSES.

MONTREAL. 4:—Le volume des tran-
=actions a diminué ce matin eu cours
d ela session de la Bourse locale et la
tendance générale des prix était irrégu-
llèrement à la baisse en qu'ils alent
fluctué dans d'étroites marges.

tion comme d'habitude ont été
International Nickel ct Brazilian Trac-

les ve-
diittes actives et ils étalent tous deux à
la balsse. International Nickel a perdu
3-4 à 48 1-4 à midi: Brazilian Trac-
tion a baissé d'un point 1-4 à 59 3-4;
Consolidated Smelters a faibll de dix
points à 440.

Steel of Canada & balssé d'un point
et demi À 53 1-8 alors que des pertes
d'un point ont été subles par Canada

+ Car à 124, Fraser Combaules à 66 et
Port Alfred à 59.

A 75 sur une vente
Lindsay. National

Price Brothers a monté de trois puints
nnique alors que

Brewerics et Winni-
peg ont monté d’un point chacun.
er

LE CHANGE
NEW-YORK, 4 (midi) — Les chan-

Res étrangers sont soutenus: taux de la
demande. en sous:
France, 3.50 1-2;
23.69;
de 11-16 d'un pour cent.

Angleterre 84.84 3-4;
Italie 5.23: Allemagne.

le dollar canadien fait escompte

 

4 sey,

 Tope des ventes:

- COMMERCE
FLUCTUATIONS DE |

 

LA MATINÉE
Cotes fournies ar GEOFFRION & CIE,

18, rue Elgin, Otawa,
4 avril. 1929. 12 h. 30 pm,

BOURSE DE NEW-YORK
VALEURS HAUT BAS

. W, Works . … . » 2 +,
Atehison ee + — 187% 197%
American Can Co. s , 122% 115%
Allied Chemical . . , . 268 266%
Am, & For. Power , . 92% gli
Am. Tel. & Tel. , , . 214% 2174
A. Locomotive , , . . 118k 115%
Amer. Smelting . . . 107% 107
Anaconda Copper , , . 150% 153
Baltimore & Ohio . , , 123 121%
Bethlehem Steel . , , , 110 106 ;
Canadian Pacific , , , 283% zat %
Ohrysler Corps . . » 97 93%
Cont. Motor . + . 21 20%
Congoleum . . + + + 24 “4 ;
Com, Solv. Corp, . . . + 91 37 3
Consolidated Ges . , . . 104% 1025,
Dupont . . , , . . . 178 177%
Fam, Players . . . . 64% 6515
Fleischmann . . . , . « 711% T1ly
Freeport Texas . . . » 45% 43%
General Electrie . . , . 230 228
General Motors , , . . . 86 Ad
Granby Mining . ,. . . . 98% 9
Houston Oil , , . . 102% 101
Howe Bound . , + . + 73% 72
Hudson Motors , . , . 87% 88%
Kenn, Copper . . . . 8814 56
Intern. Harv. . , . . 105 105
Intern, Nickel , , . . 49% 474
Marland Oi! , . . . 42 41%
National Dist. . . . 43% 4244
Packard Motors , . . 3181 129%
Phillips Petr. . . . . 41% 41%
Radio Corps . . . , 102% 99
Remington Ran . . . 30% 29
Southern Rails . . . 142% 142
Studebaker . , , . + 83% BUT
Texas Gult . . + + + 80 4 79%
T. Roller Bear. Co, . , . 7814
U. B. Ind. Alcohol , . , 140% 139%
United Carbide , . , . 217 216
U, 8 8teel . , , , . 184 130
Westinghouse , , , . . 150 146%
White Motors , + . À 48 48
Willys-Motor a eo 27% 27%
Woolworth Co, . . . . 199% 199%

L'argent est à 10 pour cent.
Les ventes à 10! heures, 390,700 parts;

À midi, 1,363,500 parts.

BOURSE DE MONTRÉAL
——

VALEURS HAUT BAS
Abitibi L . . 4 + 2 + + 40 40
Atlantic Sugar . , , . . 12 12
Brazilian . . 2. 2, . . 60 5 59%
Can, Brewing . + 2 . « 2 24
C. Ind. Alcohol vo. 364 3614
C. Tod. Alcohol B . 32 2
Chas. Gurd . . . . . 40 40
Dom. Bridge . , , . . 97 984
Fraser . . , + . 67 67
Hollinger . 2 + + +. . + 7.73 7.50
Int. Nickel . , + + + 49 47%
Masaey-Harris . . . . 2 71%
Montreal Power . . 103 102
Nat. Breweries , , . . 134 134
Power Corp, , , . . 101 100%
Shawinigan , . , , . 75% 75
Smelters . . . . . 440 440
Steel Co. of Can. . . . 54 54
Win, Electric . .. . . 81 81
Canada Cement , , , . . 30 394
Cockshutt . . . + . 39 39
B. C. Packing . . . . 23 23.
B. OC. Power ‘A’ |, . . 50 49%
Con. Foundries . , . . . 24 2
Le total des ventes à midi: 18,256 parts.

CURB DE MONTRÉAL
VALEURS HAUT BAS
B. A. Oil 2 2 = € + + 4714
Carling . . . .. .,.. T1 2
Dist, Seagram . . . . . 20%
Home Oil . . . . . . 18.50 18.00
Imp. Oil . . + . 103 101
Internat, Petr, . . . . 5614 551
Int. Utilities “'A'" , . 43 ;
McColl-Front, , . . . 21 80%
Page Hersey . . , . . 124%
Western Steel , , . . 42 41
Noranda . . . + 58.00 52.75
Lake Superior . . . . 26% 26154
MARCHÉ DES MINES

Commentant le marché des mines au
cours de la matinée, Arthur E. Moy-

Courtiers en valeurs minières, 14
rue Metcalfe, Ottawa, disent ce qui sult:
La matinée a été excessivement tran-
uflle et la session se classe parmi les

plus calmes de ces derniers mois. Pend
Oreille, qui s'est vendue à la balsse hier
à Vancouver, a ouvert {ci ce matin a
9.00 comparativement à une fermeture
de 12.75 hier; elle s’est ralillée à 10.50
et À une heure cet après-midi elle se
vendait à 10.00. Dome Mines, de 8.95
à 9.00— Falconbridge, de 10.75 à 10.50;
Hollinger, de 7.70 à 7.50; Hudson Bay,
à 19.00; Lake Shore, de 26.25 à 26.00;
McIntyre à 19.00; Mining Corporation, de
465 A 4.75; Noranda, de 52.25 à 53.00;
Sherritt Gordon, de 8.60 à 8.75; Sud-
bury Basin, de 950 à 9.70; Teck Hu-
ghes, de 8.95 à 8.80; Treadwell à 13.00;
Ventures, de 10.50 à 10.75.
Abana, de 1.80 à 1.90; Amulet. de 1.65

à 1.60; Aconda, de 13 à 13 1-2; Amity,
de 32 à 35; Arno, de 44 à 40: Barry
Hollinger, de 31 à 29; Bathurst à 17:
Bidgood, de 42 à 43: Big Missour!, de
130 & 1.25; Central Manitoba, de 51 à
50; Clericy, de 18 à 22; Goodfish, de
17 1-2 à 18; Graham Bosquet, “de 18
1-2 4 19; Granada à 17; Howey, de
1.18 & 1.23; Keeley a 38: Kootenay à 17:
Laval, à 7; Malartic, de 57 à 54; Man-
dy, de 1.50 à 1.42; Manitoba Basin, de
48 à 51; Moffatt Hall, de 12 a 16; New-
bec, de 33 à 33; Osisko, de 80 à 75, Piv-
neer, de 47 à 45: Stadacona, de 10 à
11; St-Anthony, de 40 à 38; San Anto-
nio, de 14 a 13; Siscoe. de & a 83;
Thomson Cadillac 24: Towagmac, de 2.05
à 2.10; Vipond, de 1.05 & 10(: Wright
Hargreaves, de 1.81 à 105.
Associated Oil de 3.75 à 3.55; Dalhou-

sie, de 5.60 à 535% Home .de 18060 à
17.50; South West Pete de 4.70 à 4.00;
Wainwell, de 40 à 37.
Le marché à 1 heure ret après-midi

était très calme et soutenu.

LE NIVEAU DU MARCHÉ
NEW-YORK, 4. -— Voivi les cotes moyen-

nes des titres représentatifs des groupes in-!
dustriels, fer: oviaires et d’utilités publiques
de la Bourse de New-York:—

  

50 20 20
Ind. Forr. Ut.P.

Mercredi . . . +... 21153 130,1 073
Mardit . . . . , , 7148 130.8 208.7
Il y à une semaine . 213.6 1308 209.8
Ii yaun an , | 159.8 1250 140.1
Maximum, 1929 233.5 3412 220.9
Minimum, 1929 201.5 1286 190.1

! 3.703,4500 parts
  

 

 

Nos vingt années de relations avec les entreprises miniéres
du Canada, avec bureaux dans les camps miniers dn nord de

l’Ontario et du Québec. vous assurent des renseignements à
jour en ce qui a trait au développement des mines.

>

Téléphones: Q. 588-099

Maison fondée en 1904.

Nous offrons un excellent service nour
l'achat et la vente des actions minières.

ARTHUR E. MOYSEY & CO., Ltd.

- MA
LE RENDEMENT

Revue des Renaements des Valeurs
Industrieiles et d'Utilité Publiques ins-

  

\erites à la Bourse de Montréal.
Div. er Rend
taus  ADLI. PC.

Abitibi 2. 2 2 6 85 7.02
Alb. Pac, Grain prio 7 100 7.00
B, €, Power ‘A: z 50 4.00
Belgo C. Pap, wriv. 7 104 6.73
Bell Te'aphone n 183 4.91
Brazilian LoL. 2 61 3.28
Building Prod. "A" $1.60 37 4.32
Brompton ©... 88 43 4.67
Can, Brewing . . . 3 24% 5.1€
Can, Bronze prio, . 7 110 6.56
Can, Car prio, . . € T 138 5.07
l'an, Cement prio. . 61, 97 6.71
Can, Fys & PF. **A" $150 21 7.14
Can Nor. Powerpfd 7 107 6.5
Can, Convetrers . © 7 101 6.9:
Can. Cottons , # 112 7.1

‘* brio... . À 6 101% 8.91
C. Fair. Morse prio. 6 98 6.13
Can. Gen. El. vrio. 7 60 5.83

(Valeur au pair $50.)
*Can. Ind. Alcohol $122 364% 4.22
Can Loro nfd 201 90 “18
Can, Maltinz . . . 8150 27 5.56
C, Steamships prio, 6 95 6,32
C, PR... +... 10 234 4.27
*Dom, Bridge , 32.60 98% 271
Dom. Engineering . $4 95 4,21
Dom. Glass . 7 165 4.24
“prio LL... 7 125 5.60

Dom. Textile . . 85 99 5.05
* pris ss © z 125 5.60

Fraser Co, . . . . . $l 67 1.50
Goodyear prio. , . 4 107 6.54
Chas, Gurd , , . . 2 39 5.13
Hollinger vo at 7.50 8.67

(Valeur au pair $5
*Imperial Oil . . , $1 1014 0.98
*Imperial Tob, . . 6 11 2.73

(Valeur au pair $5)
Inter, Nickel , . , 80¢ 49 1.63
Inter. Util, ‘‘A‘’ $3.50 43 8.14
Jamaica P. 8. pfd . . T 114 6.14
L. of the W, prio. 7 118 5.93

‘¢ com, , .. . $320 57 8.81
Massey-Harris ofd . 7 111 .

ve Voom. Lo. eo BO 72% 4.14
Mont, Cottons , , . 6 125 4.80
“ prio... . I 128 5.62

Mont, Power . . $2.40 103 2.33
Mont, Tramways 10 188 5.33
Nat. Breweries . . x3 132 3.03

** prie. . 2 + © 7 127 5.51
Nat. Brick prio. , . 6 38 7.89
*Ogilvie . . $8 590 1.30

prio, . 2 2 = 7 135 5.19
Ontario Steel . $1.60 30 5.33

‘¢ prio, . 7 120 5.83
Ottawa Power . . . G 120 5.00
Ot. & H. Pow. prio 7 100% 6.95
Page-Hersey . $4 124 3.23

** pris. . . . À 7 200 3.50
Penmans ’ 34 10014 3.93

** prio. . LL © 6 109 5.50
Port Alfred prio, . 7 98 7.14
Power Corp. prio, . 6 100 6.00
Price Bros, . . . . = 72% 2.77
“prio. L . +» 64 104% 6.22

Quebec Power . $ 75 3.67
SLawinigan . . . . $2 76 2.67
Sherwin Williams . 6 225 -2,67

** prio. . . .… 7 12€ 5.69
So. Can. Power prio 6 109 5.50
St. M. Valley prio, 7 97% 7.18
*Steel of Canada 3 55 3.64

‘+ Prio. . . . , 8 51 3.92
Tooke Bros, prio. 7 73 9.59
Tuckett Tobacco . . À 130 3.08

United See. prio, . .
Viau prio. . . . © 7 x5 8.24
*Walker (Hiram) $2 71% 2.50
Wayagamack . . . $3 75 4.00
W, Groe. prio. . . 7 90 7.78
Winn, Electric prio. 7 105 6,67

LES PRODUITS—
_DELA FERME

MARCHE DES OEUFS
MONTREAL, 4—Les prix des oeufs ont

encore baissé hier et les marchands de
gros demandaient aux détaillants des
prix uniformes:
Extras frais . + + + + » + 0.36
Frais premiers . + + « « … 034
Frais seconds . . . 0.32
Les arrivages d'oeufs hier ont été de

1.381 caisses comparativement à 3,272
calsses au cours de la même journée de
la semaine précédente et à 2,138 caisses
au cours de la journée correspondante
de l'an dernier.

LE BEURRE
MONTREAL, 4:—Le marché du beurre

a été plus ferme et les prix ont encore
monté d'un demi sou la !lvre avec l’ex-
tra de la Nouvelle-Zélande de 43 sous
1-4 à 43 sous 1-2 la livre; le no 1
pasteurisé de l'Est à 44 sous la livre; le
beurre des Cantons de l'Est, nouvelle fa-
bricatlon, était coté à 43 sous la livre.
Le marché du beurre à Montréal a été
ferme depuls lundi matin alors qu'on a
annoncé que lapprovisionnement local
avait balssé. Les arrivages ont été de
44 boîtes hier comparativement à 40
boîtes au cours de la même journée de
la semaine précédente et à 208 boites
au cours de la journée correspondante
de l'an dernier.

LE FROMAGE
MONTREAL, 4:—Le marché local du

fromage a été Inactif; cette tranquillité
est saisonniére: les arrivages ont été
légers et les transactions peu nombreu-
ses. Ie no 1 coloré de l'Ouest était
coté de 18 sous 3-4 à 19 sous la livre: le
no !1 blanc et coloré de l'Ouest, fabri-
cation d'été, à 22 sous 1-2 la livre. Les
arrivages de fromage hier ont été de
33 meules comparativement à 182 meu-
les au cours de la même journée de la
semaine précédente et à 50 meules au
cours de la journée correspondante de
l'an derniér.

POMMES DE TERRE
MONTREAL, 4:—Le marché des pom-

mes de terre a été soutenu; Montagnes
Vertes du Nouveau Brunswick à 50 sous
le sac de 90 livres: les pommes de ter-
re blanches de l'Ile du Prince Edou-
ard à 65 sous le sac de 90 livres; les
Montagnes Vertes de 1'lle du Prince
Edouard à 70 sous le sac de 90 livres,
prises au wagon, sur voie.

TORONTO, 4:—I1 n’y avait pas de
bêtes à cornes sur le marché des
bestiaux local ce matin.
Arrivages de veaux, 129. Les prix

ont été soutenus de $15.00 à $16.00
pour les animaux de choix.
Arrivages de porcs, 182. Les porcs

se sont vendus avec une hausse de
25 sous à $12.00 F. A. B. pour les
sélects ou $13.00 sur voie.

Il n’y avait pas d'agneaux.

LA REACTION SE
CONTINUE A N.-Y.

DES JOUVERTURE LA TENDANCE
ETAIT A LA BAISSE ET LES FAVO-
RIS FONT DES PERTES.

NEW-YORK, 4:—Les tendances réac-
tlonnaires ont prédominé à l'ouverture
de la session de la Bourse locale ce
matin. National Biscuit et Greene Ca-
nanea Copper ont balssé tous deux de
deux points et New-York Central. Inter-
national Nickel, Briggs, Nash Motors et
Skelley Oil ont fléchi d'un point ou
plus .American Sugar Refining a touché
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Membres Ja la MontrealCurb Market Fils
‘RSE t de la Standar ock an

BOURSE ¢ Mining Exchange. particuliers

"DB Sher, 7100 — Hôtel Windsor, Hull, .

, Burccu-chef: 128. rue Sparks. Ottawa. ACTIONS

NEW-YORE Bourses: Montréal et Toronto, MINIERES

Bureaux: Belleville, Brockville, Comwail et Pembroke.

MANDES EXECUTFES POUR.TOUTES LES BOURSES.  

fun nouveau bas prix pour l'année. Ame-
irican Power and Light, Bethlehem Steel.

RB | Montgomery Ward et Standard Oil of
(California ont réussi des galns initiaux

I {d'un point.
Le malaise au sujet de la situation

du crédit a provoqué un mouvement de
liquidation et les culvres les plus ac-
ufs ont baissé d'un point ou pius; on
craint que la hausse rapide du prix de
ce métal a diminué la demande. Les
huiles ont encore été le sujet d'un mou-
vement de ventes par suite du refus du
gouvernement fédéral d'appuyer l’Ame-
rican Petroleum Institute dans son pro-
gramme de restriction de la production
de l'huile crue. Standard Oil of Cali-
fornla a perdu un point après en avoir
gagné un au début et Indian Refining
qui avait été en bonne demande a de
même baissé d'un point.
Wright Aero, Commerclal Solvents.

Advance Rumely et Mohawk Carpet ont
baissé de 2 a presque quatre points.
Les aclers ont été en bonne demande et
à la fin de la première heure des tran-
sactions, ils ont falt quelques gains.
Ainst Bethlehem Steel & monté de qua-
tre points.
Les changes étrangers ont ouvert d’u-

ne façon soutenue avec la livre anglaise
cotée 8 $4.85 1-4, sans changement. (Voir aussi page 5)

; chacun se défiiait le plus vite possible.
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TOUTE LA FINANCE
EN QUELQUES MOTS,

Situation du crédit '
L'état du New-York Stock Exchange, '

pour le mois de mars, indique une aug-
mentation de 125 milllons dans le to-|
|tal des crédits. L'état de la Federal Re-
serve Bank, s1 l'on additionne les rap- |
ports des quatre semaines, indiquait une
augmentation encore plus forte. Elle
était, en effet de 144 millions. Or, ‘’é-

une seule journée de plus. Doit-on en
conclure que les crédits diminuèrent de
prés de 20 millions, dans cette seule
Journée? Cela se peut fort bien, si l'on
réfléchit que ce fut précisément l'une
des plus mauvaises journées, alors que

La marge est notable, en tout cas.
Et c'est l'une des rares fois OÙ les chif-
fres de la Federal Reserve Bank sont
plus considérables que ceux du New-
York Stock Exchange. L'inverse étais
plutôt la rêgle.

Il reste que les crédits atteignent
maintenant le total fabuleux de $6,804,-
457,408. Il y avait eu réduction de quel-
que 56 millions, en février. Mais cela se
trouve absorbée par l'augmentation de
125 millions, en mars.

8i l'on remonte à l’an dernier, à la
même date, on note une augmentation
dans les crédits de deux milliards et de-
mi. Et sl l’on remonte à deux ans,
| augmentation est de trols milliards et
demi.
Devant ces chiffres inquiétants, la si-

tuation actuelle du crédit s'explique. Et
l'argument tombe de ceux qui préten-
dent que l'augmentation ne provient
que des nouvelles émissions. Il faudrait
alors penser que les courtiers n’ont pu
en disposer et qu'ils les ont encore sur
les bras. Tel n'est pas le cas, on le
sait. La responsabllité pése donc sur
les spéculateurs.

ee 8 =
Canadian Brewing

Le rapport financier de la Canadian
Brewing Corporation pour l'année fisca-
le clôturée le 31 décembre 1928 refla-
te l'acquisition de l'Empire . Brewing
Company, le ler julilet 1928, et celle
de la Kiewel Brewing Company, le ler
octobre 1928. Les profits bruts de l’an-
née se sont chiffrés par $627,682, à rap-
procher de $356,972 l’année précédente.
En rapport avec l'acquisition des inté-
rêts minoritaires des deux entreprises
mentionnées plus haut et pour offrir
des actions aux employés à un prix
avantageux, les directeurs ont augmenté
le capital émis de 101,000 à 118,500 ac-
tions.
Le fonds de roulement s'établit à

$849,307, au lleu de $1,141,817 & la fin
de l'année précédente: la réduction des
placements et des prêts à demande est
attribuable aux versements en argent
amenés par le règlement de la réclama-
tion de taxes, par les dépenses de ca-
pital pour les établissements et par
l'acquisition des nouvelles entreprises.
Des profits de $627,682 il a été sous-

trait $290.035 pour le coût des permis,
etc.; $74,575 pour la dépréciation; $18,-
000 pour l'impôt sur le revenu: $8.644
pour l'amortissement des frais d’organi-
sation: $3,322 pour la réserve pour taxes
en Mtige; 88247 pour ajustements: et
$212,293 pour les dividendes. Il est res-
té un surplus de $11.756, à rapprocher
de $84,448 l'année précédente: le solde
à reporter à l'année courante est de
$96,204.
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Des accusations
WASHINGTON, 3.—Les rapports de

l'administration de la Réserve Fédérale
avec les transactions énormes qui se
font sur les marchés spéculatifs ont été
le sujet de déclarations contradictoires,
hier, dans la capitale alors qu'au méê-
me moment le conseil l'administration
étudiait la question chez le trésorier.
Les membres du conseil d’adminis-

tration étudiait la question chez le tré-
sorler.

Les membres du onseil d’administra-
tion dec la Réserve ont été en séance
toute la journée en même temps que
les gouverneurs des douze banques
étalent assemblés pour leur convention
semi-annuelle. Aucune nouvelle n'a été
donnée sur les discussions qui ont eu
eu.
Maïs à la capitale, le sénateur Glass,

démocrate de la Virginie, un de ceux
qui ont contribué à la loi de la Réser-
ve Fédérale, s'est élevé de,nouveau con-
tre le fait que la Réserve Fédérale était
trop portée à faciliter la spéculation. Il
s'est aussi attaqué de nouveau à M.
Charles E. Mitchell, président de la Na-
tlonal City Bank, et directeur “Classe
A” du système de réserve, pour avoir
Jeté récemment une somme de $35,000,-
000 sur le marché.
Au commencement de la journée, le

représentant Fish, républicain de New-
York, avait publié un bulletin dans le-
quel 1! déclarait que la demande fai-
te précédemment par le sénateur Glass
à l'effet d'obtenir la démission de M.
Mitchell comme directeur du système de
réserve étalt ‘“‘injustifiable”. En répon-
se, le sénateur Glass a discuté de nou-
veau la loi de la Réserve Fédérale et
quelques points surtout déjà soulevés
récemment par M. Robert Owen, an-
clen sénateur démocrate de Olahoma, et
qui a pris une attitude contraire à celle
du sénateur Glass.
“Je n'hésite pas à déclarer", répéta

M. Glass, que l'usage des fonds de la
Réserve Fédérale en faveur de la spécu-
lation sur le marché de la Bourse est
une violation de la loi, et que M. Mit-
chell. ayant violé cette loi a bravé le
consell d'administration de la Réserve
Fédérale devrait être puni d'une façon
exemplaire.”

- * .

Hausse du iaux d'intérêts
TORONTO, 3.—Le comité de la Bour-

ae de Toronto vient de fixer le taux
minimum d'intérêt que dolvent exiger
les membres de la Bourse à 7 1-2 pour
cent sur les balances au débit. Ce nou-
veau taux est entré en vigueur au ler
avril, comparativement à l'ancien taux
a 7 pour cent établi en Janvier 1923.
Cette décision de la Bourse de ‘I'oron-

to met fin aux controverses qui vou-
lajent que ls hausse de l'argent à de-
mande n’était pas générale du moins
pour ce qui était des stocks de Toron-
to. D'après ce nouveau réglement les
membres exigeront de leurs clients 7
1-2 pour cent pour l'argent à demande.
Cette décision vient à la suite d'une
augmentation de 1-2 de 1 pour cent
imposée aux courtiers par les banques
canadiennes.
—_—

RECETTES DU C. N. R.
MONTREAL, 24. — Les recettes brutes

du Canadien National durant la période de
dix jours terminée le 31 mars, 1929, se
sont élevées à $7.259.143, contre 87.234175
durant la période correspondante de 1925,
une augmentation de $25,013.

BOURSE DE PARIS
PARIS, 4:—Les prix ont été plus

faciles à la Bourse aujourd'hui. Ren-
tes trois pour cent, 72 francs et 70
centimes; emprunt cinq pour cent,
90 francs et 10 centimes; le change
sur Londres, 124 francs et 21 centi-
mes 1-2; le dollar américain a été
coté à 25 francs et 60 centimes 1-2.

rerrer ts

Valeurs minières
Le nombre-indice de dix-sept stocks

Minters compilé par l'Office fédéral de
la statistique sur la base de 1926-100
s'est établi 4 110.4 pour la semaine ter-
minée le 28 mars, comparé à 1192 la
semaine précédente.
Les mines de cuivre-or représentés

rar Amulet et Noranda, ont décliné de
298.4 à 274.5; onze mines d'or ont baissé
de 840 A 784 et quatre mines d'argent
ont reculé de 818 à 7456.

{ les mines d'or. les prix moyens
de la semaine ont varié comme sult:
Premier a baissé de $181 A $1.70, Dome
de $9.47 à $98.03; Hollinger de $783 a
$7.42, Mcintyre de $20.28 A $19.37, Lake
Shore de $22.90 A $22.88, Teck Hughes de
$9.32 à $8.58 et Wright-Hargreaves de
$2.07 A $1.81.
Le prix moyen des deux mines de cui-

Yre-or a reculé: Amulet a déciiné de
81.88 à $1.71 et Noranda de $58.57

Co-
$1.31 et Mi-
$4.48.

Au groupe des mines d'argent.
niagas a baissé de 81.50 à
lning Corporation de 85.27 à

  +

LE DROITOTTAWA JEUDI4AVHLL1939en

tat de la Bourse de New-York couvre |.
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FERMETURE D’AUJOURD’HUI
Cotes fouruies par Geoffrion & Cie, 18 rue Elgin

 

BOURSE DB NEW-YORK

 

DERNIBRES
VALEURS VENTES
Aimer. W. Works . L . . 82
At-hison «+ +. 187%
American Can Co, . . . 123%
Allied Chemical . . , . 260
Am, & For. Power , . 92%
Am, Tel. & Tel. . . © 34
A. Locomotive , , , . , 116
Amer. Simelting . . . . . 108%
Anaconda Copper . . , . 1324
Bultimore & Ohio |, | , 124%
Bethlehem Steel , , , , , 110
Cagudian Pecific , , , , 236
Chrysler Corpn , + + + 9614
Com. Nolv, Corp. :. . 285%
Consoliduted Gus . . . 1034,
Dupont . . . . . , 180
Fam, Players , . . . . 64%
Fleischmann . . 2 . © 711%
Freeport Texas , , , , 43%,"
General Electric , , , , , 232
General Motors , , , . 8614
Granby iMping . . . . . 98:
Houston Oil . . . . . 101
Ilowe Sound , . , , . 73%
Hudson Motors . . . . . 87%
Hup, Motors , , .. 66%
Kenn, Copper ee 89
Intern, Harv, . . . , 10412
Internat, Nickel] . 447
Mack Trucks . . 99
Marland Oit , . . +. © 42%
National Dist . , . . 43
Packard Motors , . , . 131%
Radio Corpn . , , , . 102
Remington Ran . . , , . 30
Southern Rails , , . . . 145
Studebaker , . , . , . 83%
Texas Gulf . . , +. ++ 80
T. Roller Bear, Co, . . , 79%
U. 8. Cast I. Pipe . . 4413
U. S. Ind. Alephol . , . 140%
United Carbide , . , . 216%
U, 8. Steel , . «+ + . 185%
Westinghouse , . . 149%
‘White Motors . , , . . 48
Willys-Motor , . . . + 27%
Woolworth Co, . . . 200%

L'argent est à 6 pour cent,
Les ventes à 1 heure, 2,056,200 parts.
se

FERMETURE DE LA BOURSE

DES MINES
 

Cotes fournies par Solloway, Mills &
Co., 34 rue Elgin, Ottawa.

AVRIL
Dernieres
ventes

Aconda . + + + +. . . 13
Amity . . +. +. + + . 33
Amulet . . . . . . . 1865
Arno . . +. +  . . 4
Barry-Holl. . . - + . 30
Bathurst . . . + + ++. 17
Buckignham , . . . . . 6
Goodfish . . , . . ., . 18
Gold Hill . . + + + +. 412
Graham-Bous, . . . . ., 19
Granada R. . © . Xi
Howey Gold . « +» 123
Holl, Cons. . +. «+ « . . 7.50
Int. Nickel . . . . ..48.50
Kirkland L. . . . +. « . 1.17
Lake Shore . . . + « . 28
Man Bas. . « +. . . . 50
Malartic . . . + + +... 53
McIntyre Ve ae oe 19
Mining Corp. +. « + + . . 4.75
Nipissing ce a + + » 2,75
Tiorunda . . . . + + . 5
Pawnee . . , . + + . 44
San Antonio . .... 13
Sherritt . . . . . . . 860
Siscoe . . . +... ... 8
Stadacona . . . « + 10
St. Anthony . +. « « » . 36
Sudbury BE. . . + +. .. 875
Sylvanite . . + + + « . 1.70
Teck Hughes . . . . . 8.05
Thomas Cad. . . +. . . 24
T. Oakes B. . , + + + 3
Towagamac , + « » « . 2.05
Treadwell . , s + . . 3.00
Vipond Con. . . . + . . 1.04
Wright Hargreaves . . . . 1.86
Windfall . . . . . ... 7

HORS-LISTE
Abana . . . . . + . 185
Big Missourl +. +. , , . 1.28
Central Man. . . +. . . 51
Falconbridge . . . . , .1090
Home Oil . . « + . .18.00
Hudson Bay . . « « « . 18
Int. Petrol. . , . . . .56.50
Mandy Mines , . , . 1.42
Oreille . . , , , . .1010
Ventures MUNE)

HUILES
Associated Oil & Gaz . . 3.75
Dalhousie . . . . . . 540
————

LES STATISTIQUES
© INTERESSANTES

Industrie de la fourrure
Le nombre de fermes à fourrures ex-

ploitées au Canada en 1927 étalt de
3,380, une augmentation de 671 sur l'an-
née précédente. Le nombre de fermes de
renards classifiées en 1927 était de 3,-
067. une augmentation de 544 sur l’an-
née précédente. Les fermes d'élevage
de la loutre se chiffralent a 163, une
augmentation de 68 sur l'année précé-
dente; les fermes d élevage de chat sau-
vage étalent au nombre de 111, une aug-
mentation de 53. Les autres fermes d'é-
levage exploitées en 1927 consistalent en
fermes de putois, de martres, de loups
des prairies, de lapins et de moutons
Karakul. Il existait également 172 fer-
mes de rat musqué comparativement à
107 en 1928.
La valeur totale de es propriétés, y

compris les animaux à fourrure, était à
la fin de l’année 1927, de $18,355,423, une
augmentation de $3,389,238 ou 23 pour
cent. Du total de 1927, les animaux à
fourrure comptalent pour $13,465,882
dans ce total de 1927 et la valeur des
wrralns et bAtisses était de $4,889,541.
L'Ile du Prince-Edouard tient la pre-
miére place ave une valeur en proprié-
tés de $4,678,289, une augmentation de
$372,963, ou 8!> pour cent, sur l'année
précédente. Ontario vient ensuite avec
$3,562,204 une augmentation de $786,052.
ou 28 pour cent, et Québec vient en-
suite avec $3,098,573, une augmentation
de $892,668 ou 40 pour cent.
Le nombre d'animaux à fourrure nés

en captivité au cours de 1927 était de
58.542. Les renards argentés tiennent la
tête de ia liste avec un total de 45,750.
Le nombre de renards tachetés était de
1,429, de renards jaunes de 1,313 et de
renargis bleus de 1,313. Il est né 1,995
loutres. Toutes les espèces d'animaux à
fourrures accusent une augmentation
du nombre de naissances, exception fai-
te du putois, de la martre et du lièvre
de Sibérie qui ont diminué en nombre
de nafssances. L'augmentation totale sur
l’année précédente d'animaux à four-
rure nés en captivité fut de 12,129 ou
26 pour cent. Le nombre d'animaux qui
sont morts au cours de l'année fut de
13,241, y compris 10,084 renards argen-
tés et 3,157 autres animaux à fourrure.
Le nombre d'animaux portant fourru-
re qui furent tués pour fins commer-
clales était de 25,558, une augmentation
de 5,120 sur l’année précédente,
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ST-RAPHAEL
4 avril, 1929.

La décoration de Pâques à l'église
paroissiale à été d'une remarquable

 

beauté. Félicitations a nos dé
vouées religieuses.
Un grand nombre d'étrangers

étaient de passage dans notre petit
village à l’occasion des fêtes de Pâ-
ques.
M. Achille Lafrance est de passa-

ge, pour quelques jours, à Montréal.
Mme G. Lamoureux. de Montréal,

est venue rendre visite à sa mère,
Mme J.-B. André, retenue a sa
chambre depuis quelques semaines,
et maintenant en bonne vole de gué-
rison.
M. et Mme C. Dubois de L'Orignal,

a visitaient des parents dimanche, et
sont retournés avec Mme J. D, Bou-
gie, en auto a Ironside, pour y visi-
ter ses petits fils au collège.
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BOURSE DE MONTREAL

 

VALEURS HAUT BAS
Abitibl . ...... . . 40
Asbestos . . . . , .13!3
Atlantic . . , , . . 12

; Brazilian . . . . . . 60%
Can. Brewing . . .... 25

i Can. Car Priv, . . .140
C. Ind. Alcohol . . . . 364
C. Ind. Alcohol B. . . 32
C. Pow & Pap. . . . 28
Can. Steamship . , , . 44
Chas Gurd . . . . . 40
Dor Bridge . .... . . 96
Fraser . . + + + . . 67
Hollinger . .... , . 750
Int. Nickel . . . . , . 49%
Massey-Harris . . . . 71
Montreal Power .... .100%
Nat. Breweries . , . .134
Quebec Power . . . . 175
Shawinigan . ..,., ., . 74!
Smelters . . . , , .440
Steel Co of Can. . . 50
Win. Eelctric . , . . 80
Bruck Silk . . , ., . 32!
Cockshutt . , , , . 38
Ham Bridge . , . . . 64
B. C. Packing . . . . 28
B. C. Power “A” , , , 491;
B. C. Power “B” . 8142
Can. Foundries . . . . . 24

————rt
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CURB DE MONTREAL

 

Derniè,res
ventes

B. A. Oil 2. 2 + + + + 41%
Can. Dredge , , ,. , , , 71
Can. Celanese , , , , 15
Carling . . + + + + 21
Dist. Seagram . . . 20:14
Dryden
Hydro-Electric ..
Home OI . , , €
Imp. OI . . , ,
Internat. Petr. ,
McColl-Front. , + + +
Page Hersey . , . .
Walker Hiram . , . .

;
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Western Steel , , , , . 43
Ass. Brewerles . , , , , 2614
Noranda . «  +< eo . 53.00
Lake Superior .. .. . . 26

Traitement des pommes
de terre de semence. Ré-

ponses aux questions.
(Notes des fermes expérimentales)
On se préparera bientôt à traiter

les pommes de terre de semence; cer-
taines questions nous ont été posées
l’année dernière auxquelles nous n’a-
vons pu répondre, faute de temps, et
des doutes peuvent subsister relati-
vement à la méthode employée et à
son efficacité. Tes autorités s’accor-
dent à dire que le traitement de la
semence est utile et la majorité des
producteurs peuvent accepter comme
guide les résultats satisfaisants ob-
tenus par ceux qui prennent cette
précaution. LE TRAITEMENT DES
POMMES DE TERRE DE SEMEN-
CE EST UNE PRECAUTION UTI-
E.

Nous avons le choix parmi trois in-
grédients chimiques pour ce traite-
ment: formaline chaude, composés
organiques de mercure et sublimé
corrosif (bichlorure de mercure). Le
premier donne d'excellents résultats
lorsqu'il est employé à raison d’une
chopine de formaline commerciale
pour 12 1-2 gallons d'eau. On plonge
les tubercules dans cette solution
pendant deux minutes à une tempéra-
ture de 118-124 degrés F. C'est là une
méthode commode pour le traitement
de grandes quantités de pommes de
terre. Il est essentiel d'avoir un ther-
momètre de laiterie exact. Il est sou-
vent commode de transporter les pom-
mes de terre à une beurrerle voisine
où l'on peut avoir de la vapeur pour
maintenir la température égale.

Les composés organiques de mercu-
re présentent beaucoup d'avantages
comme désinfectants. On les améliore
tous les ans et l'on compte que, grâce
à leur emploi, le traitement de la se-

mence se fera plus facilement à l'ave-
nir. ’

La méthode du sublimé corrosif
consiste à tremper les pommes de ter-
re de semence pendant une heure et

demie dans une solution composée de

de 4 onces de sublimé corrosif dans
25 gallons d'eau. On aioute 1-2 once
de sublimé corrosif après chaque trai-
tement d'une heure et demie. Les re-

cherches qui ont été faites pendant
une période de quatre ans au Labora-
toire fédéral de pathologie végétale
de Charlottetown, ont fait voir que la
solution perd son efficacité après le

troisième trempage. La demi-once ex-

tra ajoutée après cette période serait
perdue; il vaut donc mieux l’'employer
dans la préparation d'une solution
nouvelle. On a constaté en outre que

la solution s’affaiblit rapidement en

la présence de tubercules entalllés et

du suc des pommes de terre. C'est là
un inconvénient que l'on doit donc
éviter. Voici les précautions générales
à suivre:— (1) Faites dissoudre le

sublimé corrosif dans au moins un
gallon d'eau très chaude. (2) Ne trai-
tez que les tubercules propres, sans
terre. Lavez-les en arrosant le tas

avec de l'eau. (3) Employez deux
tonneaux propres alternativement. Les

bouchons munis de longs bâtons fa-

cilitent l'égouttement des barils après
chaque traitement. (4) Préparez de
nouvelles solutions après trois trai-
tements. (5) Ne traitez pas les tuber-
cules dans des poches. (6) Employez
de l'eau douce si c'est possible. L'eau
dure affaiblit la solution. (7) Mettez
la semence traitée dans un endroit
‘propre où elle pourra sécher rapide-
ment. Ne la laissez pas dans le sou-
bassement. (8) SI la température ne

favorise pas un séchage rapide, jetez
plusieurs seaux d’eau sur les tuber-
cules traités. i

R. R. HURST,
Station expérimentale fédérale,

Charlottetown, I. P.-E.
 ret

Commerce américain
NEW-YORK.—Le commerce extérieur

des Etats-Unis en 1928 s'est signalé par
des augmentations notables. Les expor-
tations totales se sont accrues tandis
qué les importations ont décru. Les pre-
mières. y compris les réexportations de
marchandises étrangères, se sont élevées
à $5.129,000,000 en 1928 comparativement
à 44.865,000,000 en 1927. soit une aug-
mentation de $264.000,000. Les expédi-
tions au Canada et & la Chine ont ac-
cusé de fortes avances, les premièrez at-
teignant $916.655,000. au leu de $836.-
532.000 en 1927. Le développement le
plus remarquable dans le cas des ex-

tions a été l'avance du Canads au
premier r dans   ang les échanges des
Etats-Unis, dépiaçant le Royaume-Uni.

  

Il n’y a malheureusement pas
d'histoire complète de la Bourse. Les
quelques témoignages recueillis ici et
la en de nombreux ouvrages nous
permettent cependant d'affirmer que
les tenants du sionisme n'ont pas
seulement fondé la Bourse des va-
leurs, ce qui est encore plus impor-
tant pour notre thèse, qu'îls ont im-
primé aussi bien à la Bourse elle-
même qu'aux transactions en Bour-
se leur esprit distinctif et qu'ils ont
créé, de toutes pièces, sans doute à
leur avantage, la technique du com-
merce en Bourse.

Ce n'est pas à Gênes ni au treizié-
me siècle qu'il faut rechercher les
premières formes de la spéculation.
Cette croyance, encore en honneur
dans certains travaux historiques, est
basée sur la déclaration de Sieveking,
qu’il n’est pas, d'ailleurs, sans inté-
rêt de connaître: “Les parts de la
dette d'Etat étaient aliénab.es... Les
variations des cours avaient engen-
dré un commerce très actif de ces
parts dont nous retrouvons les traces
à Gênes dès le XIIIe siècle. Les
actes du tribunal de commerce de
Gênes et des documents provenant de
Venise permettent de conclure à
l'existence de 1,400 commerces envi-
ron, qui avaient tous les caractères de
commerces à terme, à la hausse ou à
la baisse, et qui spéculaient sur les
parts.”

Il ne faudrait pas y voir, non plus
qu'à Venise dès 1421 alors qu'un dé-
cret avait été publié interdisant le
commerce des valeurs émises par des
banquiers, de la véritable “spécula-
tion”. Il ne s'agissait alors que de
transactions concules par des per-

sonnes privées et non par des pro-

fessionnels des affaires de Bourse
comme nous en verrons bientôt.

L'histoire de la Bourse se divise
en trois parties: la première, celle de
sa conception et de ses développe-
ments embiryonnaires, du XIIIe au
XVIe siècle: la seconde, celle de sa
fondation et de ses premiérs dévelop-
pements. du XVIe au XIXe siècle;
la troisième, celle de son perfection-
nement moderne.

… & e

Il est maintenant reconnu que Je
commerce en Bourse naquit du com-
merce des lettres de change ou du
groupement en corporation des com-
mercants de lettres de change. On

sait aujourd’hui que les villes qui au
XVIe et au XVIIe siècles étaient les
principales places de Bourse, avaient

été les grands centres où l’on avait
transigé les lettres de change.
Or, les sionistes étaient alors les

maîtres 'ncontestés du commerce des
lettres de change. A Venise, on tran-

sigealt les ‘loca” (parts). A Franc-
fort-sur-le-Mein, dès le XVIe siècle,
Stephanus parle de ces gens accou-
rus à la foire ‘dont ils n'étaient cer-
tainement pas lornement, mais qui
retirait de leur présence un grand a-
vantage, a4 cause de leur spécialisa-
tion dans le commerce des letires de
change.” C’est a Francfort aussi que
les marchands chrétiens se plai-
gnaient de ce que les sionistes avaient
accaparé le commerce des lettres de
change.
A Hambourg. à Furth, à Vienne, à

Bordeaux, à Stockholm, ils avaient
pratiquement monopolisé ce genre de
commerce comme en témoignent les

documents du temps.
Mais alors, comme nous l'avons dé-

jà énoncé, 11 ne s'agissait pas en-
core du commerce en Bourse propre-
ment dit. On méprisait grandement
le commerce des lettres de change et
Sevaria Della Calle dans ses Instt-
tutions, déclarait que “c’est un bien
mauvais marché celui que concluent
les gens qui vendent une chose avant

de l’avoir achetée.”
“ 2 =

D'après d’Ehrenberg qui s'est spé-
cialisé dans l'histoire de ces marchés.
on trouverait dans les émissions de
la Compagnie des Indes Orientales,
le premier indice de véritable spécu-
lation. Flle s'exerça à la Bourse
d'Amsterdam. Le commerce devint sl
florissant que les Etats Généraux du
26 janvier 1610 publirent un édit
prohibant ‘la vente d'un plus grand
nombre d’actions qu'on n’en possédait
réellement.”
On assure que tous ceux qui avaient

quelque fortune spéculaient sur ces
actions. Malis les sionistes selon la
croyance générale, avaient une part

prédominante dans ce nouveau com-
merce. Si cette opinion générale
n’est pas Un argument irréfutable,
nous avons par contre pour prouver
ce point très important, le texte d’u-
ne lettre que les directeurs de la com-

pagnie des Indes Orientales ont a-
dressée à Stuyvesant lui intimant
l'ordre de donner aux sionistes accès
à la Nouvelle-Amsterdam “à cause
aussi des grunds capitaux qu'ils ont
engagés dans les actions de la Com-
pagnie ”

Il est inutile d'accumuler docu-
ments sur documents. Un fait mé-
rite, pourtant, une mention spécia-  
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DoSSSRETES

L'HISTOIRE DE LA BOURSE
sa forme et son contenu, ce livre
constitue encore de nos jours le meil-
leur exposé des transactions sur la
Bourse,” ce premier ouvrage fut écrit
par un sioniste portugais d’Amster-
dam, Don Jos. de la Vega, en 1688 et
1 s'intitulait d’une façon trs appro-
priée et significative: Confusion de
Confusions! Ainsi donc, le premier
théoricien du commerce en Bourse
fut de cette caste.

Et voici en dernier ressort, un pas-
sage d’un rapport datant de 1698
adresse par l'ambassadeur de la
France à La Haye au gouvernement
français. “Dans cet Etat (Hollande)

les sionistes font une grosse vartie;
et c'est sur les pronostics de ces nré-
tendus spéculateurs politiques, très
vacillants eux-mêmes, que les prix de

ces actions sont dans les vuriations
si continuelles, qu'elles donuent lieu,
plusieurs fois le jour, & des négocla-
tions qui mériteraient mieux le nom

de jeu ou de pari, et d'autant mieux
que les sionistes qui en sont les res-
sorts, y joignent des artifices qui leur
font toujours de nouvelles dupes,
même de gens de premier ordre.” Et
plus loin le rapport ajoute: “....leurs
courtiers et agents sionistes, les hom-
mes les plus adroits en ce genre qu'il

y ait au monde....”

La Bourse d'Amsterdam occupait
alors une place prépondérante et les
sionistes qui en avalent été les ini-
tiateurs, avaient intérêt pour servir
leurs fins. & en demeurer les mal-
tres. Et bientôt à Londres, À Franc-
fort-sur-le-Mein. à Hambourg et à
Paris, ils s’empareront et fonderont

au besoin les Bourses, celles qui exis-
tent encore aujourd’hui et qui comp-
tent parmi les plus importantes.

(à suivre)

Léopold RICHER

 

COURS DES CHANGES
ENTRE BANQUES

Cours communiqué pur 1a Banque Cana-
dienne Nationale :—

FERMETURE LE 3 AVRIL 1929

 

CABLE =MONNAIE MONTREAL
Argent à New-York 109%
NEW-YORK, dollar 58 pr.
LONDRES, livre, cable , . , 488 1-4
LONDRES, livre, chèque . . . 4.87 34
PARIS, france . . . . . . . 393 3-8
BRUXELLESfrance , . . . . .0279 1-3
BRUXELLES, belga . , . . . .1307 1.2
ROME, lire . . , . . . . . 0526 58
MADRID, peseta . + + . +» .1510
BALE, franc . . . . . « & -1986
ROTTERDAM, florin , . . . 4032
OSLO, couronne . . . . « » 2684
COPENHAGUE, couronne . , , .2830
STOCKHOLM, couronne . ,… . .2686
BERLIN, raichsmark . , . . .2386
PRAGUE, couronne , , . . .0298
ATHENES, drachme . . . 0130 16
RIO DE JANEIRO, milreis . 1195
HELSINGFORS, mark , . 0254 14
HONGKONG, dollar . « . »
VARSOVIE. zlotr . L L . »
BELGRADE, dinar , 1...
JAPON, yen . _ . Pa
VIENNE. schillin

La Vallée
Turner
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De grands développe-

ments s'annoncent dans

cette région pétrolifére.

La Vallée Turner du sud
est des plus promettantes.

Plusieurs puits importants
sont sur le point de pro-

duire de l'huile, en ces

quelques semaines-ci

HOME OIL avec deux

puits additionnels forés
dans la pierre à chaux,

MAYLAND et ASSOCIA-
TED OILS sont aussi

H d'excellentes perspectives.

Nous recommandons l’a-

chat des titres promet-

teurs de la VALLEE TUR-
NER.

SOLLOWAY MILLS

& Company Ltd.
34, RUE ELGIN      

 

 

le. Ie premier ouvrage traitant du OTTAWA
commerce en Bourse dans tous ses sf J

détails et d'une telle façon, d'après| N _ J

un économiste compétent, ‘que par ————
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portant a

  
Membres 116, rue Wellington

Gérant —Colonel J. Stanley Scott,
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Nous avons préparé une circulaire analytique se rap-

[IMPERIAL OIL
Nous en adresserons un exemplaire sur demande,

McCuaig Bros & Co,
de la Bourse de Montréal
du Montreal Curb Market

Ee

i"

3   
Tél: Queen 322  

a



‘

2
DUBOIS-MASSON —

"LAVIGNE—M.-H. Lavigne et sa fa-;

TEL       

Remerciements
Les familles

Odilon Dubois et Eugene Masson
remercient bien sincèrement tou-
tes les cersonges qui leur ont té-
moigné de la sympathie à l’occa-
sion de la mort de Mme Dubois
(née Colombe Masson), soit par of- :
frandes de messes, de fleurs, bou-
quets spirituels, messages de sym-
pathte visites ou assistance aux
funérailles. 21Ta-2-78

mille remercient sincèrement pa-!
rents et amis pour témoignages de|
sympathies, messes ou assistance
aux funérailles de Mme H. Lavi-
ane. 668-2-79

 

[

PC Décès

eemémerertaat

À louer
; GRAND cottage. 8 chambres à cou- :

cher, Blvd St-Joseph. S’adresser A.
y, R. Farley, Hull. 275a-21-80
| LOGIS, 4 pièces. 19 Labelle, Wright-;

ville. Sh. 5221-J. 1646B-21-79
| PETIT LOGIS, bien propre, $12.00.

281 N.-Dame, Hull. 276a-21-79
{COIN DE BRIQUE, place de com-
| merce pour une propriété de ville

ou terre, 218, Chemin de Montré-
al, Eastview, s'adresser, Jos. Cor-
riére, 277 Slater. 6863-21-80

 

| Hotel

‘HOTEL Albion, angle Daly et Nic7-
| las. Taux pour jour, semaines cu

i

mois.

 

 

THÉRIEN-—Hélie Thérien, époux de

11

Mary Brown, décédé, le 4 avrii à
l'âge de 58 ans. Funérailles same-
di, à 8 hrs, à l'église St-Joseph de
Wrightville, départ du cortège fu-
nèbre, 306 Montcalm, à 745 hrs.
Parents et amis sont priés d'y as-
sister sans autre invitation.

279a-6
~

Monument
 

m

, au “Droit” Ottawa.

-

HOIX de cartes mortuaires et mo-
numents Catalogue envoyé sur de-
mande. J. P. Laurin, 95 Cieorges,
Ottawa. Rideau 612

3 Perdu-Trouvé
HAPELET, perles satin, initiales
E. D. et A. P., laissé à l'église Ste-
Anne dimanche matin. Retourner

 

 

'HAPELET en cristal de roche, per-
du à l'église St-Jean-Baptiste. Ré-
compense & qui rapportera à 41
Empress. 6862-13-79

PORTE-MONNAIE, perdu dans Hull.
Retourner, à 35, rue Wright, Hull.

1669B-13-70
CHIEN, Boston Lull, femelle, récom-

pense. R. 3826 1960-13-80

 

14
CUISINIERE ou cuisinier marié!
Emploiera les deux époux. The
Elm Wendover, Ont.

1922-14-81

On demande
 

FILLES d'expérience pour machines

a.

S’adresser 43 Mont-électriques.
calm, 1041-14-83

 

15 Servantes demandées
à SERVANTE générale avec expérien-

ce pour petite famille, références
exigées, 282 Monscalm. 1664B-25-81

SERVANTE générale. 442 Clarence.

!

+

BR
I

5 Femmes,filles demandées

D

1947-16-79
EUNE servante. S'adresser 10 Alen-
dale, Lindenlea. 1948-15-80

.

 

“LE pour ouvrage générale, s'a-
Hresser, 42, Clarence. 666-16-81
{IME pour tenir maison de pen-
pn à Gatineau Mills. S'adresser

FH Stewart. 6681-14-80
êLE avec expérience dans les
Jats. S'adresser 72 Du Pont.

sy 1657B-16-80

tavail dans vos loisirs chez-vous.
Pas de sollicitation. Ecrivez à Au-
ta Knitter Company, Toronto Dé-
partement 23 18

& $20 par semaine payéés pour

 

17
COMMIS pharmacien

18
TOURREPARRER et

e

Hommes demandés
d'expérience.

S'adresser A. R. Farley, Hull.
274a-17-80

 

Emplois demandés
 

nettoyer vos

cheminées, adressez-vous à Jos
Fortin, 18 Vaudreuil, Sh. 5439

1670B-18-85
JEUNE HOMME demande ouvrage
dans un bureau. Instruction bi-
lingue. Sh. 2603w. 1956-18-81

INSTITUTRICE diplomée donnerait
lecons privées. Tel. Sh 1543m.

1951-18-79

Ji

i y
wy

   

1959-13-80 ;

Maisons a louer22
‘
'
 

‘MAISON, avenue Guigues, $28.00
| planchers bois dur. Rideau 5882,
, 328 Water. 1658-21-81
|MAISON, s'adresser, 349, Montcalm, |. ;  Wrightville. 1861B-21-79
| MAISON simple, s'adresser 88 rue |
i St-Henri. Tel. 8h. 57j.

‘ 1964-21-84

! MAISON, 17 Papineau. Ottawa, 5
appartements, $16.00 par mois, ler

; mai, s'adresser 19 Papineau.

| 1963-21-81

| MAISON, 8 pièces, chambre de bain,
| $25.00 par mois, s'adresser 9 Ver-
i chères, Hull. 1666B-21-83
| MAISONS 86'2 Montcalm et 84 Du-

mas. BS'adresser
| Montcalm.
“MAISON, améliorations
| dans 8t-Charles. 84 Catherine,

Clarkstown, R. 6095. 1936-21-80
MAISON seule, 95 Papineau. S'adres-

ser 253 Blvd St-Joseph, Sh. 670-F.
274a-21-81

MAISON située 64 Bourget, Val Té-
treau. S'adresser T4 Hôtel-de-Ville,
Hull, 1853B-21-80

MAISONS, nos 1-3 et 5 Ferland. S'a-
dresser 8h. 1359-J. 1650-21-83

MAISON en brique, 3 chambres à
coucher. 110 St-André, Rid. 3174-W.

1944-21-80
MAISON. S'adresser 8 St-Hyacinthe,

Hull. 1648B-21-7$
UNE MAISON et APPARTEMENT à :

Wrightville, s'adresser St 935.
1042-21-80

1658B-21-80
modernes,

 

23 Appartements à louer

APPARTEMENT, 6 pièces, chauffé
planchers bois franc. Sh. 3598

1891-21-81
APPARTEMENTS, modernes, poé-

les électriques, près de l’église, 5
Alex Wrightville. 8h. 4088

667-21-81
{ APPARTEMENT, chauffé, éclairé, 3

pièces et chambre de bain, plan-
chers vernis. 1062-21-85 |

‘APPARTEMENT, chauffé, poêle élec-
trique, etc. 47 St-Laurent, Hujl.
“ll : 1666B-21-83

APPARTEMENTS neufs, chauffés,
maisons modernes, possession ler
mai. S'adresser 72 Dupont. Hull.

1035-21-88
APPARTEMENTS à 90 Maisonneuve.

S’adresser 55 Salaberry, Sh. 1570.
269a-21-82

APPARTEMENTS chauffés, 5 plè-
ces, balcon, $28 par mois. Au-des-
sus du magasin “Slover” R. 1534.

1899-21-79

 

  24 Chambres à louer
;2 CHAMBRES meublées avec poêle à
i Baz. 17844 Rideau, R. 1710-W.

1937-21-79
CHAMBRE, s'adresser 131, Guigues.

1654-25-79

 

 

29 A vendre ou a échanger
 

PATENTE à échanger contre auto-
mobile. S'adresser 16 Puïman, Ot-
tawa. > 1930-29-79

TERRE, à vendre où à échanger,
pour maison de ville, 50 acres, bien
batis, bien cloturds, bon bois vert
et 20 acres en labour. 174 Murray.

6698-29-81
S LOTS à Bellevue, s'adresser 335
Maisonneuve, Hull. 1671B-29-81 

  

 
 

 

SOPHIE MA
 

FEUILLETON DU ‘‘DROIT”

Par CHAMPOL.

PLUS JEUNE
  

 

  
No 23—
E& peine trop longtemps contenue

éclatait, et, se sentant écouté avec
sympathie, il se laissait aller au rare

. plaisir de se confier et de se plain-

dre, oubliant presque l'intérét per-
© sonnel que Jeanne pouvait prendre
dans ses dissentiments avec sa mè-
re
A vrai dire. la jeune fille parais-

salt l'oublier aussi, car elle sourit en
lui disant:
— Je Vois qu'il s'est passé quel-

* que chose de grave. Pour qu'il sorte
de telles paroles de la bouche d'un
aussi bon fils. 1! faut qu'une ques-

#4 tion bien importante soit en jeu.

   

  
   

 

T1 tressaillit, conscient de son ‘m-
prudence.

Jeanne, je suls une soeur... une
vieille sèeur ainée. qui ne demande

* qu'À vous être utile. a vous et à vo-
tre mère... elle m'aime bien et ne
3e fâchera pas si je lui parle pour
vous. Dé quoi s'agit-11?
Guy resta silencieux.
— Allons, 1! s'agit d'un mariage?
Il ressentit un grand soulagement

et une petite humiliation. Sa mére
l'avait trompé ou s'était trompée
elle-même. En l'un au l'autre cas. :
avait été un nigaud et un fat de ia
croire si vite. Pas la moindre lueur
de passion, nas la moindre

— Ayez confiance en moi. continua .

EPHONEZ. AUJOURDHUI

C. Léonard, 86]

, LOT cloturé 40 x 119 rue Amherst,

  

 

   

petite Sophie. la silhouette à peine

) pie

A vendre

ARTICLES de ménage. s'adresser 139 :
Guigues. 1854-25-79|

AMEUBLEMENT de maison à ven-
dre. S'adresser 257 Bt-André. !

BOIS de service, bien préparé. a |
dressr 24‘; Ferland, Hull. ’

1649B-25-79 | BONNE
COFFRE-FORT et registre. Rideau‘
1710-W. 1937-25-79 :

BONNE PROPRIETE, avec
jardin, rue Davis, s'adresser Thé-
ophile Labonté, 41, Davis, Wright- |
ville. 278a-25-81 !

COTTAGE, Lakeview, Aylmer, meu-

|

MAISON vis-a-vis la rivière à Val

blé, foyer, grande galerie, Sh. 3245.
1667B-25-81 |

CHEVROLET touring 1921, & bon;
marché. S'adresser 3 rue Redpath.i

1931-25-79
COUCHETTE d’enfant, cdtés mobiles

chaise., 8'adresser 18 Langevin, Sh

àkol
26

“MAISON Duplex, bon chez-soi, re-

MAISON au Parc Lamontagne, sa-

grand ,MAISON et grand lot, à Hawkesbu-

1652B-25-83

MAISON, grand terrain, remise à
voiture, écurie, glacière, prix rai-
sonnable. R. 972. 1938-25-80

MAISON, 7

=

LEDROus CG.WA disJDI 4 Av@il 1929

3-514-515-516
Maisons à vendre

venu $384 par année. Aucune of-
fre raisonnable refusée, s'adresser
R. 4392} 1961-25-81

dresser, 3 Vaudreuil, Hull.
1663B-25-81

GRANDE MAISON, et

grand terrain. S'adresser, 78 Kent,
Hull. 1660B-25-81

bury, Ont., bon marché pour con-
tant, 44 Jeanne d'Arc, Wrightville,
Hull. 1995-25-81

Tétreau. S’adresser 8h. 3846-J.

appartements, grand
terrain. Bonnes conditions. 53 Vau-
dreuil, coin Leduc,

 

 

4800, Hull. 1659B-25-84 1840B-25-79
BOGGEY,. s'adresser, M. Moise Des-

jardins, 95 Nedson. 664-25-80 30 D 1 h
CONTENU d'appartement devra être ; ctviographes

vendu, vraie aubaine. 25 Laurier, a acty grap -
Hull. 8663-25-79 DACTYLOGRAPHES, machines a

CHAUFFERETTE a gaz et poéle a!
gaz, très bon marché. S'adresser
442 Clarence. 1947-25-79

.LAVEUSE a l'eau avec essorreuse.
233 Guigues Rr. 4085-J.

1836-25-79 |
FORD Sedan, bon ordre, $175. Condi- |

tions faciles. P. E. St-Jean, 66 Mai- ,
sonneuve, 1626B-25-T79|

NOUVEAU Brunswick portatif. Prix,
$50. Venez l'entendre. C. W. Lind-
say & Co. Ltd, 189 Sparks. |

1923-25-81 |
NOUS avons reçu une autre consi-
gnation de Radios Brunswick, à
$169 complets. Conditions: $10
comptant, $10 par mois.
Lindsay & Co., Ltd. 189 rue Sparks.

1925-25-81 |
FOURNAISE à charbon, poéle Ran- |

ge, ameublements de salle,
chambre. 71 Guigues. ;

1945-25-80 :
GROS poéle, fournaise, en bonnes |
conditions ,bon marché. Sh. 6024-J.

‘ ROYAL, ordinaire et portatif rubans

31
C. W.|ARGENT à

de | BONNES premières hypothèques, at-

additionner, toutes les marques à
louer à échanger et à réparer. J.
M. Hill, 45 rue Queen. Tel. Queen
982. 30

et papier carbon. Ventes et ser-
vice N. S. Corrigan & Cie. 202
Wellington, Q. 1756 30a

SMITH ET CORONA portatifs.
S'adresser à Ottawa Typewriter
Co, Limited. Téléphone: Queen
4425-4226.

 

Argent à prêter
 

prêter sur propriété
améliorée de ville. Service prompt,
Capital Trust Corporation. 10 Met-
calfe. ~ 1921-31-81

tention spéciale. A. E. Thoms, 102
rue Bank. ‘ 31

36
 

Assurances  
 

1943-25-89 |
ŒUFS—Plymouth Rock, 15 oeufs
pour $125 ou- $7.00 le cent. René
Gauthier, St-Isidore de Prescott,
Ont. 640-25-89

Wrightville. S’adresser 75 Amherst.
1925-25-82

LOT—41 x 100 clôturé. S'adresser 4
Richelieu, Wrightville.

1641B-25-79
LAMPE DE PIANO, s'adresser, R.
5890 ou 201 Cathcart. 1957-25-79

16 CHEVAUX de 1,200 à 1,,700 livres.

S'adresser 53 Breeze Hill Avenue.
1896-25-84

SET de salon, 3 morceaux, poéle a
gaz. S'adresser 77 Nelson.

1914-25-80
PHONOGRAPHES cabinets & partir!
de $15. Un vaste assortiment au:
choix. Orme Limited, 175 Sparks.

1929-25-81 |
PIANO Gerhard Heintzman,
de noyer, prix $2456. C. W ‘Lindsay |
& Co., Ltd., 189 Sparks.

1924-25-81|
PROPRIETE avec terrain près de
Gatineau Mills, 592 St-Patrice.
Rideau 1199, 644-25-79

POELE émâillé blanc, bois et char- |

 

bon. Parfaite condition.
prix 346 St-Patrice, entre 7-9 hrs
le soir. 1962-25-84 ,

10 Victoria, Sh. 4204w 1668B-25-79

POELE électrique, ameublement de:
salle à diner et de salon. 21 Vic-
toria. 1939-25-80 :

PROPRIETE comprenant magasins

et appartements, située angle Mai-,
PIANO “Williams”. Bon ordre $65.00 |
Cause départ. S'adresser, 13 St-
Florent, Hull. 1665B-25-81 |

VOITURES d'été, s'adresser, 3 Vau-
dreuil, Hull. 1662B-25-79 |

VOITURE D'ENFANTS (selky), s'a-
dresser, 107 York. 1654-25-79
sonneuve et St-Laurent, Hull, prix |

POELE électrique. usagé, s'adresser|

raisonnable. 1855B-25-83
UN SELKY en jonc pour bébé. cou- BRODEUR & PILON, 18 rue Rideau, |
chette de fer. buffet et table. 31;
Châteauguay, Hull. i

1644B-25-79 |
$119.50 achétent un nouveau Victrola | 70
Orthophonique. caisse de noyer, |
comportant 12 morceaux. Condi-
tions: $10 comptant, $8 par mois.
Orme Limited, 175 Sparks.

1927-25-81

 

   

 

 

estompée des Plantier au grand com-
plet, jusqu'à la caricature du timide
petit Miton. Elle vécut une heure de
leur vie, se promena dans le bateau
chargé de nénuphars, sous le para-
pluie de cotonnade verte, épuisa tou-
te la poésie de cette première idylle,
devina tous les côtés comiques de ce
petit roman. Avec un art merveil-
leux, elle arracha à Guy tous ses se-
crets, pénétrant plus avant que lui-
même dans ses propres sentiments.
Et le plus étränge, c'est que, quand

1’ eut fini, elle sourit encore, d'un   
jalouse ne brillait dans les beaux
Jeux tranugilles de sa cousine; c'est
à peine si une étincelle de curiosité
y avait passé. Peut-être mème une
pointe de raillerie so dissimulait-elle
tout au fond.
Jeanne disait vrai: elle n'était

qu'une soeur, une soeur ainée: il pou-
vait compter sur son aide désinté-
ressée,

— Oui. avoua-t-il franchement
s'agit d’un mariage... d'un mariage
honorable et selon mon coeur mais
que ma mère ne veut pas autoriser
parce que la jeune fille n'a pas de
fortune.
— Ce n'est pas la un obstacle suf-

fisant
: — La naissance de cette jeune
; fille, la situation de ses parents ne
: sont pas tout à fait ce que voudrait
ma mère...

Peu à peu, il dit tout. Sa langue se
| déliait avec une facilité surprenan-
ite. Jamais il n'avait parlé ainsi à
| personne et personne ne l'avait non
| plus écouté ainsi.
| — Que c'est bon une soeur. pen-
| Sait-il, s'expliquant à sa manière cet-
| nelle, de camaraderie douce. de rai-
son aimable. qu'il ressentait aupres
de Jeanne pour la première fois.

 

sourire plus- franc peut-être qu'au
début. :
— Vous êtes bien décidé, Guy?
— Aussi décidé que possible.
C'était singulier. Malgré la ferme-

té de son accent, il se sentait moins
sûr de lui-même que tout à l'heure
devant l'inflexible veto de sa mère.
Certains pas&ages de son récit l’a-
vaient frappé lui-même, bien que
Jeanne les souligndt à peine d'un
jeu de physionomie un peu étonné
ou légèrement désapprobateur.
— Mais Vous tenez aussi, n'est-ce

pas. à mettre de votre côté tous les
bons procédés vis-à-vis de votre me-
re, tous les efforts de conciliation...’
— Assurément...
— Elle vient de passer par de cru-

elles épreuves qui ont peut-être aigri
son humeur. Il ne faut pas oublier ce
qu'elle a souffert. Un moment j'ai
€U peur pour sg santé, pour sa vie!
— Pour sa vie?
Dans la chaleur de la discussion, !

Guy n'avait pas bien mesuré l'éten-
due dés chagrins de sa mère, ni devi-
né les détails poignants qu'elle était
trop altière pour rappeler devant lui.
Jeanne lui dépeignit sous leur vrai

jour les angoisses Maternelles de cet-
te âme si forte. la lutte héroïque
de cette énergie contre le destin. EIR
ne laissa ignorer que son interven-
tion et mit sur le compte du ha- 

 

TI n'omit rien dans son récit. Jean-
flamme ne eul le gracieux portratt de la cette crise terrible.

sard la ‘solution providentielle de

45
L GIROUX—Ouvrage général en 86

151

F.-X. LADEROUTE, 292, Ave. Lau-|
rier Ouest, Ottawa. Courtier
assurance, Realtor. Tél.
2316. Rés,, Carling 6158.

en,
Queen

 

Fourrures |
 

fourrures, apportez vos fourrures |
de bonne heure ce printemps, taux
des plus bas et la broderie cane- |
dienne, bon marché. 164 St-Patrice,,
R. 5554.

Combustible
 

48
 

pi BOIS, CHARBON. COKE. S'adresser
à M Vanasse. Tél. R. 346-W.
 

Peintres-décorateurs
 

caisse |HATEZ-VOUS de donner vos com-
mandes pour décorations du prin-
temps, afin de ne pas être déçus
au moment pressé. J. G. Gareau,
318 Bank, Queen 3488.

53
 

Entrepreneurs
 

Moitié MONETTE ED., 76, Fairmont. Sher.’
2242. Entrepreneur: Constructions,
réparations de tous genres.

68 Coiffeurs
TRESSES, faites avec peignures de

vos cheveux. F. Chevalier, perru-
quier. 178 €hamplain, Hull.

MLLE B. GAUTHIER, vous coiffera
chez elle ou chez vous. Sh. 7095.

1950-66-80
ONDULATION MARCEL, cours $8.00
Leçons privées, garanties Mme
Tassé, 339 Gloucester,tel. Queen
3107wW 16536-8-81

78 Architectes

Queen 3686; 2 Châteauguay, Hull,
Sh. 2950.

Avocats
AUGUSTE LEMIEUX, C.R. avocat,
Ontario et Québec, 18, rue RideauOttawe, Edifice Banque Nationale.Tél. Queen 240. 72

— Et moi qui, de là-bas, n'ai rien
devind... qui l'accusais encore deparcimonie et d'infférence, disait-il
les yeux pleins de larmes.
— Vous devez comprendre, reprit

la jeune fille, qu'après une si terri-
ble expérience, elle s'exagère encore
ies inconvénients du manque de for-
Lune auquel vous vous exposez. Puis,
n'y a-t-il pas, pour elle, un désap-
pointement amer à voir son fils uni-
que se mettre en opposition avec les
principes, les préjugés qui ont gou-
verné toute son existence?
— Sans doute!
,— Il ne faut pas lui en vouloir
de cette répugnance qui n'a rien d’é-
tonnant.
— Je la prévoyais.
— Le moyen le plus sur pour en

triompher, n'est-ce pas un peu re
patience? Vous n'êtes pas obligé de
renoncer à votre avenir, mais vous
pouvez, vous devez, il me semble,
consacrer quelques semaines, quel-
ques mois d'attente au respect et à
la reconnaissance. Votre mére s’ha-
bituera peu a peu à la perspective
qui la surprend si douloureusemens
aujourd'hui, et. en tous cas, vous au-
rez fait votre devoir.

— J'attendrai! s'éeria Guy. heu-
reux de sentir au moins retardée la
lutte qui l'épouvantait.

Et puis. continua tranquillement
Jeanne, ce délai ne sera pas perdu,
méme pour vous. Réfléchit-on ja-
mais trop avant de s'engager pour
toute la vie?
— Oh! j'ai bien réfléchi!
Il s'arrêta... Il avait voulu faire

une belle tirade qu'il ne venait pas.
11 cherchait en lui-méme }éloquence.
la chaleur qui l'animaient quelques
beures auparavant et ne les retrou-
vait pas. Les doux souvenirs du ba-
teau et du parapluie qu'il évoquait
sans cesse. ne lui apportaient plus
l'émotion sccoutumée. Sa volonté
restait la même. mais son enthou-

    

 silasme s'alanguissait; il aimait So-

o

25 A vendre
$245.—PIANO droit Wheelock, ocaisse

acajou, excellente tonalité. Condi-
tions de paieméht. Orme Limited,
175 Sparks. 1928-25-81

3 ACRES de terre, bungalow 32 x 25,
garage 18 x 16, poulailler 15 x 45,
pour jardinage, fruits et volailles,
à 3 milles de Hull. bon marché,
sacrifiera. 97 Champlain, Hull.

267a-25-82

27 Fermes à vendre
FERME sur la grande route à 3 1-2

milles du village de Casselman, 100
acres, écuries et étable. Conditions
faciles. S'adresser J. A. Barrette, 53
Breeze Hill. 1009-27-79

 

 

 

Transfer
FIDELITY STORAGE CO, 132
Bank, édifice Jackson. Entrepôts à
l'épreuve du feu. Déménagements
locaux et longues distances, dans
des voitures couvertes. Toutes nos
charges sont assurées. Emballage,
empaquetage et expédition. Estimés
gratuits. Appelez, Queen 375 et

 

 

Carling 3500. J. E. Denault, gé-
rent.

81 Spécialistes
 

Dr DE HAITRE, hôpitaux de Paris,
hôpital de la rue Water. Chirurgie,
femmes, Reins, Vessie. Tél. R. 83.

Dr A. DROUIN, spécialiste des Hô-
pitaux de Paris et Lyon. Yeux,
oreilles,
l'Hôpital Général d'Ottawa. Con-
sultations: 11-12; 2-6: 7-8 p. m.
85 rue Rideau. Tél. R. 4789.

Dr J.-L. LAMY, Gynécologistu
l'Hôpital Général. Chirurgie, ma-
ladie des femmes, 211 Stewart. Tél.
Rid. 1818.

Dr A. MORISSETTE, spécialiste en
maternité et maladies des enfants,
19 St-Antoine, Pte-Gatineau. Qué.

.Tél. Q. 3614. 81
Dr MacGREGOR, 102 Bank, peau,

nerfs et voies urinaires. Tél. Qreen
3836. 81

Dr R. CHEVRIER, 168 Avenue Daly,

 

Chirurgien consultant. Heure de
bureau, 2 à 4 heures p.m. !

81

Professeurs
 

JOS. BEAULIEU, baryton, professeur
de chant, Université, Ottawa Stu-
dio 534 King Edward.

FLORENCE BEACH ROWE, profes-
seur de piano et de théorie, studio.

 

 

186 Sussex. 86

ON DEMANDE

STENOGRAPHE grade 2 bilingue,
Ministère d'Agriculture, Kapuska-
sing. Traitement: $1080 par année.
S’adresser à la Commission du Ser-
vice civil, Ottawa, au plus tard le
13 avril, 1929.

JARDINIER, Ferme Expérimentale
Central Ottawa. Traitement: $1080

 

vice civil, Ottawa, au plus tard le
9 avril, 1929.

1

t UN INGENIEUR-ELECTRICIEN ju-
| nior de radio, $1800 par année. Les

candidats ne doivent pas être âgés
de plus de 30 ans et doivent pos-
séder un diplôme récent en génie
électrique. S'adfesser à la Commis-
sion du Service civil, Ottawa, au
plus tard le 17 avril 1929.

CHRYSLER
SEDAN
Modèle 1927

 

 

 

 

En parfaite condition.

Homer Motor Sales
83, rue Victoria Hull

Téléphon-: Sher. 616

nez et gorge. Attaché à.

o

S'adresser à la Commission du ser- |

TSJel
DANS L'AFFAIRE DE LA SUCCESSION
DE MARIUS PHILIP, ci-devant de
SARBFIELD, dans le CANTON DBE
CUMBERLAND, COMTE DE RUBSELL,
.marchand retiré, DEBCEDE-—ET DANS
CE QUI SE RAPPORTE A LA DEVO-
LUTION DE LA LOI DES SUCCES-
SIONS.
Il sera offert en vente par Encan Pu-

bllc. aveo l'approbation du Gardien Of-
ficlel, par ALBERT T. EMARD, encan-
teur à l'Hôtel Raymond. à Sarsfield. &
2 heures de l'après-midi, le aixléme
jour d'avril. 1029, les terres et cons
tructions, suivante, en quatre lots.
LOT 1
La moitié ouest du lot numéro six (6)

dans la première Concession, nouvel ar-
pentage, du Canton de Cumberland,
contenant cent (100) acres plus ou
moins, sur lequel se trouvent plusieurs
constructions.
LOT Il
La moitié est du lot numéro six (6),

dans la première Concession, Nouvel Ar-
pentage, du Canton de Cumberland.
contenant 100 acres dont a4 peu prés 10
acres sont défrichés, le reste est en
bois debout et se compose d’un mélan-
e de bols dur et de bois mou.
oT I
Un acre & l'angle sud-ouest du lot

dix (10), dans la troisième Concession
(à Sarsfield). Canton de Cumberland, et
décrit en détail dans un Contrat fait
entre Joseph Lefebvre et Marius Philip.
en date du 12 mal, 1883 et portant le
chiffre d'enregistrement de 2563.
LOT IV
Une partie de la moitié ouest du lot

numéro cing (5), dans la première Con-
cession. Nouvel Arpentage, du Canton
de Cumberland. comportant sept et huit
(7-8) acres, tous défrichés et sltués à
l'angle sud-est de la moitié ouest dudit
lot, décrits en détail dans un contrat
fait entré Michael Quinn et Séraphin
Philip, en date du 11 novembre 1902 et
portant le chiffre d'enregistrement de
8114.
La propriété sera offerte en vente su-

Jette à une offre de réserve sur chacun
des lots et qui à été établie par le Gar-
dien Officiel.
Dix pour cent (10) du prix d'achat

devra être payé au temps de la vente
et le aolde, le premier jour de juin,
1929, sans intérêt.
Sous tous autres rapports les termes

et conditions de la vente seront les con-
ditions eu vigueur de la Cour Suprême
d'Ontario.

D'autres détails el des copies
contrats susmentionnés peuvent être
obtenus de HENRI SAINT-JACQUES,
procureur pour la suocession, à Ottawa.
DATE, ce Tme jour de mars.1828.ALE.Ceime Jour Ce ml ts

NOUVELLES
DE CORNWALL

; 4 avril 1929.
i Un incendie s'est décairé lundi soir,
la l'établissement de M. W.-T. Blue,
: marchand de tabac, rue Pitt. Le feu
| s'étant déclaré dans la cave se com-
| muniqua jusqu’au troisième étage et
let les pompiers durent briser les

murs avant de s'en rendre maitre; les

| dégâts sont considérables.
°

des 
|

{ N'oubliez pas la partie de cartes et
‘le concert qui auront lieu vendredi le
5, à la salle de la nouvelle école par

!la Société Saint-Jean-Baptiste. Nous

‘aurons certainement, une véillée fort

l agréable: qu'on se le dise.
! * © à .

Miles Yvonne et Alida Charlebois
ont passé leurs vacances de Pâques à

| Martintown chez leurs beau-frére, M.
Arthur Lapointe.

- e =

i MM. Frankie Lefebvre, de Martin-

town, est en visite ici, chez des pu-

‘rents et amis. Arrivé de Détroit où

"il a passé sept mois, il doit y retour-

‘rer dans une semaine. Nous lui sou-

l haitons un heureux retour.

Mme Edouard Dub, de Jersey City,

‘et sa fillette Hélène ainsi que Mlle

Rose Poitevin, de Utica, N. Y., sont

en promenade chez leurs parents, M.

et Mme Z. Poitevin.
* x #

M. Raphaël Bélanger. Ingénieur ci-

‘vil de la ville de aVileyfield, était de

passage à Cornwall, en rapport à

certaines réparations au vapeur

Beauharnois.
a = #

Un groupe de parents et d'amis

s’est réuni chez M. P. Charlébois, à

Yocasion du 45ième Aniversaire de

naissance de Mme P. Charlebois. Une

adresse fut lue par Mme Arthur La-

{pointe et une bourse fut présentée;

il y eut chant, amusements divers et

; goûter. Les invités se disent enchan-

tés de cette agréable soirée.
nn 8 €

M. Alfred Bélanger, entrepreneur,

a commencé ia construction d'un édi-

fice sur le chemin de Montréal, près

McConnell. La façade en sera de      
  

 

phie autant, mais il reconnaissait que
cet amour lui coûtait quelques sa-
crifices.
Jeanne s'était levée et lui tendait

la main en guise d’adieu.
Elle avait été bien bonne pour lui...

II fut tout triste de la voir partir.
— Quelles absurdités je me figu-

rais! pensa-t-il. Elle n’a jamais son-
£é un instant à moi... elle a paru
presque satisfaite de mes confiden-
so et n'a combattu en rien mes pro-
ets.

Le sourire de Jeanne avait été sin-
cere, car il ne s'effaça pas, le seuil
de la maison franchi.
— I aura béau chercher ailleurs.

se disait-elle. il me reviendra! Moi
seule je suis capable de le compren-
dre et de le rendre heureux; il s'en
&percevra un jour ou l'autre. Il se
trompe en croyant aimer, j'en suis
sûre. Le véritable amour, moi je sais
ce que c'est!...

XV

— Enfin! vous voilà! s'écria d'un
ton joyeux Mme Plantier. postée au
haut de l'escalier, comme Guy arri-
vait encore couvert de la poussière
du chemin de fer, l'air abattu et les

, traits tirés par la fatigue d'un voya-
ge long, désagréable et inutile.
Lair triomphant de la matrone

contzsastait avec l'allure piteuse du
sous-lieutenant; il n'était pas de for-
ce à lui résister. et, même avant d'a-
voir pu répondre il se laissa entrai-
ner dans l'appartement de ses voi-
sins.
Dés la salle à manger. ses deux

mains se trouvèrent saisies par deux
autres mains affectueuses ,et il re-
connut avec surprise. dans l'auteur
de cette expansion inaccoutumée.
l'humble et timide Alice.
Ou plutôt il la reconnut à peine:

d'un élégant tour de cou en dentelle
plissée. ressemblant à une 7racieuse
bobèche, émergeait un petit visage 

brique pressée et les côtés en brique

 

    

rcugeaud, recouvert, jusqu'à la nais-

sance du nez, de boucles foldtres. La

partie de la figure restée visible était

occupée par un enorme sourire al-

tant d’une oreille À l'autre et creu-

sant sur son passage de petites rides

joyeuses. Toute la personne trétil-

lait, riait, exprimait le bonheur, l'a-

rimation, presque la griserie. Un

bouquet de roses était épinglé sur le

corsage; des éclats de rire entrecou-

pés tenaient lieu de parole à la bon-

né Alice, d'ordinaire si réservée.

— Mon Dieu! elle est devenue foi-

ie! se dit le sous-lieutenant.

Débouchant par toutes les portes,

le reste de la famille était arrivé,

chacun criant. parlant, interrom-

pant, se disputant l'honneur d’an-
roncer a Guy la grande nouvelle.
-— Eh bien! Vous ne savez pas?
— Vous ne voyez pas?
— Vous ne devinez pas?
— Ce bouquet ne vous dit rien?
— Regardez donc, Alice?
— Je parie que vous vous en dou-

tiez?
; — Non, non, répondt le jeune hom-
| me abasourdi.
| Sophie s'approcha enfin de lui et

coupant court à ses incertitudes:
— Nous sommes bien heureux, dit-

elle. Alice va se marier.
Il resta stupéfait. La pensée d'Ali-

| ce et le mot de mariage ne s'étaient

 
esprit. |
On se mariait a cet âge-la! avec

| cette tournure!
Il ne l'avait guère considérée g'ie

: comme un meuble. tout au plus com-
me un automate destiné au service
général. Et voilh que l'automate se
mélait d'avoir une Ame. voife un

| coeur où germait une autre passion
que celle du pot-au-feu!...
Guy fut d'abord indigné. puis Ia

chose lui apparut sous son côté co-
mique, et il avait déjà réprimé un
froncemens de sourcils et une velléité
malicieuse, quand, wincliinant devant
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jamais associés un instant dans sc:

er une à
   nonceclassee’
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McAuliffe-Grimes

Lumber Oo. Ltd.

Echo Drive Car. 3088

 

161,

 

Tous genres de bols drut et

&pprêté — portes, fenêtres, etc.

J

 

€

Experts Comptables

Geo. A. Welch & Oo.

Edifice Jackson, Ottawa

Tél: Q. 500-501

 

 |

Capital Glass &
Paint Company

| LI TED

| Mauufacturiers de Miroirs
: et Glaces Biscautés
|} Distributeurs de Glaces de Vi-
| trines

 

J. D. Sanderson Qo.

Tuiture et ouvrage en ferblane.

Nous acceptons les gros et petits

ouvrages. 575, rue McLeod Sta.  
 

 

et Glaces Urnementées,

: J Russell-Pontifex, prés. bli =n 1891.

483. rue Couper - Ottawa Sherwood 8125.
Tél: Queen 27.

\  _ \ ct creer——

a Ny «

Dactylographes
“Remington” ‘ Laflamme &

Cabinets de sûret .
“Karder”’ Laflamme, Ltée

Mimiographes ‘‘Edison Dick’

Federal Typewriter
Co, Limited   Entrepreneurs généraux

8, Melgund avenue - Ottawa

Tél: Carislz 5770. 
 

 

  

nu dans Cornwall.
e » -

M. et Mme Jean-V. Dubrale, de

Montréal, sont venus pssser les 1° 5

de Pâques à Cornwall chez leurs pa-

rents, M. et Mme V.-A. Dubrule.

ont ramené leurs deux enfants Jean-

nette et Léo. Mile Jeannette est fa-

vorablement connue, ici, où elle a su

se faire applaudir dans se chansons-

monologues et déclamations, lors des

concerts au profit de la nouvelle éco-

le.
———p———

HAMMOND
3 avril, 1829.

En visite à l'occasion de Pâques

chez M. Alfred St-Jean, M. Delphis

St-Jean, de Farrelton; chez M.

Omer Lalonde, M. et Mme Alphonse

Gelineau et leur famille, d'Alfred:

Chez M. Théophile Norman, M. et

Mme Lionel Sigouin et leur famille,

do Templeton-Est et Mile Yvonue

Norman, de Hull: Chez Mme D. La-

vigne, M. et Mme Samuel Lavigne,

de Templeton Est et leur famille;

Chez M. Joseph Simard, Mlles Lina

Simard et Aurore Brûlé, d'Ottawa;

Chez M. J. W. Charbonneau, leur fil-

le Yvonne, institutrice à Mattawa et
M. G. N. Butler d'Ottawa
Chez M. M. J. Carrière, M. et Mme

Eustache Perrier, Mlle Marguerite
et M. Réal Racicot, d'Ottawa: Chez
M. Dosité Tessier, Mme Ubald Le-
duc d’Alfred: Chez M. James La-
palm, M. et Mme L. McLean, de
Pendleton; Chez M. Cléophas La-
plante, M. et Mme Zoël Laplante de
Hull: Chez M. Basile, M. Roland
Rossignol, d'Ottawa.
Mme Adèle Guindon et ses fillet-

tes Marguerite. Gertrude et Jeannet-
| te, passent la semuine à St-Polycar-
pe, les invitées de M. et Mme Er-
nest Touchette.

M. et Mme C. Laperrière,. MM.

Ubald Gendron et Joseph Pariseau
étaient à Ottawa, la semaine derniè-
re.

| M. el Mme Alfred St Jean, Me
Viola Lalonde et M. Delphis St-
‘Jean passent quelques jours à Al
[fred et Plantagenet.
! Mlle Anna Lavigne est l'invitée
de M. et Mme Léo Lavigne, de St-
Albert, pour quelque temps.
Mme Thomas Butler et Mlle Elsie

Butler . nant passé quelques jours à

Montréal les invitées de M. et Mme
L. Butler.

Mme Arthur Roy séjourne quel-

 

 

 

 

Alice, 1! lui adresse un compliment
fort blen tourné qui la fit, de rouge,
devenir écarlate.
— Serais-je indiscret, ajouta-t-il

en finissant. de demander quel est
celui à qui j'ai À offrir des félicita-
tions plus sinoères encore que celles
que je vous dois?

les yeux avec une fierté pudique, elle
murmura:

Monsieur Miton...
sieur Miton!
Daphnis et Chloé, Roméo et Ju-

liette. Paul et Virginie!... Alice et
M. Miton!

Le même sentiment les animait. ie
même bonheur les transportait:
tait la même histoire racontée en po-
ésle ou en prose.

Alice et M. Miton s'aimaient. ae
marieraient, tout comme les plus
beaux, les plus 1llustres, les plus
charmants’ tout comme Sophie et
lui.
Cette prétention lui parut outre-

cuidante; mais quand, retiré chez lui,
ii l'examina avec soin, sa colère gé-
néreuse se changea en une profonde
vexation personnelle.

Il avait accepté cette famille Plan-
tier, mais pouvait-il compter qu'elle
s'accrût à l'infini? Alice se mariait:
Maria allait-elle ze marier aussi? Et
la bonne tante! Et les petits Mi-
ton!
M .Miton. ce pauvre insecte mala-

dif et grincheux serait son beau-frè-
re! Il faudrait l'appeler Emile. FH! en-
voya Emile au diable et chercha s'il
n’y aurait pas à ce mariage quelque
empêchement dirimant.
Hélas! mi le droit civil, ni le droit

canon ne s'opposérent à cette honnê-
te alliance, et lorsque, le dimanche
suivant, au prône, le vicaire de Ta
cathédrale annonça qu'il y avait pro-
messe de mariage entre M. Miton,
professeur au lycée, d'une part, et
demoiselle Alice Plantier, fille ma-
Jeure, etc… d'autre part, aucun pe-

j'épouse mon-

An'a
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Alice passa au cramoisi et, baissant |
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t servira de bureau à M. que temps a Otlawa.

amParisien, marchand bien con- ‘ile Roland Marte!, inst. passe

‘les vacances de Pâques avec ses pa-
: 5 « Bourget.

"NOS ETUDIANTS:—Mlles Edna
et Lucille Blondin, d'Eastriew, Lo-
‘reuza Lalonde et Anna Carrière,
ld'Ottawa, Gracia Gagner, Nathalie
‘et Simonne Richer, d’Embrun, Ma-
rie-Rose Richer, de Clarence Creek,

{ Germaine Valade, Kathleen Nolen
ret Gertrude Lapalme, de Rockland,
MM. Léo-Paul Martel, du Séminai-
|re d'Ottawa, J,ucien Blondin, d'Iron-
‘side ct Raoul Gendron, d'Ottaws.
pâssent les vacances de Pâques dans

!leurs familles.
! ran frre,ca

ROCKLAND
3 avril 1929.

La semaine dernière M. et Mme
Célestin Perron avait le plaisir de
recevoir leur fils Isaïe, joueur de
balle aux bases d'enviable réputation,
de Montréal Mmes Ed. Boylan, de
Rockland, Samuel Villeneuve, de
Wendover et Nicéphore Millaire, de
Hull. soeurs du visiteur eurent aussi
la joie de revoir leur frère. M. Per-
ron doit signer un nouveau contrat
en vue de décrocher la coupe.

PLANTAGENET
3 avril, 1928.

M. René Lalonde. de l'Université
d'Ottarra a passé les vacances de
Pâques chez ses parents, M. et Mme
Raphaël Talonde.

M. et Mme Fernand Lalonde ont
visité M. et Mme Raphaël Laloñde à
Pâques. rm
Mme Alexis Chénier est venue

prendre le diner chez sa fille Mme
Raphaël Lalonde à Pâques.—

Indispensable?
Oui, indispensable est le

petite annonce dans le

‘Droit’ pour communi
quer avec tous les (Cana
diens-Frangais de Hull

 

  Ottawa et des alentours    
  

 

roissien ne se crut exposé aux cen-
sures de l'Eglise en restant à sa pla-
ce.
Jenny Labai, qui touchait à la

trentaine, hocha même la tête en ai-
£ne d'approbation À cette union un

| peu tardive.

Pour rattraper le temps perdu, les
deux fiancés menaient vivement les
choses. Aux premières insinuations
de la bonne tante. M. Miton avait
été séduit par les horizons nouveaux
déployés à ses regards. Qui sait si
pendant les heures d'étude, peut-
être même pendant la classe, il n’a-
vait pag congé parfois que de longues
années consacrées à une el
inexorable avaient au moins mérité
Lia! Sitôt qu'on la lui offrit, sa bron-
chite aidant, 11 acquiesça avec joie.
La famille de son ancienne et de sa
nouvelle future. consentant à Ja
substitution, ne l'accuserait pas d'in-
constance. Quant au monde, il s'en
moquait: le monde ne raccommode-
Tait pas ses chaussettes et ne sucte-
rait pas sa tisane. Le monde, d'ail-
leurs, ne pouvait pas être pour lui
plus impitoyable qu'il ne l'était dé-
Ja. La société de Mécon le négligéoit
autant que possible. Les potaches
atteignaien. ‘eo comble de l’insoler
ce. et la crainte des railleries n’a”
réte pas le petit homme dans l'élan
qui le jetait aux pieds d'Alice.

11 fit Ba déclasation en toustotant,
dans l'embrasure de la fenêtre, en-
droit, choisi sur les conseils de la
bonne tente, un soir, pendant que
Maria jouait du piano, que Sophie
brodait. penchée sur son ouvrage, et
que M. Plantier, faisan: aver sa fem-
me une absorbante partie de piquet,
criait très haut:

— Quinte au roi! quatorze de dix!
Mon point est bon! Laisses-tu des
cartes?.. Voyons! laisses-tu des éur-
Les?... .

à suivre
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ON ATTENDRA
DE NOUVEAUX

 

DÉVELOPPEMENTS
LES MODIFICATIONS TARIFAI-
RES DES ETATS-UNIS.

Le gouvernement canadien restera
dans l'attente de nouveaux événe-
ments, à propos des modifications ta-
rifaires que projetteraient contre nos
produits, suivant certaines sources
d'information, les autorités américai-
nes. Il ne s'agit pas, pour les autori-
tés canadiennes, de se montrer trop-
optimistes, mais de ne pas donner
non plus dans le pessimisme, à ce
propos, attendu que les Etats-Unis

ILE MOIS DE MARS

 

DU MOIS DE NOVEMBRE AU
MOIS DE MARS INCLUSIVE-
MENT [IL EST TOMBE 52.38
POUCES DE NEIGE,

 

| Les chiffres du bureau météorolo-
gique à la ferme expérimentale mon-
trent que le mois de mars a été l'un
des plus pluvieux des 39 dernières
années. Les heures de soleil ont été
plutôt clairsemées et la neige n'a pas
été abondante. Le total de la neige
pendant tout l'hiver est de beaucoup
moins élevé que la moyenne établie
dans Ottawa au cours des dernières
! années.

Le mois dernier 117.0 heures de

 

A ETE PLUVIEUX

ont déjà laissé entendre qu'en re-|
tour de certaines faveurs, comme la [soleil ont été enregistrées, à compa-

|

canalisation du St-Laurent, de no-
tre part aux Etats-Unis, ils ne chan-
geraient pas leur tarif contre nous.
Au cours du présent débat sur le

budget plusieurs députés conserva-
teurs voudraient rendre aux Etats-U-

| mis, à propos de tarif. brique pour
| brique, dent pour dent, oeil pour oeil.
Ces mesures de représailles ont été
condampées comme non pratiques

: par un grand nombre d'autres ora-

. teurs.
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; Arrivée à Vancouver
de Leurs Excellences

{ VANCOUVER, 4. — Le vicomte et
, Lady Willingdon sont arrivés hier

M soir à Vancouver pour faire une vi-
ÿ .; site à la côte du Pacifique. Plus tard,|

al

/

>

=.
N

. le gouverneur se rendra à Victoria, où
«, 1] assistera au conseil national de la
‘ conférence d’éducation. Le maire

* Malkin, des fonctionnaires civiques
et des citoyens en vue ont reçu Leurs
Excellênces à leur arrivée.

—rer rarmr

Les funérailles de
L’ambassadeur Herrick

fe -—
PARIS, 4.

l'ambassadeur américain Herrick ont
eu lleu ce matin à l'église américaine
Holy Trinity. Des hommes publics de
plusieurs pays se sont réunis ce ma-

tin au salon de l’ambassade, où le
corps était exposé.

ACTION CONTRE LA
COMPAGNIE PURE FOOD
En cour de comté ce matin le juge

O'Brian a prorédé a audition de la
cause I. S. Muir et J. E. Short con-
tre la compagnie Pure Food Sto-

res.
Les demandeurs réclament des

dommages de cette compagnie allé-
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} guant qu'une glaciére de glace arti-
ficielle située dans un magasin Stop

| et Shop sur la rue Bank répand une
très forte odeur d'ammoniaque dans,

Ï leur établissement qui voisine ce ma-
- gasin et ceci exerce une mauvaise in-
fluence sur leur commerce. L'audi-

1 tion des témoignages, commencée ce

C
e

an
o
m

a
r
a matin à 10 heures, n’était pas termi-

née à 1 heure et se continue cet
anrès-midi. Plusieurs personnes de-
meurant près du magasin Stop and
Shop ont déclaré à la cour que la

: machine de glace artificielle répan-
‘ dait une très forte odeur d'amonia-
} que dans le voisinage.

Ed

ü
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1 Chargé du Service des Voies
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| UNE EXPÉRIENCE
| DANSL’AVIATION
1 TRENTON, N. J., 4— (S. P. A.)

| Deux passagers, dont une femme.

ont été lancés heureusement hier
‘ du siège d’un aéroplane, à une alti-
tude de mille pieds, à l'aéroport Mer-
cier. Cette expérience, faite par les
manufacturiers du parachute, avait
pour but de montrer à un groupe
d'officiers de l'armée et de la mari-
ne la possibilité de fabriquer un nou-
veau siège de sûreté.

| DE PASSAGE À OTTAWA
M. Osias Fournier, fils de M. et

Mme John Fournier, de Blind River,
est de passage à Ottawa. Ancien élè-
ve du Collège de Sudbury, il entrera

au noviciat des Pères Oblats de Ma-

rie Immaculée, à Lachine, dans quel-

ques jours. Actuellement il est en vi-

site chez M. et Mme Calixte - Dubé

ainsi que chez sa tante, Mme veuve
; Charles Olanard.

à k 

LA

Troupe Dramatique
de la Jeunesse Oatholique

Interprète

La Fille de Roland
Drame en 4 actes en vers.

Chef-d’oeuvre du ;
Vicomte Henri de Bornier.

MONUMENT NATIONAL
Mardi, 9 Avril, à 8 h. p.m.

Billets chez Louis Gaulin, op-
tométriste, Monument National,

50e — 85c — 25c.

i
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Dr EUGENE GAULIN
DIPLOME EN UROLOGIE

de la Faculté de Médecine de Paris

 

Urinuires à l'Hôpital
de la rue Water

150, AVENUE LAURIER KST
Tél: Rid, 437 - 639

Heures de bureau: 2 4 4-7 4 8.
 

  

Commandez votre Charbon
de la

Cie de Charbon

CARTIER
Service prompt et courtois.

— Les funérailles de

 

rer à une moyenne de 158.5 heures.
La première partie du mois a été sin-
gulièrement nuageuse avec une mo-
yenne de 23 heures de soleil par
jour. Pendant quinze jours il n’y eut
pas du tout de soleil.

Il est tombé du mois de novembre
au mois de mars 52.78 pouces de
neige, à comparer à 88.07 pouces
l'année précédente pendant la me-
me période. En mars la températu-
re la plus élevée a été de 49 degrès
et la température la plus froide, de
5 devrés sous Zéro.
rer

L’ARRIVÉE DE4
NOUVEAUX OFFICIERS

Quatre officiers de l'Aéronautique

Royale d'Angleterre sont arrivés hier

aux quartiers généraux de la Défen-

se Nationale ici. pour occuper diffé-

rents postes en remplacement de 4

autres aviateurs qui sont partis en

Angleterre.

Les nouveaux officiers sont les sui-

vants: le lieutenant David F. Lucking

officier technique, qui ira au Camp

Borden: le lieutenant Francis V. Bea

mish, pilgte et instructeur, qui ira é-

galement au Camp Borden; le lieu-

tenant Neill C. O'C .lvie Porbes, pi-

lote d'hydravion, qui ira à l'aéro-

port d'Ottawa; et l'officier Thomas

A. Head, qui sera attaché à l'aéro-

port de Winnipeg.
Les aviateurs qui sont partis en

Angleterre sont les suivants: le chef

d'esquadrille D. C. Mackenzie Hume,

d'Ottawa; le lieutenant H. W. Hew-

sôn, d'Ottawa; le lieutenant A.-H.

Hull, de Vancouver, et l'officier R.-A.

| London, également de Vancouver.

Les officiers de l'Aéronautique Ca-

nadienne qui sont présentement en

Angleterre à différentes écoles d’a-

viation sont les suivants: le chef
d'esquadrille A. A. L. Cuffe et le
lieutenant G. V. Walsh, de Ando-
ver: le chef d’escadrille A.-B. Shea-
rer, à Greenwich; l'officier A.-O. A-
dams, au Collège Imperial des Scien-
‘ces: le lleut G.-A. Mercer. a Cal-
shot; le lieut. A.-A. Wylie de Cran-
well: l'officier A. Lewis à Old Sarum;
et l'officier D.-A. Harding. ci-de-
vant joueur de rugby bien connu à
Ottawa.

 tr

NOS ÉDILES IRONT
PRENDREUN PEU D’AIR
Les officiers du Club d'Aviation

d'Ottawa, ont ‘invité les commis-
saires et les échevins à venir faire
un peu d'aviation lorsque le ter-
rain sera nivelé et aplani. Le club
d'aviation fera plusieurs améliora-
tions car il a l'argent nécessaire
la ville lui ayant voté $1,000 pour
améliorations et construction d'un a-
éroport “respectable”.
La construction de la nouvelle mai-

son qui abritera les aviateurs du club
commencera aujourd'hui même
Nous apprenons aussi que la Cities
Service Oil Company érigera sur le

même terrain un poste de gazoline.
Les travaux doivent commencer
aujourd'hui.
La machine dont se sert présen-

tement le club a survolé le terrain
pendant plus de trois heures hier,
le capitaine Maynard donnait des
leçons.
Le secrétaire du club a recu une

lettre d'Elgin. Illinois, demandant
la permission d'entrer une machine
à trois places, dans le grand con-
cours d'aviation qui aura lieu à Ot-

tawa au mois de juin. Cette lettr:
venait du Ta-ho-me Airplane Com-

pany. La lettre ne mentionne pes

se qui est au programme de cette
grande journée d'Aviation.

—————

UNE FANFARE ROYALE
Le Musique des Guides de Belgi-

que que nous entendrons mardi a-
près-midi et soir à l'Auditorium, est
la musique de la Garde du corps du
Rol Albert de Belgique et fait actu-
ellement une tournée d'Amérique sous
le patronage du Roi héroïque des
Belges.

Cette fanfare qui a près de cent

ans d'existence est unique au monde
en ce qu’elle est véritablement une
“harmonie” et qu’elle peut rendre avec
la perfection d'un orchestre toutes
les oeuvres symphoniques du réper-
toire.

C'est la fanfare la plus complète
que nous ayons eu ici. Elle compte

quatre-vingts musiciens, qui, sous la
direction géniale
thur Prévost, ont atteint une perfec-
:tlon d'exécution inconnue jusqu'à nos
jours.
Les billets nour le concert de l'a-

près-midi qui aura lieu à quatre heu-
res et quart. et pour celui du soir qui
aura lieu à huit heures et demie,
sont maintenant en vente chez Orme.
175. rue Sparks.

 

AVIS SPECIAL
A une assemblée des commis-

saires d'école de la ville d’Ayl-
mer. une résvlution a été adop-
tèc à l’effet de prolonger la da-
te d’escompte sur la taxe ordi-
naire de l'année courante jus-
qu'au 15 avrti 1929. Après cet-
te date pour aucune considéra-
tion l'escompte ne sera alloué,

La Commission Scolaire
d'Ayliner.

Par M. Guertin, sec.
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10e anniversaire
du cercle Ozanam

Comme le “Droit” l’a déjà
annoncé, le Cercle Ozanam de
l'Académie de la Salle célébre-
ra, dimanche prochain, le 7
avril, le 10e anniversaire de sa
fondation.
Le prosramme de la journée

sera suivant:

9.15 a.m.—Messe (pour les

- membres).
12.30 p.m.—Banquet (A l’Aca-

démie).
2.30 p.m.—Concert-Boucane

(suivra immédiate-
ment le banquet).

6.15 pm—Séance-concert
(publique).  
    

 

LE MAJOR FORD
 ELU PRESIDENT

Le major G.-8. Ford a été élu hier
à la présigencé ‘de 1'Ottawa Social
Workers’ Club, à la réunion annu-
elle qui eut lieu dans les salles Ri-
deau, au magasin Murphy Gamble.
Les autres officiers élus sont les sui-
vants: Président honoraire , C-E,
Russell; ler vice-président , J.-A.
McIsaac; 2ème vice-président, M.-F.
Bennett; 3ème vice-président, Mille
M.-E. Cowan; secrétaire-correspon-
dant. Mlle K. Brankin; secrétaire-
archiviste, Mlle G. Low: trésoriére,
Mme E. Ault; membres des comités.
Mlle E.-L. Appleton, Mlle Williams,
Mme H.-C. Brodeur, Mme M. Bru-
nette, Mme C. Boyle, Mlle D. Cluff,
Mille F.-A Campbell, Mme G Des-
Victor Rolland, Mlle Jackson, Mlle
Gray, P. Grimes, Mme Hasley Mme
Victor Rolland, Mlle Jaackson, Mlle
G. Oliver, Mlle L. Shortt et T.-L.
Tanton. ;

Il y eut au cours de la réunion
une intéressante causerie sur l’oeuvre
du juge McKinley en cours des jeu-
nes déliquants par le docteur G.-G.
D. Kilpatrick. “A mon avis, dit-il, le

juge McKinley possèrent les meil-
leures qualités requises qour accomplir
son travail avec succès. Il aime les
enfants et prend intérêt à leur ave-
nir.”
M. Kilpatrick loue l'attitude du ju-

ge de la cour des jeunes délinquants
à Ottawa. “Il ne cherche pas à leur
faire gouter sans raison les austé-
rités de la prison ou de la réforme.
Il veut avant tout développer leur
sens de l'honneur et de la justice,
et malgré leurs fredaines de jeunesse,
en faire de bons citoyens. “Le con-
férencier passe en revue le travail

puis quelque temps et il l’en félici-
te. Il dit que dans la plupart des cas,
les parents sont responsables du dé-
lit de leurs enfants. La cour les en
avertit et leur demande d’exercer une
plus étroite surveillance.

rerer

INAUGURATION DES
NOUVELLES ORGUES 

si l'aéroplane figurera dans la cour- |

du Capitaine Ar- |

   107, rue Georges Rid. 7187 |!
——

 

DE ST-JEAN-BAPTISTE
i La maison Casavant vient de ter-
miner les améliorations aux grandes
orgues de St-Jean-Baptiste, qui comp-
|tent 53 jeux parlants, 24 accouple-
iments, une console à trois claviers.
avec toutes les améliorations mo-
|dernes et forte pression.

du soir, il y aura récital par M. E-
tienne Guillet, organiste à St-Jean-
sur-Richelieu, dont le programme,
très judicieusement préparé, donne-

;ra une belle démonstration de la va-
leur de ces orgues.

| Le “Droit” publiera ce programme
| samedi prochain.

M. Eugène Leduc. maitre de cha-
pelle à St-Jean-Baptiste, et Mlle Irè-
!ne Drouin, son élève, se feront enten-
| dre dans quelques morceaux de chant.
re

LE COMMERCE KEYES
NE SERA PAS VENDU

; M. Corlis D. Keyes, président de
ila Keyes Supply Company, Limited,
(d'Ottawa. a nié catégoriquement au
{représentant du “Droit” ce matin
ique son commerce allait être vendu
ià Une compagnie de Toronto.
| Certaines rumeurs voulaient que
;M. Keyes ait eu des pourparlers avec
la Wentworth Radio and Auto Sup-

i ply Company, de Hamilton et Toron-

to, pour la vente de sës établisse-

 

ments. La compagnie Wentworth au- '
rait l'intention d'établir à Ottawa un
magasin de gros et de détail. M.

i Keyes dit qu'il n'y aura aucun chan-

|gemrent dans la direction de sa com-
{pagnie. À son avis, un commerce de
gros et de détail, ne protège pas suf-
fisamment les marchands détaillants
i -

JUN CONCOURS POUR
‘ LA JEUNESSE D'OTTAWA

Il est possibleque la ville ait un
grand concours pour les intéressés

F. Morgan surintendant des terrains
de jeu a visité hier la branche de
l'aviation civile du département de
la. Défense Nationale et. a demandé
toute l'information nécessaire pour
l'organisation d'un tel concours. M.
Morgan a vu le travail qu'ont fait
les jeunes garçons des Etats-Unis et

|i, est-d’'avis qu'avec un peu d’encou-
ragement il pourra intéresser dans
le même sens la jeunesse d'Ottawa.
—=ee. 

Assemblée annuelle
de la ligue d’aviation

La deuxième assemblée annuelle de
lo ligue d'Aviation du Canada aura
lieu à Ottawa durant le mois de
mai. Cette information vient du Ma-
|jor-Gen. J.-H. MacBrien, C.B. D.S.O.
(C.M.G. ancien chef-d'état-major
dans le département de la défense
Nationale premier président de la
ligue qui a été organisée il y a plus
d'un an.
Dans l'intervale, une assemblée spé

jciale sera orgenisée à Winnipeg, la.
 
date de cette assemblée n'est pas en- |
‘core fixée. mais on est de l'avis
(cette chose sera reglée dans très
de temps
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M. FORKE ET LES
SANS TRAVAIL DE
GRANDEBRETAGNE

LE MINISTRE DE L'IMMIGRA-
TION ET DE LA COLONISA-
TION NEST PAS DESIREUX
D'OUVRIR LA PORTE AUX
SANS TRAVAIL ANGLAIS. IL
NIE QUE L'IMMIGRATION DI-
MINUE AU CANADA ET CITE
DES STATISTIQUES.

TORONTO, 4.— IS.P.C.) Je ne puis
rendre sur moi d'ouvrir la porte à
es centaines et des milliers de sans

.travail de Grande Bretagne qui en-

 

.vahiraient le marché du travail, a
% | déclaré ici hier l’hon. Robert Forke,

A ministre de l'immigration et de la
| colonisation, dans un discours pro-
troncé à l'assemblée annuelle de la
| Travellers" Aid Society. I] réfuta cet-

1'te assertion que l'immigration dimi-
8 {nue au Canada, et cita des statisti-

Fr qu'il est entré au Canada plus d’im-
# ‘migrants britanniques qu'il n’en est ! voyageurs au Canadien National.

accompH par le juge McKinley de-

Dimanche prochain, à 8 heures 15°

dans les modèles d'aéroplanes. M. E.|

 
S.G.

: d'Ottawa, invité d'honneur aux fé-
| tes du 10e anniversaire de fonda-

tion du cercle Ozanam de l’Acadé-
mie de la Salle.

HUIT NOUVEAUX

Mgr G. FORBES, archevèque

CLUBS D'AVIATION
On apprend du Département de la

Défense Nationale que huit nou-
veaux clubs d'aviation seront défini-
tivement organisés dans plusieurs vil-
les du Canada, ce qui ferait un to-
tal de 24 clubs d'aviation pour le
Dominion.
Les huit clubs qui doivent com-

pléter leur organisation sont: Fort

William, Kingston, Peterboro, St. Ca-
tharines, Brantford, Québec, St-Jean,

; N.-B, et le district du Cap-Breton.
! On croit aussi que les clubs de
Sherbrooke, Qué, Kitchener, Ont,

; Brandon, Man. Kamloops, C.B., et

Moncton, N.B., auront terminé leur
| oreanisation l'année prochaine.
ere

 

 
Cette institution

pour enfants anormaux
A l'assemblée régulière de la Socié-

té de l’Aide à l'Enfance, tenue hier
! après-midi à l'hôtel de ville, il a été
| décidé d'écrire au secrétaire provin-
cial pour demander des renseigne-
ments sur ce qui a été fait en vue
d’une institution pour les enfants a-

normaux. ‘Il fut aussi entendu que

le Dr T.-A. Lomer, officier d'hygiène
'de la ville serait mis au courant des
endroits où sont pensionnés les bé-
bés dans le besoin, afin que des mai-
sons convenables soient choisies et
«que ces enfants aient les soins voulus.
Le secrétaire a reçu une lettre du
major C.-S. Ford, secrétaire du Con-
seil des agences sociales. M. Ford
étant présent, on lui demanda de
dire quelques mots sur les activités de
ce conseil. Les rapports sur les acti-

.vités du mois de mars furent lus.
D'après le rapport du secrétaire, les

visites et investigations faites cette
année sont au nombre de 171; de-
mandes faites pour enfants, 25; pu-

. pille placé chez des parénts adoptifs,
‘1; non pupilles placés, 10; pupilles
! placés dans des maisons de pension,
2, demandes pour admission d'en-
fänts aux institutions, 36; enfant de-
venu pupille, 1; plaintes reçues, 171;

enfants concernés, 325.
Un comité fut formé afin d’étudier

les meilleurs moyens de trouver des
‘parents adoptifs pour les enfants.

L'asemblée était présidée par M.
W. Lyle Reid et M. A.-G. Munroe,
remplissait ses fonctions de secrta:-
re.
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MM. LEE ET SIMPSON
SONT ELUS OFFICIERS

A la réunion annuelle de l'associa-
tion d'éducation d'Ontario. tenue à
Toronto hier, deux citoyens d'Otta-
wa ont été élus officiers de l’associa-
tion. M. Arthur-M. Lee, principal de
l’école publique de la rue Rideau a
été élu vice-président da la santie- ~~
L'auxiliaire des instituteurs, sujet a
devenir président !'an prochain. M.
R.-S. Simpson, professeur a 12u12
technique. a été élu conseiller de l'as-
| sociation.

RÉUNION DU CERCLE

 

| SAINTE-THERESE |
Demain soir, à8 heures 30. il y au-

ra réunion du cercle Sainte Thérèse
: d'études religieuses, à la salle St-
! Jean-Baptiste. Le R. P. Turgeon, O.
P traitera le sujet suivant: “Com-
me l'acte de foi est raisormable”. Les
‘membres sont cordialement invitées ;
à assister à cette réunion.

Arteslferrr.

MAISON DE $50,000
La compagnie Gauvin commencera

:sous peu la construction d'une mai-:
son pour le docteur F.-W.-C. Mohr.
{sur l'avenue Acacia. à Rockcliffe. La
maison qui sera de stylé anglais sera

; construite au coût de 850,000 et sera
prête à être occupée au commence-
ent d'octobre.
er

‘Avis a nos clients d'Ottawa
Vous trouverez à notre magasin un

assortiment complet de chaussures
|pour le printemps. Venez vous
chausser durant notre Grande Vente
Annueile du Printomes. Vous

trouverez chez nous des chaussures
de qualité à des prix qui’ défient tou-
te concurrence.
| Ouvert le samedi ‘oir jusqu'à 10 hrs.

Mille M. SHEA
215, ave Champlain, Hull. Tel. S. 4093

ar
SRA

# entré dans tous les autres dominions
4 | réunis.

Le Canada, dit-il, doit faire face X : a
aire 1a ! des Rocheuses, grâce à sa proximité

ont jamais résolu les Etats-Unis dans , du Mont Robson, le plus haut pic de
à un problème plus grand que n’en

l'absorption de leurs immigrants.
On lui a dit qu’il manquait de pers-

picacité parce qu’il ne voulait pas
approuver un système de colonisa-
tion sur une grande échelle. Il rap-
pela le développement de l'ouest du
Canada, faisant remarquer qu’il n’a-
vait pas été amené par un système
étendu d'’élargissement mais plutôt
au moyen des établissements indivi-
auels. Il affirme que le gouverne-
ment s'efforce de faire venir des im-
migrants de Grande Bretagne, mais

il ajoute que la tâche n’est pas fa-
cile, certaines gens ne manifestent
pas le désir de quitter la Grande
Bretagne.
_——

L’ÉPINE DORSALE
DESROCHEUSES

MONTREAL, 4. — M. H.-H. Me-
lanson, gérant général du service des
Voyageurs, du Canadien National,
annonce que pour la sixième année

consécutive la route si populaire des
glaciers qui part de Jasper Park Lod-
ge et comprend 200 milles de merveil-
leux paysages à travers ce qu’on est

convenu d'appeler ‘l’épine dorsale des

Rocheuses” sera de nouveau ouverte
au tourisme cet été et que le direc-
teur des excursions sera M. Jack-W.
Brewster. .
Cette route s'étend le long de la

frontière de la Colombie Britannique|
et de l’Alberta et traverse la fameu-;
se mer de glace qui est l’un des plus |
grands champs glacés dans les Ro-

cheuses canadiennes.
T1 faut compter 20 jours pour par- |

courir la route dans l’un ou l’autre;
sens. La première excursion partira
de Jasper Park Lodge le trois juillet
pour arriver au Lac Louise le 23 }uil-

let. Le retour s'effectuera du 31 juil-
let au 20 août.
Ce voyage, à cheval, est considéré

comme l'un des plus beaux et des
plus intéressants dans les Rocheuses.
Il est organisé avec un maximum de
confort et de façon à permettre aux
touristes la contemplation de quel-

ques-uns des plus grandiqses pano-
ramas des Rocheuses.

Sir Rabindranath Tagore
en visite au Canada

VANCOUVER, C. B, 4— Sir Ra-
bindranath Tagore, fameux poéte et
philosophe hindou, qui prendra une
part très active aux délibérations du
congrès que tiendra sous peu le Con-
seil National d’Education du Ca-
nada, à Victoria. sera au nombre des
personnages distingués qui débarque-
ront du paquebot “Empress of Asia”
du Pacifique Canadien, samedi pro-

chain à Victoria. Le navire a 744
passagers à son bard et Tagore est
le personnage le plus en vedette.
Au nombre des autres. passagers de

cabine qui ariveront à Victoria same-
di, au remarque M. J. Avenol, sous-
secrétaire-général de la Société des
Nations; Mme L. B. Cowman, prési-
dente do la Société des Missions d'O-
rient: M. J. Bellion, aviseur légal des
chemins de fer du Gouvernement
Chinois: le capitaine Andrexyevksy,
et un équipage complet qui se ren-
dront à Seatie pour y prendre char-
‘ge d'un nouveau navirc au nom de
‘a Commission Soviétique des Péshe-
“ies et autres.
Le paquebot trarsporte aussi dans

|ses flancs une forte cargaison de
produits orientaux.

e
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RESTITUTION

MONTREAL, 4. — Le trésorier du
;Oanadien National accuse réception
d'une enveloppe affranchie à Mon-

tréal et contenant $5.00 d'argent res-
titué.

i
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| Deux aviateurs tués
| à Khedive, Sask., hier
| REGINA, Sask., 4— (S.P.C.) Ro-
ley Ford, de Weyburn, et John 8
torchuck, de Khedive, Sask… se sont
‘fait tuer hier matin à Khedive, alors
| qu’un petit aéroplane piloté par Ford
s'abattit sur un bâtiment du Pacifi-
que Canadien. Forc arriva de Wey-
‘burn hier matin avec un passager.
Pendant que ce dernier s'occupail
d'affaires à Khedive, Ford, ancien

; membre de la force Royale d'avia-
| tion, consentit à prendre des passa-
| Bers. Il avait complété une envolée
je était sur le point d'entreprendre
sa seconde quand l'accident arriva. .
La*machine tomba d'abord sur un
fi! téléphonique. Elle prit feu et il
fut impossible de sauver les hommes.

————ee

LE CAMP DU MOUNT

MONTREAL, 4—Le camp ‘Mount
Robson Summit”, sur le bord du lac
Berg, dans le parc du Mont Robson,
en Colombie-Britannique, sera encore

Ey ; ; ! + été - -l ques de l’an dernier afin de prouver, ouvert cet été, annonce M. H.-H. Me

lanson, gérant-général du service des
Ce

camp sera dirigé par les frères Har-
greaves. Le camp “Mount Robson

Summit” est l'un des plus populaires 
; cette chaine. Il est bâti sur le bord
! du lac Berg qui doit son nom aux pe-
tits “icebergs” détachés du glacier du
Mont Robson et qui flottent continu-
ellement sur ses eaux. Le camp se
compose de plusieurs villas très bien
aménagées.

—etfs

'S. G. Mgr Scofiard va *
partirpour la Floride

NORTH BAY. Ont, 4— S G. Mer
Scollard, évêque de Saint Ste-Marie,
actuellement à l'hôpital St-Michael

Floride, où il passera au moins deux
mois pour refaire sa santé.
PE

Mile Barbara Pitcher
voyagerait dans le sud

BOSTON, 4— La police a fait hier
des recherches dans deux hôtels de
Cette ville, dans l'espoir de retrouver
!Barbara Pitcher, dix-huit ans, jeune
étudiante de l'Université McGill. La
police avait reçu auparavant un té-

:légramme de M. H. Langevin, direc-
| teur de la police de Montréal, disant
; qu'on croyait que Mlle Pitcher vo-

i yageait en automobile dans le sud.
accompagnée d’une autre femme et
,dun homme. On n’a pas trouvé de
| traces du groupe aux hôtels. L'auto-
, mobile, dit le télégramme, porte les
plaques numérotées de tous les Etats
de la Nouvelle-Angleterre.

‘soir, la voiture anrait été vu à Port-
land, Maine. munie de plaques du
New-Hampshire.

 

Un ancien ministre du
Japon tombe malade |

| TOKIO. 4— Le vico: te Goto, an-

.cien ministre des aftaires étrangé- .
tes, qui a fait du bruit dans la poli-
‘tique actuelle du Japon, a été frap-
'pé hier d'hémorragie cérébrale sur
jun train en route pour Kyoto. Il fut
transporté à l'hôpital de cette ville
et on dit que son état est grave.

Il fut autrefois un ardent promo-
‘teur de relations étroites entre le Ja-
pon et la Russie soviétique. Il est âgé
de soixante-treize ans.

IL A FAIT CHAUD
À WINNIPEG HIER
(De la P. C)

WINNIPEG. Man. 4— Winnipeg,
qui est une des villes les plus “froi-
des” durant l'hiver, a hier reçu le
père Soleil. En effet le thermomètre
officiel de cette ville enregistra 66

degrés au dessus de zéro. Ce qui est
la plus haute température enregis-

trée au Canada.

LA DÉMISSION DU
CABINET POLONAIS?

VARSOVIE, Pologne, 4— Les jour-
naux d'hier annonçaient la démis-
sion de son poste de premier minis-
tre de Casimir Bartel, qui remplaça

le maréchal Pilsudski. et la forma-
| tion prochaine d'un nouveau cabinet.

1 La nouvelle manque de confirmation
officielle.
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FROMAGE
| CHÂTEAU

Fait à Ottawa

Connu dans le monde entier

 

 

- AVIS”
PUBLIC 

A partir de jeudi, 4 avril,

le service d'autobus main-

tenu par cette compagnie

sur le Chemin de Mont-

réal sera supprimé.

THE
OTTAWA ELECTRIC

RAILWAY CO.
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 CHICS

Chapeaux pour Dames
$6.50

Formes avenantes en tagel.
satin et paille, mohair, soie et
paille et soie. Si vous portez des
pointures de 2315 à 24 pouces,
ne manquez pas de voir ve grou-
pe à $6.50.

 

Au Troisième Etage.

ROBSON SUMMIT |

de Toronto, partira lundi pour la

Mardi |

 

PAS ÉLEVÉ SUR
LESAUTOBUS

LE TARIF DE IA CIE D'AUTOBUS
D'EASTVIEW VA RESTER LE
MEME.

Hier soir, à l’assemblée du conseil
de ville d’Eastview, le gérant Peter-
gorsky de la Cie d'Autobus a nié la
rumeur que le prix du transport sur

les voitures de sa compagnie serait

poste d'Ottawa. Ils resteront tel.

Comme la compagnie des Tram-
ways d'Ottawa a discontinué son ser- 
gnie locale, mais toutes ces craintes

; et rumeurs se sont dissipées à la sui-
je de la déclaration de M. Petergor-
sky.

| PAS DE VOITURES NOUVELLES
| On apprend aussi que le Service

d'Autobus d'Eastview ne fera pes l'ac-
quisition de nouvelles voitures avant
d’avoir reçu un avis officiel du dé-
partement de la voierie d'Ontario, qui
annoncerait officiellement le renon-
cement de la Compagnie de Tram-

ways d’'Ottawa & continuer son ser-
vice d'autobus a Eastview.

LES MARINGOUINS
La Commission de la “Guerre aux

Maringouins” d'Ottawa et des envi-
rons, a demandé à la ville d’East-
view, la somme de $200 pour lui per-
mettre d'entreprendre la campagne
annuelle contre les insectes. Le mai-
re G.-H.-A. Collins s'opposa à cette

demande, “car, dit-il, la seule place
où les maragouins s’engendrent dans
Eastview, c’est au dépotoir de la ville
d'Ottawa”. Tout de même le maire
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Laroche), du Lac St-Jean, épouse
de feu Nap. Gagnou.
La défunte laisse pour pleurer sa

perte une fille, Mme Eugène Goulet.
Le service fut chanté mardi, en

l'églisc  Ste-Anne d'Iroquois Falls
par le R. P. Pelletier. Parents et

amis y assistaient.
Dirigeait le cortège M. Emilien

Bélunger. Ies porteurs étaient MM.
Trottier, Judge, Houle, Charland,
Blanchette et Racine.
VA ET VIENT:—
Mlle M. Filon, inst. a passée ses

Vacalices de Pâques avec son père,
de pasage à Coniston.

Mlle C. Giroux, inst. accompu f.néc
d'une de ses sueurs, de Coniston,
partiront prochainement pour No

élevé. Ce prix est en ce moment de|'#!da.
|2 centins 1-2 jusqu'à Ia rue Charlotte |Mie F. Pleau, inst, à dû nous
et de 5 centins jusqu'au bureau de

;

“Uitter une semaine avant les va
cances à cause de la grave malad--
de sa mère, résidant à Sudbury.

Miles B. Brunet et E. Laurin in :
vice d'autobus à Eastview, on avait Ont joui de leurs vacances pu ..|
craint que le prix de transport soit Hous.
élevé par les autorités de la compa-{ Mlle A. Yelle, inst, à Kuv-s":

sing, rendait visite à sa sosur, Nine
H. Lalonde.

Les RR. PP. Martin et tubes,
missionnaires franciscains ont fait
la prédication d'une édifiaute retrai
te, récemment.

————

LES TRAVAUX DE LA
TERRE DANS L'OUSET

WINNIPEG, 4 — (S. P. C.)—Mal-
gré les prédictions d'averses et de
gihoulées, les fermiers des prairies
commencent à faire leurs préparatifs
et espèrent que la récolte sera ahon-
dante. les feriniers du Manitoba en
particulier sont presque prêts, dit-
on. à faire lenrs semailles.

À Pilot Mound, Ma itoba, on a
déjà commencé de semer et les opé-
rations semblent devoir. êtré généra-
J d'ici à quelque jours. A Tlls-

ton, Man., on a hier labouré et hersé
et on devait aujourd’hui commencer

 

les semallics. Les travaux de la ter- -
‘consentit à donner $100, ce que le
conseil accepta à l'unanimité.

de $3,250 de la succession Keefer
pour toutes les taxes de 1928 a été

; approuvée par le conseil.

, si

dant qu’un égoût soit placé sur la rue
| Altha. On a aussi discuté la question
de l'engagement d’un agent de police
pour la circulation sur le chemin de
Montréal.

; voir présente le rapport du comité des
Travaux Publics à donné sa détnis-
sion de ce département.
fait pour le moment car on attend la
présence de M. Ludger Roy, président
de ce comité pour accepter la démis-

sion de M. Petergorsky.

de motion pour l'abrogation d'un ré-
glement municipal passé en 1911, qui

nommait le Dr R.-H. Parent comme
conseil Médical d’Eastview.

chaises et tables de la Chambre du

; conseil et adopté la motion que tout

;ce qui dèvait être réparé devait être
fait avant la prochaine réunion du
conseil.

lde soixante-dix-sept ans. née (Rosa

re battent leur plein à Clearwater, ”
Reston et Thornhill, Man. Au dé-*
but de la semaine prochaine, on

commencera de semer à Macoun,:
Sask. On a déjà commencé les tra-
vaux À Hilda, Alberta, mardi et au-
jourd'hui on laboure et on herse. On
croit que les travaux seront généraux
la semaine prochaine

re
TROIS HOMMES PERISSENT

SCOTT CITY, Kansas, 4 — Trois
hommies ont péri dans les flammes

. qui ont éclaté lorsque leur aéroplane
Le conseiller Petergorsky après a- | tomba ct s'écrasa à Scott City, Les

| Morts sont: le docteur C. ©. MeGin-
nis, Scott City; Chester Riley, Scott
City, un voya eur de ro umcice; el

John Flournoy, Wichita, Kas, le pi-
lote de l'avion.

ST-PASCALBAYLON
+ avril, 1929.

La proposition d'accepter la somme

UN EGOUT
Une pétition fut présentée par plu-
eurs personnes d'Eastview deman-

 

On n’a rien

Le préfet Gingras présenta un avis

EN VISITE: —

M. Claude Viau, de l'Université
d'Ottawa est en Vacances chez sa me.

re, Mme Euclide Viau,

M Edgar Viau et Mlle Ernestine

Lalonde employés chez Freiman, Ot
tawa étaient dans leurs fumilles à
Pâques

M. et Mme Edmond Lalonde et
leur famille des Etats-Unis étaient
en visite chez nombre de parp..s
et d'amis de St-Pascal.

On a parlé de la réparation des

 ANSONVILLE, ONT.
  3 avril, 1929. M. l'abbé Rollin, professeur à l'U-

Dimanche le 24 g’éteignait dans niversité d'Ottawa est en visite au -

le Seigneur, Mme Nap. Gagnon âgée presbytère, chez son frère M. curé
A. Rollin.
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CONFERENCE

Sur la Question Romaine
donnée par le

Révérend Pere GEORGES SIMARD, O0.M.I

Professeur d'histoire ecclésiastique

Sous le patronage de MGR GUILLAUME FORBES,

Monument National, Mercredi Soir, 10 Avril   
 

 

 

 

| Organisée par l'Assoclation Catholique des A 8 h. 13.
| Voyageurs de Comm. section d'Ottawa. BILLET - 23 sous
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Kermesse Ce Soir
SALLE STE-ANNE
NOMBREUSES ATTRACTIONS

3 prix de présence chaque soir
Commençant jeudi il y aura tous les soirs un concours de

Euchre, Cing-Cents et Bridge avec prix de valeur.   
   

 

ENTREE LIBRE BIENVENUE A TOUS|    
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